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PARTIE

L’Interregne de quaranitie Ans (1533-1572).
Pendant uarante ans, des ahbbes orhmendataires occuperent le

sıege ahbbatıal de Premontre. Tour COUT, les cardınaux Franco1s
Pisanı el Hyppolite d’Este turent les tiıtulaıres d’un benetice abbatıal
qu1ı leur revenaıt d’aucune facon.

Au de long interregne, le Chapitre General fıt de SOIl
MIieEUX POUTI remplir la double miı1ssıon dont il etaıt des present
invest1. Nous examınerons tout d’abord quel fut so  [ ro  Je.

Le POUVOLF cıvil d’autre part d’empieter SUT le erraın
puremen spirituel. En qu1 le domaine particulier, devolu
qQuX Visıteurs Canon1ques, le POUVOIrF cıvıl empecha CeUX-C1 de remplir
leurs fonections et s’arrogea LOUL simplement leur prerogatıves. 11 faut
examıner detaiıl ce curj;euse evolutıon.

Pendant longtemps, les abbayes reiuserent de ranser au

cotes du POUVOILr cıyıl. 11 arrıya toutefois instant ou les prelats
les plus SUTrSs d’eux-memes finirent par accepter unNe sıtuatıon, etablie
contre le bon droit de l’autorite religieuse competente. Nous CX&
mınerons evolution ans unNne tro1siıeme chapitre.

Enfin, OUS etudierons le TO  Je des Peres-abbes. Ceux-ec1 cont1-
nuaıj1enNnt notammen tOUJOoUrS entreprendre la visıte canon1que ans
les malsons de leur fıliation.



PREMIER

E AFr te du Chapıtre General (1533-1571).
Quatre semaınes aprésl la mMOr de Virgile de Limoges, le Chapitre

General devaiıt tenır SCS SEeANCES. Rien laissaıt prevoir la grande
infortune dont l’abbaye et ’Ordre de Premontre deviendraient les
vicetimes DAr ’intrusion un cardınal ommendataire. Pendant la
Vacalce du s1ege€ abbatıial de Premontre, le prelat de Saınt-Martin de
Laon devait CONVOQUETL el presider le Chapitre.

Le Chapitre de 1533 fut oncCc CONVoque normalement pal Aıme de
Fontames, prelat de Saınt-Martıin. Dix-sept prelats assısterent. Tous
eta1ıent {rancaıs. Le Chapitre s’occupa quUE des affaıires Courantes.

promulgua toutefo1s il allaıt tou]JOours revenır Ia charge
”’ancıen deecret &< Vineam Domianı Sabaoth el chargea les visıteurs
de contröler tOout partıculierement 31 deeret etaıt vraıment ohbserve
21 1a lettre La Histe des visıteurs, telle YUuUE 1a constitua Chapitre,
Ne OUS est DPas entherement. Elle signale, qu1 COIl-

les Pays-Bas, YUuUC 1a visıte des abbayes de Frise {ut confiee,
ULE duree de tro1s Aalıs, prelat de Lidlun

Plusieurs MmMO1s apres 1a mort de Virgile de Limoges, Michel Goup-
5oN, prelat de Braıne, {*ut eIu abbe de remontre. Jusqu ä present,
U ’histoire de Ia longue Vacance du s1ege abbatıial est eNC: inconnNue.
(loupson, ancıen visıteur. etaıt sSans doute bon candidat. On
demande toutefoi1s pPOUrquOl, euxX reprıses, le Couvent de Pr  e.
montre refusa de donner SCcs O1X Aıme de Fontaıines.

Coupson etaıt elu, non en  N contirme par 1a Curie romaıne,

Voir INON article Le cardinal Francois Pisani, abbe commendataire de Premontre
(25 avril 1535-octobre dan AÄAnalecta Praemonstratensia, XVIIL, 1941,

cla ( apitulorum ngeralium,' On 280



Les V isıtes Canoniques
momen Ou le Chapitre de 1534 devaıt INTMMNENCET. Une nouvelle
{101S, Aıme de Fontaines le CONVOQUAQA S aınt-Martın de 510181 el le
presida. Dix-neut prelats etaıj1ent presents. Coupson est nomme imMmme-
diatement apres le president,. Parmı les assıstants. sıgnalons ENCOTIC un

prelat, enu des Pays-Bas Pıerre du Bus, prelat de Dommartın
Artoı1s. Le Chapitre chargea Aıme de Fontaıines de faıre la visıte
canon1que de l’abbaye de Premontre. Normalement, cCe visıte de
aıt etre faıte Dat les prelats de Saınt-Martin, de Floretite el de
Gu1ssy. Jean Martını. prelat de Floreife, n assistait Pas au Chapıitre.
Gelu1 de Cu1ssy N Y qssıstaıt PAas 110 plus. Le Chapitre delegua oncC
Jean de Foulembray, prelat de Clairfontaine, Jacques le Pelletier,
prelat de Genlis, et cehn de Chartreuve pO qssıster ce vıisıte
D’autre Dart, le Chapitre designa Corneille Valnll Meer. prelat de Saıint-
Michel d’Anvers, DOUL entreprendre unNne visite canon1ıque COuUuvent
des norberiines Sint-Catharinadal Breda Ce CoOouven etaıt. semble-
t-1l; devenu presqu etranger V’Ordre. I8} allaıt le rattacher eftica-
cement ’autorite du Chapitre el prendre les necessaıires

garantır Vobservance normale des COUuLUMES el de la dise1-
pline premontrees Les aCties 116 mentonnent pas 1a liste complete
des visıteurs. {Ils signalent toutefo1s la nomıinatıon des prelats de
Saint-Just Beauvalsıs el de Saınt-Jean-de-la-Castelle 1S1-
EUrs des C1Ircarıes d’Espagne el de Gascogne. Leur mandat vaudrait
POUT Ne duree de tro1s 11S

Le avrıl 15395, moment OUu le Chapitre (‚eneral devaıt COIN-
OF SsCcs assemblees. le cardınal Pisanı etaıt PEIVCHUL evıncer la
candıidature de Michel Coupson. H s’etaıt  7 e1ja taıt installer commé
prelat commendataire de Premontre.

Rıen Jaissaıt prevolir JUE le SE]JOUT de Pisanı a Premontre allaıt

Voir 11n article Le cardinaln Francois Pisani, . C.,
A « Item. qu1la ad Capıtulı pervenıt quod monaster1um monialıum Vallis
Catharinae nostrı Ordinis, Leodiensis di0cesl1s, S1t (Juası membrum COFrDOIC

Ordinis ahscissum ın non mMinımum 1PS1Us Ordinis dedecus, opprobrium et vituper1um
ideo Capitulum, cuplens el SUMMODEXIE peroptans 1psı membro Janguido medelam
salutarem adhıbere, delegat PIo LunNcG Drou ut 1NULNC Reverendum Patrem Michaelis
Antverpiensis ad praefatum monasterı1um visitandum et reformandum, Deum videlicet
Drae oculis habendo, tam ın capıte u ın membriıs, Na un plenitudine potestatıs,
omn1a el singula agendi, facıendı el exercendi ad revocatiıonem, qUä«l Pro
servatiıone et observatione Religionis el ohedientiae indemnitate et commaodo am

spirituali u  {} temporalı ı1psarum sanctimonialium uerint SCH quomodolibet
Luna » cia Capitulorum Generalium., Ca 282

[bid., 2



Valvekens, Praem

eire de longue duree 1{1 1Val beaucoup France etlranger
PU1S5SC meilitre la 1Naın SUTr les TEeEvVvENUS une abbaye Le 1O1 de
France multipliait les commendes inutiles iracassıeres En
l’espece, la Curie romaı1ıne aval donne Saln de cardinal
particulierement friand de benefices intluents Mais L’on Er disajt
volontiers Premontre QUE, partout ailleurs, Pisanı ON-
ceraıt hıentöt sOMN el arrangement Iraı intervenır.
Entretemps, la Chapitre devaıt de pas faıllir 2 sSCcs devoirs. En

ul les visıtes CaNnoNı10U€S, ıl 2  etaıt d’ailleurs pas pretaıllir.
Aux termes de bulle, le cardınal 111e Jou1ssaıt d’aucune autorıte

spirituelle s{11 l’abbaye et 1 Ordre |B| OonNC VICAalre Passant
OutLre Aıme de Fontaines, prelat de Saınt-Martin, Pisanı arretia SOM
choix SUur Jean de Foulembray, profes de l’abbaye de Premontre,
abhbe de Clairefontaine. GCelux presida oncC le Chapitre de 1535
Dix-huit prelats assıstalent. Aucun prelat ’etait enu des Pays-
Bas

van de ermıiner SCcs SCaNCcES, le Chapitre designa les Vvisıteurs
DOUF les CILICarles princıpales Aıme de Fontaines fut charge des
CIFCarles de Flandre, de Brabant el de Floreffe

Poursuivant la tache des Chapitres precedents, celu; de 1535 prıt
differentes CcSUuTeESs POUF sauvegarder la bonne ordonnance de la
discipline reguliere. I1 prıt notlammen! plusieurs deeisions dont les
Visıteurs exXıgeraıljent Vl’observance ans les abbayes de leur CIrcon.-

scrıptlıon Lisons Ces deerets tout prendre, ils rattachent
deeret << Vineam Domini abaoth lequel reste LOUJOUFS le vade-

des principales revendications disciplinaires du Chapitre.
Un abus., aspect OoOcen tendaıt noLlammen!: introduire

Pendant ’ Avent el les de la Septuagesime, Ll’abstinence de
viande etaıt de r19U€EUTF, Autour de chaque abbaye, comptaıt
plusieurs termes, afitermees des paysans, vıyant general fort
largement des LTeEeEvVveENUuS de leur travaiıl. erJOUF par d Ces paySsahns
invıtalent les membres du Couvent el les fetajent abondamment
Veffet de POUVOILTLF LOUJOUFS renouveler leur bal 11 1Val
JUeE pareille bonne ripaille © organısaıl au  54 de l’Avent el de
Deptuagesime el YueE l’on offrait des plats de viande. Le Chapitre

aPDOSC pareil abus. 11l defent pomt AaUX fermiers de fäter

Vo  1r Le cardinal Francois Pisani,
cla Capitulorum Generalium, p 300



Les Visıtes GCanoniques
quelques tO1s les conventuels de la maıson laquelle ils doivent leur
11sance. Mais ı1 eut UE pareille ete fasse, unNne autr epoque
de l’annee, ans l’abbaye meme. De 1a sorte, les seculiers 1e LIrOUVEe-
ront pomt Vl’occasion de scandaliser une kermesse innocente, of
ferte quelques religıeux

Ensuite, l s’6taıt introduit u  9 parfaitement legitime
PAarehicC, celu:1 notammen de permetire au  b pretres conventuels
d’aller Olr leur amıiılle uNe fois L’an L’autorite centrale doit nean-
mo1ns Q VOI1T u des reclamations sujet. Un deeret special d  eter-
mıne que pareılles visıtes seront desormais interdites. Les autorıtes
conventuelles, responsables de pareıls vOVaSCcs, seront passıbles de
peınes fort STaVeS

Enfin, le Chapitre revıent VecC instance sUL la necessıte d’observer
3 la lettre l’important deeret << Vıneam Dominı abaoth . 11 faut
onc admettre YUE les stipulations de deeret n etalent pas eNCOIeE
admises ans 1a VIe journaliere de toutes les abbayes. Autant 1ıre
qu elles eta1j1ent vraıment novatrıces el respıralent parfaitement Ves-
prıt du TrTenNnoOUveAau. Cette {01s, le Chapitre charge les Visıteurs
d’examiıner attentivement OQOu est V’observance loyale de deeret.

rend les prelats personnellement responsables de tout Ilaisser-aller
suJjet. TLes prelats negligents sont rendus Justiciables devant le

Chapıtre General qu1 procedera de 1a anıere la plus energ1que 10)
« I}tem Capıtulum, summopere peroptans salutares traditiones senlorum el u-

TUum Ordinis in SUOÖ Lenore et laudabilı robore funditus persistere, eapropter inıhibet
S1IL pen1s et CeNsurIls Ordinis de CeieTro religiosi Ordinis tempore Adventus aut

Septuagesimae ad villas SCUu curtes ad 1psa monastera spectantla pro carnıbus vescendis
Lranseantl; sed, S1 qu] pastus aut alıqua CONVIVIa per firmarios 1psarum curtium 1ps1s
debentur, C  TLO et lio tempore decenti ef CONgTruO anticıpabuntur et ın propr1js MMONa-

ster1]s celebrabuntur, ıta 1psorum cedat secularıbus in opprobrium, vituperium et
decus D Ibid., 2094 Ce deecret reirouve ans manuscrit, provenant de ’abbaye
de Heilissem. tuLt onc communique ce‘ abbaye ar quelque visiteur, venant, de
Premontre. Ce manuscrit de Heilissem est conserve l’abbaye d’Averbode, SseCT. 4
reg 207, tol 107

« Insuper prec1ıpit Capitulum omniıbus praelatis et prioribus claustralibus 1psiu
Ordinis parıformiter relig10so0s monasteriorum SUOTUMM exire permittant licentiare
attemptent gratia visıtandı parenties SCHu UECUMQUE Jlia de n]ısı luridica, legittima
et ratıonı Consonä habeatur, quod in talı discursu multoties multa el plura nefanda
pe)  T Quod S1 priores, supprlores aut circatores ın hulusmodi fratrıbus licentiam
hulusce tradiıtione transgressores reperantur, eosdem pena vigintı dierum XgravIiOoT1s
culpae tenore praesentium duximus affligendos D [bid, 205 Ce TrTeirouve

registre de Heilissem, ıbid.
10) < Denique, el qula rustra conduntur leges nısı executjonı demandentur, Generale

Capitulum definit quod 1la decis10 que incıpıt Vineam Domini Sabaoth antehac mature
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ean (HER  S Keppel, prelat de Lidlum Frise)
L’annee sulvante, 15306, les prelats neerlandais, tout Ne SC

rendant pomt 4U X eances du Chapitre, envoyerent leur delegue, Jean
de Puteo, prileur de l’abbaye de Dielegem. 11 etaıt porteur d’un
memorandum., düment redige par Juriste de Ils deman-
daijent Ia Convocatıon d’un Chapitre ans la vılle de Cambrai, ville
limitrophe nire la France el les Pays-Bas, ou les delezues francais
et neerlandais pourraıent cConcerier l’aise.

Se1i7e prelats Irancais etaı1ent presents Chapitre qu1
«CS assembläes le mal 1536 Le Vvicalre du cardinal, Jean de
WFoulembray, prelat de Glairefontaine, presida.

qu1 le VOCU, exprıme par les prelats neerlandais,le. Chapitre donna aussıtot oulte satıstaction. 8 decida de CONVOQUETP’assembleäe de L’annee sulvante ans la ville de Cambraji D’  1C1 1  ales prelats neerlandais pourraıent aVO1lr echange de VvVues VECC les
prelats de France. Ces decisions seraıjent toutetois sSoUumIses Vlagre-
ment du Ro1 de France.

Jean vVan Keppel, prelat de Lidlum visıteur des abbayes ir  1-
SONNES, avaıt envoye memorandum Chapitre. {1 detaillait
differents pomts SILLE lesquels 8 voulaiıt conmnai1ıtre l’opinion de l’auto-
rıte centrale. Au de SC$ visıtes, il avalıt notammen rencontre
certaıns Cas oulrepassant, semble-t-il, L’autorite normale d’un 1S1-
teur. I8| OUS appartıent pas de signaler 1C1 toutes les questions
particulieres SUurTr lesquelles le prelat de Lidlum sollieitaıt l’agrementdu Chapitre. Notons seulement qu ıl emanda le revisıon du livre de
l’Ordinaire atın de rendre celuti-ci plus claır 6i plus rationnel. Le
Chapitre, reiusant d’admetire condamnation du lıvre liturgiquede lPOrdre, ordonna de meltltre les ceremonı1es, telles qu’on les obser-
aıt ans les malsons frisonnes, harmonie aVeC celles de l’abbayede Premontre

Les acCcties du Chapitre de 1536 mentionnent pPas les OoMmMs des
Vi5iteurs

definita ad UuNgu€emM pracicetur. uod \ visıtatores rdinis in SUul1s visiıtationıbus
exercendis nonnullos Praelatos praedictae decisionis violatores reperire, 1am dieti ıta:-
Ores 1psorum praelatorum culpam futuro Capitulo fideliter referre habebunt, 1ps1 praelati
tandem Nn canonica Su1s delictis condigna mMnı favore secluso Aarceantur er 13nian-Ibid., 295 Ce reirouve registre de Heilissem, bid.

Vo  1T article Le cardinal Francois Pisani, S
Vo  1r Lbid.; le decret capitulaire Lrouve notfe
ctia Capitulorum Generalium, Coy
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Au Chapitre de 1538 Jean an Keppel revınt la charge Au

de sSCcs V1sıtles, al al notammen renconire C1I1COTeE certiaıns Cas

depassant SOM TYıte dele&zuee Une nouvelle {o1s. i} avalı CHNVOYC
memorandum Chapitre in de faıre trancher les Cas douteux

Ces Ccas eiaj:ent nombre de CIM  °
]° le Chapitre annulle le passage d’unm religieux de "abbaye de

Mariengaard : celle de Schildwold. 11 decide JUE religieux reste
profes el suJjet de Mariengaard.

0 l tLraıte le Cads d’un apostat lequel pretendaıt invalidement
’habit religieux.

30 11 faıt SA VOIT cavalierement Au prevot de Schildwold YUuUC celu1-
Al o1ıt de CS tautes CSISMNCT SCS tonetions.

A0 il ordonne prelat de Marıengaard d’obhser Ver sSCcs obligations
{ de Pere-abhe VIS d’un COUVEN de religieuses

50 l etfend 4A1l  b ireres CONVETS de l’abbaye de Marıengaard de
Ser la barbe
Au moment 11 allaıt proceder 1a nomınatlıon des Visıteurs, le

Chapitre renouvela le mandat de Jean Van Keppel VIisS1teur de
Frise I1 contfia Ia VIsıte des abbayes de Brabant el de Florette
Aıme de Fontaines celle des abbayes de Gascogne Antomne GClaret
prelat de Vl’abbaye de Leu Restaure

L Activite d’Aım:  €  A de Fontaines

Peu la fın des d Chapitre de 1536 Jean de
Foulembray, VICalTe de Pisanı, MOUTUT Le cardinal le remplaca
par Aıme de Fontaines, prelat de Saıint-Martin de Laon Aınsı, la
direction de V’Ordre etial placee ormalement aul  ba de celu;
JUE 1a tradition appellaıt << le deuxı:eme Pere de V’Ordre » el qu ı
rTevenaı c€e direction pendant Ia Nce du abbatial de Pr  €-
montre Aussı bıen, direction eialı a1nısı contiee des

et eXperımentees Aıme de Fontames aqallıaıt noLlammen Vexpe-
r1enNce et le savoıir-faire zele reel

Par SU1 des SUCITES, le Chapıtre general puL TEUNIT 1537
Su1lvant le Chapitre iın SCS sSCaANCES normales Ne que

dix prelats francais, le Chapitre negligea de veıller ıen
de P’Ordre entier 1{1 fıt de la bonne besogne

4) Ibid., 324.326.
5) [bid., 329

O1r InNon artıicle Le cardinal Pisanıi, 82.8  SO
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Ausıstot AaDILES, Aıme de Fontaıimes TeNOU2 les AaVOC les
abbayes de l’etranger, premi1€er lieu AVEC celles des Pays Bas Le
Chapitre ’avajit VIS1ILeEUTr des abbayes de Brabant el de Flo
reffe Mals, ans les CIrCONsiLancCces presentes, de Fontaines parvınt
pas rendre libre POUF 116 ournee de Vvisıltles Le Chapitre uı
DECITINIS de designer quelque remplacant invıtla 101816 Antoıine Claret
prelat de Lavaldieu, entreprendre un voOyase auX abbayes neerlan-
dalses (C]laret fut touteftoıjs pPas delegue u1le V1sıte 8l N avaı

autire 1S5$S1071 que aller toucher le montian des taıilles De 1a sorlte,
l’administration centrale de V’OÖrdre seraıt PaSs frustree de sCs

MOYCNS financiers. Aussı bien, CPOQUE de commende, autorıltle
du Chapitre resteraıt entiere.

Claret LFrOUVa pomt ’acecueil fraternel Gr avaıl ESDELE. La
frontiere ntire Ia France el les Pays-Bas etaıt devenue, depuis les
SUCITICS tracassı]ıeres entre le Ro1l de France et l’empereur Charles-
Quint uUNne ligne de demarcation entre euxX peuples De part el

autre, oudait volontiers De chaque cote des {rontieres, les
sOoOu  11s etaıent PFrOVOdUCI de leurs SuJets
P”’animosite el de la mefijance FECIDTFOYUCES autre parti les prelats
brabancons pardonnaient leurs collegues Irancaıs
admıis commendataıre SULLE le abbatıial de Premontre Mieux
TUE ou autre prelat Denis vander Scaeft abbe Averbode,
CX  C Cces sentıimenitis de mefiance et de secrete Ur Aınsı
donc, le VOyase de Claret donna pas en aval attendu
Mais, de part el d’autre, avaı LEDTIIS ontact L/’ancien
d’envoyer des Visıteurs Ifrancais ans NOoSs Contrees eial par le faıt
MEINC, TEeEvVveENu la eINOIre de [OUS les religieux neerlandais

De Oute facon, les fruts du rapprochement ente par Aıme de
Fontaines, firent sent11 auUusSs1Lo0 Au Chapitre General de 1539

prelat neerlandaiıs n etant present Mais, leur delegue, le
PFIECUFT de abbaye de Grimbergen, eial rendu, portieur de ettres

EXCUSES SaIils doute porteur de quelque memorandum SULLE les al
faires religieuses des Pays Bas Aınsı donc, Aıme de Fontaines e{iaı
devenu le chef eCCONNU une administration centrale, LeCIN1SE

poınm aılleurs, le Chapitre lanca appel vibrant POUF FEVCNLL,
ans les CIrconstiances penibles du mMmoment Pısanı refusaıt tOu-

de aller U1Ne collaboration bıenviellante de {[OUS les
ONns elements Ensulte, voulant raffermir l’autorite centrale, il TeVO-

quUa LOUS les Vicarıals, confies depuis le dernier Chapitre des pre

[bid D
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Jats demissionnaires. Le Chapitre etaıt effet intorme que tel
prelat avaıt renonce s()  — abbaye, apres s’etre DOUIFVU de riıches
eEvenus biens el argent. Pareil abus, calque SUur les facons
d’agır des commendataires, etaıt parfaitement oppose 1en gene-
ral Le Chapitre chargea les Visıteurs el les syndics de forcer pareıls
demiıssionnaires reintegrer la vIie conventuelle el vivre selon
leurs de religion

Avant la clöture des seances, il fut procede 1a nomınatıon des
visıteurs. Une nouvelle f{o1s, Aıme de Fontaines reserva la visıte
des abbayes de Brabant et de Floreffe. Jean VvVan Keppel, prelat de
Lidlum, fut designe, POUF uNe nouvelle duree de tro1s ans,
Visıteur des abbayes de Frise. Le prelat de Saıint-Jean-de-Castelle
devınt visıteur de Gascogne

JT’ai eXpose aiılleurs. el detail, Ia conference, eNnNue Cambrai
entire les delegues des prelats neerlandais el CCUX du Chapitre ene-
ral, places SOUS la direction d’Aime de Fontaines Cette importante
contference n ayant Das de relations direetes VECC les visıtes NO-

n1ques proprement dites, 11 faut pas reveniır IET Soulignons
toutefojs YUC, €es avan l’ouverture de la conference, Aıme de Fon
taınes la placa ans vrale lumiere elle servıraıt SUurtiouft ramener
P’Pancienne unıte de V’Ordre. Aussı bıen. le sujet des discussions fut
une haute Nue el une importance unıyerselle. On S Y arreta
pomt quelque question de sımple observance disciplinaire. La
discussion porla onc pomt SUur des detaıls auxquels les Visıteurs
aqvaıjent ”habitude de s’arreter. D’autre part el cela etaıt essentijel
l’atmosphere de la conference avaıt ete excellente. On s’etaıt sentı
penetre du desir d’unite. Le prochain depart de Pısani helas, 11
n’auraıt paSs 1  1eu realıte autorisaıt les meilleures perspectives
d’avenir. D’avance, V’Ordre ralliait au  00 conceptions de la Contre-
Reforme qu allaıt proner le prochain Concile general.

Profitant de la bonne volonte des prelats, Aıme de Fontaines
Nomma qussıtot officıel des aılles 11 choisit cet
eifet religieux francais, enNu Cambrai AVECC u Mathurin
Dandelle, naguere vicaıre de V’abbaye de Premontre el auparavant
prieur du GCollege des Premontres Parıs

Entretemps, ’absence prolongee d’un ahbe regulier avaıt fata-

Ibid., 86-87.
Äcta Capitulorum Generalium, VECs, 2340.
Vo  1r InNnon article Le cardinal Pisani, Cop 87-93
Ibid.,
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lement amene une dissolution certaıne a "abbaye de Premontre.
Une visıte cCanon1que mıt les choses al poıint, Le 1O des visıteurs
n est PAas indique. ils prırent certames dispositions atfın de prevenır
les cr1t1ques UE les employes du cardınal Pisani s’amusajent re-
pandre. Les Visıteurs detendirent (01816 4lLX tenancılers de l’hötellerie.
installee devant Ia porte d’entree <} Premontre, de vendre des O1S-
sONS ans ”7enclos meme de l’abbaye. {ls leur detendirent d’admettre
ans leur hotellerie des PELSOLMNES suspecies Ia presence de pareil-
les PEFrSONNES devaıt tatalement porier ombrage Ia bonne renommee
une grande maıison. Les relig1ieuxX conventuels ya demoaolıij CET-
taıne cloison dans le jJardın conventue! afın de DOUVOLT MIECUX sortir
de la clöture, le Chapitre ordonna de remplacer qussıtot ce
ancıenne cloison pal 8881 bon [NULTF imposa uNese penıtence publique
au  b super1eurs O0OCauxX lesquels n avaıjent PAs empeche pareille etour-
derie

Le avrıl 1540 le Chapitre reunıt Premontre. cote d
presıdent, Aıme de Fontaines, dix-sept prelats etaıjent presents, part
celu]1 de Dommartın, [OULS etajent irancals. Le Chapitre approuVvVa les
ACTIes de Ia conference de Cambraiyn. { nomma les prelats Engelen
de Parc et Martin! de oreile visıteurs des C1ircarıes de Brabant el
de Florefife S

Au de LOUS Ces MO1s, le Chapitre General 116 representa
toutefois pomt la princıpale actıvıte des forces Vives de V’Ordre.
Aıiıme de FyHontaıines, rempli du meıjlleur zele, falsaıt de sOT[} MmM1euxX
Ur rendre la ıberte P’abbaye de Premontre el installer un

prelat regulier. 11 multıplıa les emarches. 11 ecriıvit des lettres, Ss()I1-
nan COmIWmMe un CT1 de ralliement. Les prelats neerlandais, de plus
plus inaccessihles u tie intluence Irancalse el mecontents de leurs
collegues irancals qu1 continuaıjent supporter l’intrusion de Pisanı,

laisserent intluencer par les eloquents appels d’Aime de Fon
taınes. Les 24; tet 23 avrıl 1541, ils Hinrent uNe ımportante assen!-
hlee Malhlınes. {is examıiınerent les questions du Jour, le desıir
manıfeste de promouvoir ]a forte ımnıte de leur Ordre seculaıre.

Cette assemblee s’occupa pPas directement d’affaires de visıtes
canon1ıques. On traıta cependant differents Cas, normalement trıbu-
talres de P’autorite du visıteur, du pere-abbe 0181 du Chapitre general,
T_’autorite de celu1ı-CcC1 {ut d’ailleurs TeC de bon GCOGUB: Les pre-
lats du Blioul de Grimbergen, Van Engelen de HST et Mahieu de

Ibid.,, 99
JT’ai donne le texte - de decret LO1d.,
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Dielegem furent designes D rendre prochain Chapitre. I1s

ferajent ACCOMPDPASNETL de Louis Van den Berghe, prevöt de Lelien-
daal ei futur prelat de Pare

Au demeurant. l’activite proprement dite des visıteurs donne,
ce epOoque, pas autant de s1g8NES de v1e qu en normal. ans

doute., les visıteurs re210NaUX negligerent pPas leurs devoırs
pomit d’abandonner le chantier. De leur cote, les peres-abbes COIN-

tinuailent revendiquer CI taıt le droit de visıte ans les ma1sons
leur {iliation. Mais, de plus C plus, 1a eitective du s1ege de
Premontre continua 08 L’activıte entiere des autorıtes CCI1-

trales. Le mMOuvement centrifuge s’acecusaıt de plus plus. Comme
le Ve ENCOLXC, l’autorite civile supplantait celle de V’Ordre

Ave«cC zele touJours plus entreprenant,. Les grandes i1gures de VIS1-
EeUTrSs Lrouven plus CESs annees, Ou toutes les auıtorıtes. CINN-

pietalent SUr leur erraın rec1proque. De so cote, Aıme de FHontalnes.,
tOUJOUS responsable de la haute gestion d’un Ordre qu1ı parvenaıt
pas reirouver General Pisanı retusaıt tOoUJoUrs de quıtter le
s1ege abbatıal de Premontre restaıt SOM Au Chapiätre de
1543; de Kontaines reserva EINCOLE la visıte des abbayes de Flandre
f de Brabant 10)

porla auss1ı toute son attention 1088 1a situation interjıeure au COU-

vent de Premontre. En 1543, cCommMmencementT de 1544, il
avaıt eNCOre taıt visıte Canon1que Ccirconstanecıee. Le Chapitre de
1544 p  A, sujet de la discıpline monastıque Vabbaye de
Premontre, uNne Serl1e de euf deerets 11) Ceux-ci urent promulgues

la sunlte une visıte cCanon1ıque, faite pal de FKontaıines. L’autorite
supreme de V’Ordre mettaıt onc sCs FrESSOLLTITCES SEervIce d’un
vicaıre general lequel refiusaıt de gq1isser decourager par la Mal-
vaıse volonte d’un cardınal commendataire.

Peu apres, Aıme de Fontaıines MOUTULE. I8 deceda notammen ans
1a maıson seigneurlale de Samoussy, le aout 1545

Tour IOUTL priıeur dı College des Premontres Parıs, prelat de
Chambrefontaine, pretendant s1ege abbatial de Saıint-Paul de Ver
dun, prelat de Cu1ssy el de Saıint-Martıin de Laon, intellectuel avlse
et premier editeur d’ouvrages d’Adam le Premontre, 8l restera {OU-
JOUrSs uUNe des belles {1gures ans 'notré hıstoıire de se1zı1ieme siecle.

[bid.; 100-105
10) cta Capitulorum Generalium, OS 369,
11) Voir IHNOIL article Le cardinal Pisani, L14-117.
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L’ Activite de Josse Coquerel.
Pisanı 1OUVEAU Vicaıre general ans la personne de

Josse Coquerel, maiıtre theologie, prelat de Saınt-Just Beau-
valsıs.

Pendant plusieurs annees, Goquerel remplit les fonctions de V1-
caıre. La sıtuation changea ouere. Pısani STa touJours accroche
a s1ege abbatıial qu1 nı Iu1 revenaıt d’aucune facon. Lassees, les
abbayes etrangeres desinteressajent de plus plus de Premontre.
D’autre part, les prelats irancais euX-memes firent de plus
plus 4aU X assemblees du Chapitre. AJ]joutons aussıtoöt que le
nombhre des prelats reguliers France allaıt toujJours deecroissant.
Aussı bien, les doeteurs Sorbonne, simples religieux, prırent part
4al  b reunlions capitulaires. D’annee annee, leur ro  Je allaıt de
venır plus ımportant el plus audacıeux. est gräace euUuX Jue le vieil
Ürdre premontre allaıt reirouver bıentöt s10)  I aqallant el sSson energl1e

Retracons brievement les etapes de ce interessante evolution,
LOut Marquan directement QUC qu1 au X visıtes
canonıques.

Le Chapitre de 1552 chargea Francois Bottee, docteur SOT.
bonne el simple religieux, de taire uNe enquete Premontre. parti-
culierement SUE ımportant relicetum de vısıte laisse au  b maıns
d’Antoine Jourdien, vicaire de l’abbaye

L’an su1lvant, Bottee, devenu vicaıre de l’a  aye de Premontre,
prıt maıns l’opposition courtolse et v1igoureuse contre le a1lsserT-
aller el la veulerie des mandataires du cardinal. Le Chapitre de
meme annee 1553 S’occupa aussı des visıtes Canon1ques il
les visıteurs POUL plusieurs C1rcarles, sıtuees SUL terrıtoire Irancais.
Tous les Visıteurs etaı1ent prelats I1 en fut d’ailleurs de meme
Chapitre de 1554 Celui de 1555 renouvela Cces dispositions
LIOut contiant specialement la visıte de la Ccircarıe de Gascogne
prelat de Saint-Jean de Castelle rythme parfaiıtement NOTI-

mal, les nominations des visıteurs succedent renouvellent. En

Voir INnon article Le cardinal Pisani, 121
[bid., 122
cta (‚apitulorum Generalium, C:,
Ibid.,
[bid., 419,
« Item Capitulum constituit, ordinat el delegavit Reverendum ominum Abbatem

Gratiae-Dei, allas Sanctı Joannis de Castella, visıtatorem el Vicarıum generalem in
Circaria (GGasconlae ul ad ‚5601 revocationem [bid., 410
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1556, les visiteufs de V’annee precedente furent tout simplement reie-

fonections L’autre part, le Chapitre charge Iuı-meme
de certaiınes täches, normalement trıbutaires de quelque visıteur.
L’abbaye de Corneux Bourgogne, dependant politiquement de Ia

d’Espagne et sujette Au  DE dispositions prises Dai le SOUVEL-
nement-general des Pays-Bas V1IS-A-VIS des visıteurs eirangers, avaıt
adresse memorandum Chapitre afın de taire POUFrVOLF celu:-ci
4au.  D& necessıtes discıplinaires du momentLt. Le memorandum exposaıit
la malencontreuse sıtuatiıon ecOoNOMI1quUeE de l’abbaye. L/’eglise el les
batıments tombent rulnes. Les SZUEITES OnTt amene la pauvrete. De
oOutfe UrsScChNCC, pr1s des CSUTCSs tın de prevenir des malheurs
plus ırreparables. Les cures et chapelains de ’abbaye, places ans
les eglises 1Nncorporees, furent notammen: taxes OCCUFrFTeNCcE de la
moıtie de leurs IeCvVveNus annuels. Le Chapitre, s’Occupa de s  — MIeEUX

prendre les CSUrTres. D’autre part, 0 fit contiance prelat Antoıine
Perchet de Corneuzx. 1{1 savaıt que cet homme s’epargnaıt
eifort DOUFTF redresser une sıtuation dont il etaıt victime. Le Chapitre
NOomma d’ailleurs le prelat Perchet visıteur des Circarıes de Bour-
SORNE, d’Auvergne, de Savoije ei de Souabe

Josse Coquerel etaıt vicaire depuis dix A11lS, Son actıvıte, sans etre
fort bruyante, avaıt ete fidele et utile. Au printemps de 1557, 1l
etaıt devenu souffrant. Les premieres de 1’  äge  A l’empechaient
d’assister Chapitre General. Gelut-ci profita de SOI absence POULI
I3 Voler unNne adresse de remercıements et u73 rendre gräces de S10781
inalterable devouement. Soulignons YJu«eE adresse mentijonnaıt
{Out particulierement les visıtes Canon1iques qu availt faıtes Coque-
rei

Au meme Chapitre de 1557, V’abbe commendataire d’Hermieres,
Robert Tiercelin, avaıt presente uNe requete cConcernant son abbaye.
Celle-ci, etaıt-ıl dit, est fort mauvalse sıtuation. Le Chapitre
tut prıe d’y faire tenır uNe visıte canonı1ıque approfondie. Le Cha
pıire acqulesca 1a emande du ommendataire et delegua Jean
Niguet, prelat de Jovilliers, et Adrien Bobeu, mai1tre theologie 10)
Par le faıt meme., les docteurs Sorbonne., simples religieux, tout

[bid., D,
cta GCapitulorum Generalium, OS pp. 422-424.
Tai publie le de deecret ans InNon article Le cardinal Pisani, Cop 126,

nolte 157
10) cta G apitulorum Generalium, C 435,
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ils eiaıjent les 1115 DL ateurs du Chapitre, devenalent PCU
PCU les Visıteurs preieres de la haute assemblee.
Au Chapitre de 1559 Coqueı el presida On prıt des dispositions

POUT OFrSanısecr a4UusSsS1L0 uNe nouvelle ournee de Vvisıtes CaNnON14G4U€ES,
De PUI1S plusieurs AN1ECS, declare le Chapitre, les Visıteurs Oont

DU remplir leurs fonctions normales Les SUEIIES les ont
peches Entretemps, des abus ont IB} faut proditer de l’accalmie
produite par emps de PalX internationale, POUTF remelltire les choses

poın Puis, 1} fanut INMENC part l’a  aye METC, Premontre.
Guillaume Marte, prelat de Valsery, el Francoi1s le Cog, prelat de

7 Jandeures, furent desienes DOUTI {aire la visıte CalNonNn14UC Premon:-
ire eur enquete porteraıul S{LL ia sıtualıion spirituelle et temporelle
de la Malson, s {} I9 NOUFrrıLUre les veiements et LOUTfes les choses

la VIie journaliere Les Visıleurs tiendraijent compte de
Ia sılualion particuliere ans Jaquelle {TOouUuvaı le cCouvent de Pr.  PE-
montre, par SUL1LEe de la abbe ommendataire. {ls te
ra:ent rapport prochain Chapitre 11)

autire part le Chapitre contia Francois Bottee, le ViIicalie fort
entreprenant ei COUTaSCUX de l’abbaye de Premontre, la v1isıfe de
plusieurs abbayes Irancailses 12) Une nouvelle 101S, docteur
sorbonne fut designe p remplacer prelat autre part Co
querel {3t de 103  am} POUL rENOUECT, temMps de palX, les aNCc1eE-
Nes relations cordiales AaVOCC les abbayes brabanconnes et les a1isonmns

limitrophes des terrıto1res, SOUTINIS la Espagne. 8!
CHVOYA Thomas de Ham, yeligieux de Lavaldieu, docteur SOr
bonne, 4AU. abbayes des CITrCarles de Wadgassen, Westphalie, IHeld
orei{{fe, Flandre el Brabant En qu1 CCecs TOI1S dernieres
CIrCarlcs, de Ham devaıt OMMUNLILYUUCI 4AuUu  b prelats la deeision ca
tulaire veriu de laquelle LOUS les mandats des VISıteurs qvaıent
efe annulles. Les mandats seraı]1en conties auxX prelats,
assısliant et:tectivement Chapitre. Coquerel contıa ENCOTE so  \a

CHNVOYC INCSSAZC particulierement cordial adresse tOuUs les PrE-
lats eirangers. Son MCSSASC contenaıt appel la collaboration en
Ces de TEeENOUVEALU el de PalX internationale 13)

sulılvant Gu1illaume Dupaix, le nouvel abbe de Flore{ffe, fut
charge de la Vvisıtle des abbayes de On Iui contia

11) Voir Inon artıcle Le cardinal Pisani, 128
12) Ibid.
13) Voir Lbid., 128.130 J’y al publie le complet de V’appel de Coquerel

161162.
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VPexecution un deeret capıtulaire, porte conitre (Gilles de Gottignies,jeune diacre de l’abbaye de Saınt-Michel d’Anvers 14-) D’autre part,sımple religieux de l’abbaye de Mondaye, ean de la Vallette,docteur theologie, fut nomme visiteur des abbayes normandes et

des taılles 15) Une nouvelle {101s, simple religieux etaıt
charge une fonction, naguere CINcCcCore reservee AU. prelats.En 15061, IThomas de Ham, religieux de Lavaldieu, remiıt
Chapitre le rapport cConNcernant le VOovyase qu ı  ] avaıt faıt So1t 4AuU.  DE ab
bayes neerlandaises, Sso1t certaınes abbayes de France. Aux termes
de rapport, le Chapitre general de 1559 uı avaıt contıe la tache
d’aller ONVOQUET prochamin Chapitre LOUsS les prelats des C1rcarıes
de Floreiffe, Brabant et Flandre. IBl reussıt faıre la taille,due Chapitre General, sSIınon par toutes les abbayes, mo1ns parplusieurs entre elles En qu1 les abbayes des Pays-Bas,0 parvınt faıre €  €, Beaurepart, Heilissem, Saint-
Michel d’Anvers, Bonne-Esperance, Saint-Feuillen, Vicoigne el Nı
OVe. Parmi les abbayes {rancaises, de Ham cıta celles de Saınt-
Andre de Clermont, de Septfontaines Thierache et de Lavaldieu.
Fort Content de l’activite de SO  — eNVOYE, le Chapitre Iu1 contia unNe
nouvelle Jegation au  DE Circarıes de Westphalie, Wadgassen, leld,Frise et Pologne. En attendant le releve des depenses d’un S1 long
vVoyage_e, le Chapitre permit de Ham de s’approprier le ontant
des taılles, ues annee par les abbayes de Septfiontaines
Thierache, Chaumont, Aubecoeur, Lavaldieu et Longue 16) La m1s-
S10N de Thomas de Ham iut, le voıt, LOut d’abord d’ordre Iınan-
cCler. Mais, par delä SCS revendications {inancieres, Jle Chapitre enitien-
dait faıre reconnaitre ans {OUsSs les pays, OoOUu le nationalisme la

14) [bid., 131
15) cla Capiiulorum Generalium, PE 456.
16) Je ıte le complet de deecret « 1tem eXposult nobis frater Thomas

de Ham, doctor theologus, religiosus monaster1) Vallis Dei Ordinis Pr. aemonstratensis
Remensis diocesis, quod CU) 68618 Nativitate Domuini 1559 in1unctum, utL SCL.  iP

abbates Floreffiae, Brabantiae, Flandriae ad proximum LUunN! uturum Capitulum
Generale Praemonstrati, ut dicebatur, celebrandum Vvocaretl, sıt exercıtus, velit CeUuUIN

Capitulum de receptis el eXposi1t1s audire eL. quıttare. Itaque sufficienter nobis sSuae
Commı1sslonis ratione reddita et auditis ad calculum Computis, NECINYUE quod Andreae
tallias ın Arvernia PTIo duobus annıls receperIıt, Septem Fontium 1n Therasca ıtem PIo
NN el 60; Vallis Dei ıtem; Leffiensis pro. anno 99; Bellli Reditus ıtem; Helessem
ıtem; Sancti Michaelis ıtem; ab abbate Bonae Spe lıbras; Sancti Foillani libras;
Viconiensis libras; Ninivensis libras; de quibus cCompulum fecit el quıttatus est
praedicto nNnOSLro Generali Capitulo. Et qula NUuNcC eidem ıIn Germaniae superi0;‘is el
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volonte de quelque SOUVECIAaLN avaıecnt terme les frontieres devant
ute INSCICMNCE Irancaise, uf-elle d’ordre spirituel.

Le INEeImme Chapitre de 1561, contia la visıte CaNnonNn14UE de l’abbaye
du Jeu-Restaure Guillaume Marte., prelat de Valsery, el TAan-
CO1S Bottee Les Visıteurs OcCcuperaıj1ent SUTrtiout des << et CONN-

tentiones » EX1Iisian entire les religieux de abbaye 17)
En 1562 Coquere]l ASC et soutfrant putL 4SS1STeETr Chapitre

uıllaume Dupaix prelat de Flore{ife, presida assemblee. Des QqUES-
10NS nombreuses, interessant les abbayes neerlandaises turent ira1l-
tees,. precedente Dupaiıx aval eie V1IS1feur des C1IL-

Carlıles de oreife, de Brabant el de Flandre Pareille charge eiaı
Lrop lourde. Dupaix obtint l’autorisation de DOUVOLL faıre rEeEM-

placeı Le Chapitre 1OmMmMMmMa plusieurs Visıteurs l’abbaye de
Saınt-Jean d’Amiens, de dissens1ons particulierement penibles avaıent
OPPOSE le prelat Antoiıne Desprez, el le ouven Desprez avalı eife

prelat commendataiıre {17 eial plie Au  e EXISCNCCS de
SCS bulles el Va faıt profession premontree pres huıut de
<< OV1C12 » i} avalı CINIS les au de offieial Amılens
Le Chapitre de 1562 contia la Vviısıte de Saınt Jean Amıens PIE
lat Dupaix el Thomas de Ham s  ‚an adjoıint I8l char-
AA Adrien Bobeu de la visıte de “abbaye de Joyenval diffe&rend
aVl eclate entire le couvent el V’abbe commendataire, Nicolas
Bruslart 18)

En 1563 prelat ’assıistaıt Chapitre General TAan-
CO15S Bottee {ut designe visıteur des abbayes de France 19)

actıvıte de Josse Coquerel ermiıine 1C1,

Pendant plusieurs AaNNECS, 11 qvaıt PAaYe de PETFSONNE, I8 eial
revele V1S1LeEU1 fidele el comprehensif moment ou ”’adminı-

inferioris partes, N1IMMN1ırum C1LICarlas Westphaliae, Wadegotiae, Iveldiae, FHrislae, Poloniae
nonnullas allas est Vis1ıtalı0, [} Su1s sumptibus fterre NO  — posset intendit

Capitulum id fier] communibus ECNSIS de tallijs facıendis qUaAE S11 ad 1d OINNUNGO non

suffecerint, curabit Capitulum ut praedictus domnus de Ham (modo quod e1 inıungıtur
tideliter exsequatur) aliunde compenselLur Consentit eilam eidem ıtiınerıs subsidium
ut possıt 19788 hoc NNO antum Septem Fontium Therasca, Calvi-Montis, Albae Curlae
hactenus debitas, Vallıis Dei el de Longo ado tallias pOSSIL > Decret du
Chapitre enerTal de 1561 Acta C apitulorum Generalium, Coy 463 Ce est

particulierement ımportant
ID [bid., 463
18) Voir mMOn article Le cardinal Hyppolite d’Este, abbe commendataire de Premontre

(14 decembre ans Analecta Praemonstratensia, 1942,
101 103

19) Ibid 107
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stration du cardınal Pisanıi pesaıt touJours plus SUr la VIe et Ia
destinee d’un grand Ördre, Coquerel fut ım des qu1 voulut
poıint deserter. ans doute eut-1| etre plus entireprenant el Surtiout
plus ottfensıf V1S-A-VIsS du commendataire. H eut emboiter le pPas
4AuU.  b docteurs de Sorbonne lesquels etaıent les artısans du FENOUVEAU,
meme S 1 sentaıt pPAas INESUTEe d7  etre  A leur inspiırateur leur
chef Mais, avan que d’oser Juger GCoquerel, n’oublions poıt qu ı  1etaıt malalse d’entreprendre quelque chose contre des sE1ZNEUCS
partiıculierement pulssants, l’etaient Pisanı el, SUTLOUL, d’Este.
Refusant d7  etre  ” homme de combat, Goquerel conienta de
garder l’heritage que€ Iui avalent Jegue SCSs predecesseurs. 1{1 f1t
volontiers visıteur Canon1que alın de reserver les quelques forces
V1ves pOUr les Jours venIır.

Qui oncC Oseraıt 1re JUE Coquerel s’est trompe
L’Activite des Docteurs Sorbonne.

Depuis le moment, Ou Coquerel, maladıf el souifrant, putL plus
assıster Chapitre General nı s’occuper effectivement des affaires
de l’OÖrdre, quelques sıimples relizieux, docteurs Sorbonne,
tirent les champions une independance YJUE les prelats refusajent
apparemment de defendre.

ce ePpOoque, OoOu le cardıinal d’Este venaıt de succeder Pısanı,
le mMmoment etaıt cependant mal choisı DPOUTF entreprendre quelquechose.

18l restaıt toutefoijs domaine, oOu rıen n etait, semble-t-il, perdu,celuı des visıtes Canon1ques. Aussı bien, les Chapitres generauX, Ou
les doeteurs continualent 1mposer A4AU.  D prelats leurs Uu€es
orıginales el COUTaSCUSES, prırent toujJours les dispositions requ1ses
af  1ın de faire visıter les abbayes les plus desordonnees. Ce m1issions

furent cependant jJama1s confiees dehors des frontieres de
France. Le nationalisme politique des grands Etats avaıt nNnotlammen:
ferme les frontieres devant les. visıteurs etrangers. Dans les pPays
respectiifs, acceptaıt cet etat des choses et le trouvaıt tres normal.
En France meme, la majeure partıe des abbayes etaıt desormais
donnee commende. Pareille sıtuation devaijıt tatalement amener
des dissessions ameres entre les PAaUVICS membres du Couvent une
part et les agents du commendataire d’autre part Les visıteurs d’un
Chapitre General pouvalent intervenir. Leur intervention etaıt for
cement fort aleatoire, puisqu 1l n ’etaıit pPASs possible de supprımer la
sıtuation hybride, determinee par la commende.
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Le Chapıtre Généi‘al de 1564 Adrıen Bobeu, docteur
Sorbonne el simple relig1euX, plenipotentialire PpOUL U1l visıte
fondie au  e bbayes de Valsery, Lieu-Restaure, Chambre{iontaıine,
Joyenval eti Aubecoeur Le Chapıtre deliberement cet
homme energ1ique el clairvoyant poste de visıteur. L’an precedent,

1563, le Chapitre avaıt notammen dü supplıer les visıteurs de
s’acquitter normalement de leurs fonctions

Depui1s le Chapıtre de 1564, unNne visıte canon1que avaıt heu
l’abbaye de Premontre. Les visıteurs qayvaıjent ete nommes par arret

de Ia OUr du Parlement de Parıs. Leurs OoOMSs sont pas indiques.
On saıt qu’ils eta1ent prleurs. Le Parlement leur avaıt adjoınt mai1ıtre
Serbald le Sueur, conseiller royal. Leur enquete avaıt Samls doute
ete Lrop precıpıtee leur depart {Irop intempestif. TouJjours est-ıl
YuUuE le Chapıtre de 1565 d  ut prendre deeret pDOUF garantır l’exe-
ecution plausible des arrets de reiorme. Les visıteurs qavaıent aussı
nomme NOUVEAU prıeur claustral Premontre Adrien Bobeu.,
docteur Sorbonne

Le Chapiıtre de 1569 contia ENCOTIE la visıte cCanon1que de quelques
abbayes quelques simples rel1g1euX. Jacques de Lassus, secretaıre
du Chapıtre, el kıloı de Parıs, sous-prıeur de Premontre. devınrent
Visıteurs de l’abbaye de Belval; Franco1s de Longpre, prieur du Col
lege de Parıs, de celles de la circarıe de Ponthieu; Jacques de
Lassus el Thomas Prevost, de celle de Bucilly

Marquons le pomt 1C1.
Au de la longue periode, OUu l’abbaye de Premontre fut

abandonnee auX ma1ıns de euX commendataires, [’ancıenne coutume

d’organiıser les visıtes cCanon1ques continua subsister. els prelats
revelerent des Visıteurs entreprenants el utiles. Tels simples rei  l.

g1eEUX montrerent parfaıtement dignes de la confiance Jue€E leur
avaıt marquee le Chapitre General.

Toutefois, IOUS les rouasSes de l’administration seculaıire
de V’Ordre de Premontre, celu7 des visıtes canon1ques aCCUSEC une

de cCe malencontreuse epOoque. Nous VerTOoNs bientöt
que l’emprise du POUVOLF civıl eut S part Jıen marquee. 11 res

Voir INON article, Le cardınal d’Este, Cos 113
Le Chapıtre « Togal obnıxe visıtatores SUuo prohé fungantur offic10, el ÖOrdiniıs

tallıa el negotla PTIo el procurent ctia (‚apitulorum Generalium, C.3

A(8
Voir 199107341 article Le cardınal d’Este, 116-118
Ibid., 123
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cependant indenjable YJu«c les forces V1ves de ”’ancıen ÖOrdre ont
pas donne ce qu€E L’on pouvaıt CI} attendre.

Comme toujours, il allaıt JUE le branle ut donne par V’autorıite
centrale, representee par General exemplaire et _entreprenant.
Depui1s le moment, oOu Pısanı remplaca le Tal General, V1-
caıre 116 pouvaıt ra1isonnablement revendiquer P’ascendant d’un vraı
chef, füt-ıl  A homme Aıme de Fontaimes el Josse Coquerel
[B allaıt jen YUuC, tout le reste, les visıtes canon1ques fussent
delaissees 1a parfaite desordonnance, mMu€e€e habitude.

len, les docteurs de Sorbonne jouerent ro  le de MAarque,. Ils fır
ren les ons Ouvrıers, devoues de CUur el IA  ame ’oeuvre du eau
redressement.

ans doute parvinrent-ils pas tOout remettre poımnt. Mais,
ils preparerent les meijlleurs elements etre pied d’oeuvre
moment O11 Tal Genera! reprendrait tache



Les Empietements du Pouvoir c1ıvıl..
Des Va la fın du quıinzıeme siecle, le Pouvoir Ccıvyvil empietavolontiers S_r le erraın religieux. En l’espece, 11 intervint SUur ü  —

domaine, exclusivement trıbutaire des visıtes cCanon1ques.On conmnaıt les multiples interventions des UCs de Bourgogne el
des rols de France ans la nomıination de certaıns prelats. Bıentot,
par le truchement d’un GConcordat, le ro1 de France pretendit POU-olr 1NOomMMer Iui-meme les grands dignitaires ecclesiastiques, et
premıer lieu les prelats el les eveques. Emboitant le pas, les 1rı-
geants du gouvernement-general auU.  e Paus-Bas obtinrent privilegepontifical parfaitement anodin; ma1ls ils parvınrent l’interpreter de
facon S1 arbitraire qu  ils decouvrirent bientöt le droit, donne SOU-
veraın, de POouvoilr L1LOINMEeETr les prelats el les eveques ans les paysde COUTONNEe. Allant de l’avant, ils contenterent bıentöt plusde LOINIMNeET sımplement les prelats. eur intervention ans les affaires
religieuses s’afifirma de plus plus frequente el arbıtraire. {Ils SC
firent bientöt les champions de la bonne discipline monastıque. {Is
disposaient de leurs Propres visıteurs. Ia moindre alerte internatio-
nale, iıls fermaijent leurs frontieres devant tout superi1eur religieux,
se]journant pays etranger.

Les etapes de evolution peuvent etre SU1VIES France, auX
Pays-Bas, Espagne, Angleterre el ans les pPAays allemands.
Notre documentation etant urtout OUS l’avons dit
de source neerlandaise, OUS etudierons remarquable evolution,
telle qu/elle produisit dans les ancıennes dix-sept Provinces.

Remarquons auss1ıtot que V’on peut deceler, ans evolution,
double Courant nettement distinet.

En LOut premier lieu, les hautes spheres dirigeantes des Pays-Basn ’envisagerent, semble-t-il, autire chose de fermer leurs f{ron:
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Lieres devant des V1i1s1ıteurs, de France Ge pPaYys eiaı nNnoLamment
continuellement en SUCITE AVEC le SOUVETa1INn des Pays-Bas Au
Jles CSUTES, PI1SCS V IS VIS des Visıteurs, semblent donec etfe
INSDITECS pPar des motifs ordre politique de suretie generale
Mais, 41185110 d  9 le gouvernement general resolut de supplanteı
les eirangers 1 designa u73 LHNEINE des Visıteurs contia SCS
subordonnes Ia tache auralen: dl\ rempln Jes mandataires un

Chapıtre General Tour LOUTF Ia V1isıle de certames a 150118 reli-
“V1IEUHSE ut contiee des membres de la amılle religieuse,
el des ecclesiast1ques autr ÖOrdre, 11EeIMe laiec. H
1Ne tallut pas bıen AI avan que le gouvernement-general eut

E1 Naıs la totalıte des Visıtes CanOoN1qU€ES, entreprı1ses s 1
SOI terrıtoıiıre est Iu1 qu ı les organısaıl les controlaıt Chez lu1,
le religieux brime immeconien pOUvaıt TOUVver SO1T refuge So1Tt

appel
Cette UTr1e6 evolution debutant s{{{ 1 le erraın politique el

completant auUsSsS1L0 SUur le erraın religieux, mı7 pas bıen aNnnees

DOUT achever
D’autre parti les elements politiques el religieux enchevetrerent

€s le debut de tacon vraıment Lypıque Les SOUVETAaLNs de l’eEpoque
trouvaıen effet par une p  n ideologique dejä longue,

fort Vl’aise 1{11 le erraın u  m religieux
Etudions separement le cote UJUE mMmeTrTaıs politique el le cote

religieux des empı1etemen(ts dı POUVOILT cıvıl

ncıdents oOrdre polıtique
Ce furent tOut d’abord des considerations ordre politique qu1

determinerent les hautes auforıtes des Pays-Bas OPPDOSEI entree
de Visıteurs {rancals ans leur terrıitoire.

Les SUEXres entre le roO1l Francoi1s el l’empereur Charles-Quint
sucecedajent aa u rythme effarant Le gouvernement-general ’avaıt
peut-eire pas tort de meftieı de Certaıns CNVOYVES, de France

’ Attitude de Marguerite Autriche.

l’epoque, les Abbes-Generaux de Premontre contiinuajJent
entreprendre leurs VoOoyasces reguliers de Visıtes 208  e Pays Bas., Mar
guerıte Autriche, gouvernanfe generale de NOsSs DaVYyS, aımaıt
le va-eti-vıent de s 1 nombreux francais.
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Au des hostilites, elle avaıt efendu les relations recC1proques
TE les a1lsons relız1EeUseES de chez OUS et leurs superieurs fran-
Cals. 1e croyaıt SaVOl1Tr toutefois que prohibition avaıt ete eludee
BDar L’entremise de certaıns agents, etablis Cambraij. Fort conscıen-
CleuUse, elle voulut cependant rıen entreprendre sSqaills Q VO1T
avert] le Pape. Avec Ll’autorisation de celu1-ci, elle envısageaıt de
rendre les malsons religieuses neerlandaises libres de OUu{fe sujetionVIS-A-VIS de superl1eurs, etablıs Franche. Eerivant s()  — I}  9
Charles-Quint, le qavrıl 1526, elle dit << Vous SCAaVOZ YJUC les
religieulx el religieuses de CCcs pa1]s, q1llssı jJen ceulx qu1ı SONLT dotez
el riches JuUe les mendians, ont leurs chief7z el provınclaulx OFrs VOS
pal]s France Allemaine: el, combien que€ durant la
!’on eust faıt deffendre UJU€E ceulx de deca n envoyassent eIs leurs
chieiz el UU lesdiets chiefz veınssent n ’envoyassent depar-deca 61 OnTt ilz Lrouve de CommunıCcquer ensemble Cam
brai] DAar marchans el autrement, el soubz coulleur de relligion Oont
taıt des malz aSSCZ; POUF remedier el au  e inconvenijens qu]
pourroyent C avenır, sero1t fort bon obtenir du saınct Pere que
{OUS les religieulx de VOZ pa1]s depardeca, riches POVTI€ES, de quel
queE Ordre qu’ılz soyent, eussentTt leurs Peres Visitateurs el Provin-
Claulx esdiets pa1]s, et dessus (82)I8) supplye le vouloir
faıre

Comme elle en avaıt l’habitude, Marguerite Tace 231Ns1 SsSon neveu
une ligne de conduite 1en ne el dont elle d, elle-meme, examıne
Ia portee. CGette fo1s cependant, l allaıt interesser le Pape ans
l’atfaire; en l’instant, pareille entreprise s’averait malaisee. I8l
allajıt (81416 attendre.

Le fevrier S5D Nn. Se.4 Marguerite d’Autriche revınt la charge.Jle ecrıt < Le Provincıal des Cordeliers de France 1C1 envoyedemander cong1€ de tenır Chapitre General la V1. d’Auden-
arde;: UE ] AYy denye. Eit semble que POUF pourveoır au  DE buz
intfinız qu1 soubhz coulleur des Chapitres Generaulx, des Visitacions
des monasteres de pardeca Darl religieulx irancais commettent, il
so1t tres necessaıre el OUuSs supplie pOourveoiır que€ POUL les religi0nsdepardeca soyent ordonnez Provinciaulx el Peres Abberz visıtateurs,
natıiz de VOZ pa1]s el residens; qu1 OUS scrä acılle d’obtenir de
nostre saınct Pere et aultres provisıons ]J1en necessaıres

Correspondance de Marguerite d’Autriche (Archives generales du Royaume de
Belgique Bruxelles, Audience, reg. 36),

I bid.,
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Dans deuxieme lettre, Marguerite d’Autriche precise sSson

plan. IB faut arrıver rendre les religieux neerlandais indepen-
dants de leurs superleurs Irancais. { faut 1NOIMMMEeTr des visıteurs, ha
bıtant les Pays-Bas el Par consequent suJjets de l’empereur. {} faut
entin obtenir du Pape les indults necessalres pareille ınnovatıon.
8l faut auss]ı demander SO veraın Pontite certaınes << aultres
PrOoVIS1ONS D, lei, Marguerite d’Autriche songeaıt l’ımpasse OUu le
gouvernement-general etaıt engage. I8 pretendait DOUVOLTF NOMMETr
les prelats. cel effet, il devaijıt appeler üunNne interpretation par-
faıtement abusiıve un indult pontifical. Marguerite d’Autriche,
femme de haute CONSCIENCE, HE vouloit pomt admettre pareille sıtua-
tıon. chaque 0CCas1lon, elle talonnait 1038| NeCVEUL afın UuU«E celut-cı
emande Pape des POUVOLFS plus meils et plus explicites.

Au demeurant, Marguerite d’Autriche trompaıt en disant qu 11
seraıt facıle d’obtenir du Pape l’autorisation de constituer des supe-
r1eurs religıieux independants. Depuis des sıecles, les grands Ordres
avalent constıtue qu’on nomme << empıre » Un Chapitre
General fortement centralise etaıt tOur LOUrTr legislatif£, COUL
supreme de Justice el centre d’Echanges internationaux multiple
pomt de VvVue des experlences religieuses, de 1a liturgie, de Varchi
teciure, de la culture scıent1f1que, volre meme de ”’economie et du
pret d’argent. La OUr Romaıine savaıt parfaiıtement queE la bonne
marche d’un grand Ordre etaıt direetement trıbutaire de 1la bonne
marche du Chapitre (General. out Ordre deeclinat AVEC 101  m autorıte
centrale. On comprend JUE la Curie pontificale 111e laissa pPaS
influencer par les agents de Vl’empereur.

Marguerite d’Autriche MOUTULT ava qu€E les emarches penibles
longues alssent abouti resultat nettemen negatif. Charles-

OQuint qvaıt notammen charge le protonotaire Castillo et le doyen
d’Anvers de soumettre la sugestion de tante certams persohnasSes
promiınents de Ia Curie Romaine. Mais, la reponse fut nettement
negatıve le Pape refusa ”’accorder l’ındependance des religieux
neerlandais VIS-A-VIS de leurs super1eurs, habitant l’etranger.

Un Jour donc, le Conseil d’Etat des Pays-Bas fut Q3VISEe du faıt qJu€E
les religıeux des PayS de pardeca resteralent sSoumı1s l’autorite de
leurs superleurs etrangers. ce epoque, la reine Marie de Hon
grie, de V’empereur, avaıt remplace Marguerite d’Autriche
gouvernement-general des Pays-Bas. Trop SOUMIS [“Oouveraın Pon
tife POUFT s’opposer directement aulX deeisions de celui-ci, le Conseil
admit QUE, Juri1diquement, V’autorite des superJ]eurs religieux restaıt
entiere. Mais, £ait, le Conseil pouvaıt la rendre parfaltement
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inoperante. 1{1 suttfisaıt de defendre oute malson religieuse, S1se
4U.  5E Pays-Bas, de YTecCevoır Vvisıteur etranger s4a4ns a VISETF AauPpäara-
ar Ia reine Marie de Hongrie. Aınsı faut-ıl done faıt dorenavant,
11 seraıt detendu oOufe malson religieuse d’aceueillhir Ne visıte
Canon1que, taıte Dar superieur etranger, QVO1r prevenu
d’avance les SErvICces CENTLraLLX du gouvernement-genera|l

Aıns], pat simple decret du gouvernement-general, allant certaıne-
1a81 V’encontre des intentions du Pape, les Visıteurs eirangers
etajent droit exchus de noire terrıtoire.

Voyons ans quelles conditions uunNne Vvisıte Canonıque pouvaıt
faıre desormais.

Une uısıte CanoNLQUE de ” Abbe de (‚ iteaux.

Tout COmMMe celuı de Premontre, ’ahbbe de (.iteaux devajt de
faıre la visıte canon1ıque des nombreuse malisons neerlandaises,
relevant de SOM obedience.

Mis s 115 doute Au ourant des nouvelles dıspositions, prıses palle gouvernement-general des Pays-Bas, V’abhe de Citeaux demanda
tout d’abord l’empereur l’autorisation d’entreprendre la visıte de
SCS abbayes Le Janvier 1545 11, Do4 11 un CNVOYA, de ('iteaux
meme, une lettre ottieielle POUT Iuı rappeler YJUC, es le mMoOo1s d’oc-
tobre dernier, il u ecrıt POUTF demander l’autorisation de POUVOILT
< visıter el reiormer » Loutes les a1lsons cistercılennes, LOUT Comme
SCS predecesseurs de Citeaux l’ont touUJours taıt Telle malson cister-
cıenNe, precıse l’abbe, vıt plus selon la egle {{ repete onc
demande de TECEVOIT des ettres patentes de l’empereur atın d’entre-
prendre aussıtot SOIl VOYyase de visıtes Le meme Jour, V’abbhe
CHVOYA une lettre semblable 2} << monsi]egneur le chancelier de la
tres ıimper1alle aleste »

Aux Archives gen cdu Royaume Bruxelles, Audience, Cartiton 1627, l ex1iste üNne

piece originale, NO  on datee elle date de 1541 envıron Öu il est dit ({1U€E Vempereur
avaiılt fait solliciter ] Rome pal Castillo el le doyen d’Anvers. La sollicitation n availt Das
obtenu V’effet. Le Conseil dA’Etat delibera lä-dessus, su1t < Et qUue
na PeCu obtenir Rome prohibition des ‘Visıtateurs estrangiers, G1 sero1t bon
remedier depardecha el considere le quı COUT escripre {[OUS abbes de poınt
recepVOILr visitateurs estranglers sSans adviser la Royne Ye L’apostille est ainsiı libellee
« d’escripre uUuxX cloistres de on admettre visıtateurs estranglers sSans advertir Ja
Royne

1/’exemplaire orıgınal de lettre irouve 1UX Archives gen. du Royaume
Bruzxelles, Audience, cCarton 1636

L’exemplaire original de lettre {rOUVE®e bid.
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De son cöte, ’abhe de Clairvaux, visıteur des abbayes eistercien-

NCS, s’adressa Dal lettre Ia reine Marie de Hongrie. ] charge,
disait-ıl, I1 1mposaıt Ll’obligation de reprendre, epoque de
palx, << s()  — ebvoir de visıter les abbayes de s10)  — ÖOrdre, sıtuees
ans les PAays de l’empereur

Les SeErvICEes CenNtIrauxX du gouvernement-genera|l mırent quelque
m examıner la emande introduite par les eEuxX Visıteurs
eıstereJjens. Apres tro1s moOo1s de reflexion, ils donnerent L’autorisation
demandee, tout CIl entourant elle-ci de conditions SAUSrENUES.

Aınsı donc, datant reponse de Malines, le avrıl) 1545, Marie
de Hongrie ACCUSE bonne reception de la ettre, envoyee par L’abbe de
Clairveaux. Celut-ec1 avaıt manıfeste sONnN desir, epoque de
palXx, de faire << SO  am} debvoir el visıter les abbayes de s ()  a Ordre
H avaıt demande ’ autorisation cel eitfet. E reine Marie declare
qu elle desire volontiers YJUC les abbayes Cistercıennes soJlent bon
etat. < Considerant GUE lediet reverend est religieuz profes dudiet
ordre et 11011 commendateur e elle hu1 permet de faire Ia visıte de SCS

abbayes << chieft el membres, Lexhortant de falre S bon ebvoır
que Ia relligion selon I institution dudiet ordre peult estire garde »
Toutefois, les valets du Vvisıteur 116 pourron rıen demander la
maılson visıtee << sınon queE leur est deu de VIay droit Surtout,
le visıteur n aura pomt le front de << instıtuer CS ttices desdiets
monasitieres aulcuns religieulx 18(6)  — natıves desdiets PaysS de PaL-
deca 4\

Une Ietue semblable tut eNvoyee V’abbe de (ıteaux. Elle pre-
ec1isaıt GqUE celuti-ci pourralt < aller visıter cloistres el
nasteres esquelz V’abbe de Clervaulx faıt visıtatıon

La visıte des abbayes CcistercıenNNeEs put onc faıre. out porte
croıjre qu/elle putL faire normalement.
Peu de S apres, le mal 1546 nolamment, les abbes de

Bellevaux el de SDaint-Sulpice, representant le Chapitre el les defini-
EeuUrs de POrdre de Citeaux, S’adresserent: l’empereur Dar lettre,
ecrıte du CC diffinitoire du chappittre general tenu Cisteaulx D {1s
remerclerent LOUuUt d’abord l’empereur du bon So1n qu 1  ] prenaıt des
abbayes de leur Ordre En domaiıne, declarent-ils, Charles-Quint
est vraıment < le sole1l entre les etoilles » Le but de leur

Je n al pas retrouve lettre. Nous CONNAlSSONS SO11 contenu par la reponse
de la reine Marie de Hongrie, Voir la notie sulvante.

La minute de lettre trouxfe ibid.
Minute LO
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lettre est de recommander l’empereur V’abhbe de Vaucelles 11s
savent disent-ils, combien l’empereur interesse abbaye
1is le prıent de le TMemMe ntieret l’abbe, << frere
Jehan Roset » Depuis “()[1 dDC celui-cı est profes de leur
Ordre D’autre part, 11 fut << CaNoN1ıCquemen pDO  u de adıcte
abbaye el par election, est 1a entree el porte au benefices »
I1s termınent en supplıant L empereur de TESECTVEr faveur
leur Ordre De leur colte, les religieux C1stercıens ®  - efforcorent de huz
rester L[OUJOUFS agreables Soulignons brievement l’importance de
e lettre abbaye Cistercıienne de Vaucelles e{ial S1Lu€ee PICS de
la frontiere franco neerlandaıse Lors de ı08 conftlit arIme,
S1LuatLion e{ial la fo1s ımporlante el delicate

Une M1LETEC fo1ls, ahbbe de (Citeaux vVäal entreprıs la visıte
de SCS abbayes, l’agrement du gouvernement-general
De part el au(tre, 0381 etialı prodigue les cCıviılites, MNals V’autorite
centrale avaılı PAas neglıge enqueleı discretement SUur la facon dont
le Visıteur eial conduıt dans les abbayes a, TOuUuvan
devant des religieux Yul efiaıent SC$s subordonnes., il devaiıt notiLam-
ment plus surveiılleı AVOECC autant de SO1N

En 1547 V’abbe de (iteaux sollicita l’autorisation de taıre une
nouvelle ournee de visıtes Les autforıtes hu donnerent la PCIINIS-
S101, Mals elles etaı1ent parfaıtement decidees surveiller
Vencombrant VIS1TeuUr irancais

Maitre Louis Varn Schore, president du Conseil Prive auXxX Pays-
Bas, QUuVTrIt aussıto la Marie de Hongrie s  - aVI1S,
devaıt des apprehensions SUur:r les intentions de V’ahbe de C1

out semble indiquer 8 r1ieN de Qu«e
installer 19881 nouvel abhbe l’abbaye de Jardinet (au pays de

Namur) Pareıil abbe seraıt pPas par l’empereur, quı
constıitueraı une atteıntie Llagrante al droits de ©9 Majeste De
toutfes Tacons, i} faut designer abbe Cistercıen POUTL CCOMPagner
le visıteur le long el controler diseretement sCcs faıts el gestes.

Par lettre du O5aJU1n 154-7, Marie de Hongrie - declara accord
AaVCC les suggest1ons du president Elle Aaussı nourr1ıssaıt << la
SUSDICION » V15-» -VIS du VIS1teUr eiranger E faut remedier < pal
bon el convenable Puis; le presıdent ura 10284! << de plus
amplement informer quan A que lediet abbe vouldroıt attempter
de faire ung NOUVEAU abbe Jardinet SaMls la NOoOMINAacIioOnN de

Original ibid., Carton 1644
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Maieste; Car, estant conire |’auetorite de sadıcte Maieste, V’on
le doit nullement sou1frir, ma1s obvier i} appartıent »
e << remede » fut qussıtöt trouve. Le gouvernement-general char-

SCa Mathias Hortenbeek abbe cCistercıen de Bonei{te, d’accompagner
l’abbe de (CCiteaux. Le Juin 1547, Ia reine Marie CHVOYaAa V’abbe
de Bonetftfe des ettres irancaises montrables Iu1 disant que
’abbe de Citeaux avaıt.sollicıte Vl’autorisation de visıter SCS abbayes

Peffet d’y examıner L’etat de Ja discipline religieuse. On hız
donne volontiers la permiss1ion, tOout Iuı adjol1gnant ahbbe de SOl
Ordre DPOUF l’accompagner et In donner ouie << assıstance » La
reine ajoute JuE ’abbe de Boneftte ete designe cet effet Elle
“invite cCourtoı1sement ]1en s’acquitter de charge

Le meme Jour, la reine CHNVOYQA meme abbe de Bonetife des
etitres lamandes 110  > montrables POUFC Ia taıre comprendre
quelle devaiıt eXactement etre S{0)  — attıtude V1IS-A-VIS du visıteur fran-
Cals, SO  a} superleur. La lettre Iuı faıt comprendre CC dat hy goede
toesichte NeMeEeEN ende sorghe draghen ılt dat, doende de VOOTSCI'
visıtacle, INen gheene zaken beleyde, die zynder Maiesteyt oft
zynder Maiesteyts anden van herwertsovere hinderlyck ende preiudi-
c1able souden La lettre aj]oute << ock ılt oesien
hoeveel de VO:  en a bt Van elcken cloostere exigeeren sal, hou
dende de handt 4a46  — dat hy nyet INecerTr ecmMme oft den cloister voiırder
belaste dan tbehoort. noterende igene dat hy Vall hen sal »
KEnsuite, L ’abbe de Bonetite examınera S1 V’abbe de (iteaux pre-
tend pas faire ontrer les hivres de comptes, oOu les maılsons cister-
Clennes notent le montan' des axXes el subsides, reclames par Vem:-
PEFEUFT. Enfin, V’abbe de Boneffe trahira Jama1s quelle charge la
reine u 1mposee. {{ agıra LOULT, << S€ OISs uwaerts be
Touwen

Entretemps, l’abbe de Citeaux avaıt commence ournee Salils
soucler le mo1ins du monde des dispositions, prıses parl le NeE-
ment-general. 11 n attendit pas meme V’arrivee de V’abbe de Bonetiife

1{1 nen  v fallut pPas plus POUF faire CONVOQUCIK Bruzxelles le recal-
cıtrant visıteur. Aınsı onc 1a reine Marie le raconte ans unNe
lettre du 14 juillet 1547, adressee l’empereur l’abbe de
(iteaux tut appelle Bruxelles POUr s’expliquer devant digni-
taıre du gouvernement-general. {} fut meme, sem)ole-t-ill, invıte

M:  inute LOid., cCarton
Minute, ıbid.
Minute, ıbid.



3 Valvekens, Praem

expliquer devant la Reine Marie PETFSONNE, C1 I17 f1t (’O-

prendre combien elile 1LVAlL eirange < aller DAr pPaYyS E
advertir » abbe repondit 11 e{iaı porteur unNne autorısatıon,

ecrıfe de la Maın du SCIENCUTC de Granvelle On CXaLININEa oncC les
lettres. SI8ENECS effectivement pali Granvelle., Kılles disajent simple-
11} YUE Granvelle parleraıt l’empereur de Ia visıtle, mMoOoment

11 reiourneraıt ecISs 6}  m ma ıtre Sur la Reine dit elle al
nullement L’intention de CoONnirecarrer une VIisıte CaNoN1IGUC Eille
desıirait CONnNtraıre, assısier le VIis1ıteur <&< DOUL mectre bon ordre
6s monasteres Oou 11 LIrOUVeEeTOILT desordre 11 allait touteifo1s que le
Visıteur &X< ne Lreuve empeschement chemin cel effet la Reine
desiraıit u37 adjoindre prelat neerlandais, << 18(07]81 POUFL adioinet MmMals
DOUL ACCOMPA1ISNET et Yu1l C 1 temoı1gner comment l
au ro1t procede s | aventure a1ısoıt plaincte de luy » Cependant
ajoute la Reine, sujet abbe de (iteaux C< f1ist grande dıffieulte
el plusieurs EXCUSES Mais tinalement la Reine Iu7 f1t observer que€

la requele du PIINCE CVEYUE de Liege, 1l avaı accepte de taıire
ACCOMPDASNET, ans le terrıtoıre de la priıncıpaule, par quelque prelat
du paYys. { pOoUVaıl ONC admettre Ia INeme chose dans les pays de

CMPETECUF. La Reine avalı d’ailleurs dejä designe cet ’abbe
de Boneife, CC est uns monastere ]ıen reforme »

La Reine ermıine lettre disant << Certes, Monseigneur, ® ]

pOUTONL obtenir de nostre saınct Pere le PaSC ungs V1S1LeuUr des
PAaYys de pardecha, jJE PENSCTOYE 11 feroiı1t mieulx son ebvoir JUC
les estrangıers Yu1ı 111e demandent QUE d’avoir quelque argent et tOst
reiourner; 81l ® | PCU VOZ pAays ’l sero1ıt impossible
Ju iılz u1ssen CoOgno1sitre e LOUS les monastieres SONLT 1en mal
administrez combien que€E CSDETE JuUE les abbayes de VOZ PAaYys
gouvernent mieulx qUEC autres paYys, Yue lediet abbe de Cis
teaulx contessa OoOuvertement 10)

La ournee de vlsıles, OIMNmMMENCE par V’abhe de Citeaux ter-
InN1Na OoNC COMDASNIE de l’abhe de Boneftie. Au moment de la
ermııner, arrıve la frontiere francaise el se]ournant “abbaye de
Vaucelles, le Vis1ıteur CHNVOYA unNe lettre parfaitement COUTr{iOo1se Ia
gouvernante--generale. 1le est datee << de vostre OTatioıre de Vau
celles y le a0ut 1547 1{ est dit que Ia visıte de tOoutes less ab
bayes cıstercıennes, s1tuees ans sSC$s pays, est termınee. Le visıteur
PFIC la gouvernante-generale << qu€E faictes observer NOZ cCarites de
Visıtacıon ei reformation de pOoinNct poı1nNct el que alctes faire

10) Copie iıbid Audience, TEg fol 201 202
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prohibition el deffense Au X monasteres de dames de plus partırOTrSs D 11 I3 remercıie de bon accueil, qu1 Iu reserve. et telicite
particulierement de << monsleur de Boneif., personna1ıge ceries tres-
UuX, zelateur el amateur de I’honneur de Dieu, du conseil duquelSu1s bıen Oeu ayder » 11) Soulignons UJUC ’abbe de (CCiteaux
demande ]l’appul de ’autorite cıvile DOUX faire respecter les clauses
d’un relictum. {} le demande, l’espece, DPOUF faire observer les
regles de la clöture ans les monasteres de temmes.

Deux Jours apres, residant touJours Vaucelles, V’abbe de (CCiteaux
CHVOVaQa UunNne autre lettre l’empereur. { AHNONCE qu 1l faıt la
visıte des abbayes Cistercjiennes. cel e  el, il obtenu l’autorisation
de la gouvernante-generale. I1 visıte auss] l’abbaye de Vaucelles,
Ou i} rencontre le nouvel abbe qu. Y nomme l’empereur. Dans
GE abbaye, le visıteur trouve < tresbon ordre, Ia saıncte retorma-
cıon plantee par le pere abhbe qu’ıl ous ha pleu mectire el ordonner.
personnaıge tresscavant, de bonne et religieuse vlie, qu1 ha ordonne
tresdevottes et solemnelles prıeres POUr Ia consideration de toutes
VOLZ sanctes entreprises; de Ia promotıon duquel treshumblement
QUuSs MEICYE, aınsy faict ouftfe vosire religion de Cisteaulx
L’empereur saıt que le nouvel abbe rencontre certaıiınes difficultes,
tant Cambrai qu ä Rome, PO faire reconnaitre. 1B le suppliede faıre Sorte YuU«e CCs dıfficultes prennen bientöt fın 12)Ne assant poıint des vOoyascs de visiıtes, L ’abbe de (Citeaux reprit

ournee R8l de V’an sulvant. Le mal 1543, << de vostre
oratoıre de Cisteaulx ' 1l s’adressa l’empereur POUF qu’ıl
entreprenaıt 3OUVGauU voyasge << VOzZ terres et royaulmes »
d’apres l’autorisation qu/’ı1l avaıt FECUE. 18l s’etait adjoint de secs
confreres, le < docteur frere Florianus 2 du contesseur de
l’empereur. Le visıteur espere de POUVOIr faıre bonne besogne el
collaborer a1lnsı Ve«C P’empereur << POUF le Jjen de la chrestiente
que tant el saınctement desirez el labourez e cet effet, il sollicıte
l’appui des autorıtes neerlandaises. Terminant letire, V’abbe pre-
Nnie candıidat sıege abbatial du monastere de Billon Bour-
o  € dont V’empereur revendiquait le droit de nomiınation. Le Call-
didat etaıt &X Frere Jehan Taillant, DOUF Jequel ous pleca escript
el vostredict contesseur » 11 etaıt profes de (iteaux 13)

Entretemps, l’empereur avaıt pris connaıssance des MESUTES, a -

11) La plece originale {rouve LOid., carton 16'  S
12) Original LOLd., Carion 16  S
13) Original Lbid., Carton 1651
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reiees par Marie de Hongrie atın de contröler eificacement les taıts
et gestes du vlisıteur cısterclen, eNu de France. En I[NeTNe emps,
il Val PI1S consideration le conse1l, donne Dar S'  9 enlever
notlamment LOUL visıteur etranger le droit de faıre des enquetes au  b

Pays Bas Gependant les relations entre l’empereur eTt le PAaDE
eiaı1ent Pas parfaitement po1ın Le octobre 1547 l’empereur

eCTIVIT << Vous AVOZ tresbien uUuse endroict de V’abbe
de (isteaux. Maıis, uan YU€E pourroıit obtenir du PADC POUTL
l’advenir, l taudra attendre qUE les choses entre luy et mMOoYy soJent

aultres termes » 14-)
Au demeurant le gouvernement-general pAaS seule-

ment unNne V]isıle CalOoN14U6, liıbrement taıte Dar un VIS1LeEUr Irancals.
[Bl al tOout PCU {ri1and admettre des religieux de nationalite
Irancaise ans quelque Couvent des Pays Bas

En 1549 le proviıncılal des Gelestins, residant France avaı faıt
une Visıte Couvent de SO  am ordre everle IBl a2val la
nomınalıon SOUS PDFICULr francals et V’etablissement de plusieurs
religieux francais Aussıtot par depeche du JU1MN 1549 adressee
Au INaleur de Louvaiın, Marie de Hongrie {1t SAaVOILFLF elle ir

pareille ınıtlatlıve, directement contraıre << Ia deffense el ordon-
N1ances de agleste » Le INalcCcur rendra incontıinent aUDTreES du
provinclal et Iu1 1ra << 11 ayt deporter de faıre aulcun cte
preiudiciable ausdietes deifenses 18} Iu1 1ra tout partıculierement
quUu€E << sadicte aleste entend permecire doibve admectre
aulcuns religieulx estrangıers SaMls SCCU, CONS1C el cConsentement 15)
Par lettre du Juillet 1549 adressee de Lalaing, V’em-
PETECULC confirma CESs dispositions. IB} notammen! aD PI1IS, ecr1t-il que
le provinclal de France de V’Ordre des Gelestins faıt uNe visıte
everl&. pas l’intention d’admettre des religieux
eirangers ans cCouvent. Lalaing e adressera due d’Aerschot,
tondateur du Couvent Heverle, el Iu1 COMMUNIGQUCTA V’avis de
l’empereur 16)
Les vIisSıLeuUrs dominicains Labiette de Lille

Les paplers d’Etat de l’annee 1551 contiennent plusieurs PI16CES
dossier, intitule << Les Visıteurs de France e Les autorıtes cenN-

14) Correspondance de Marie de Hongrie, i.bid CcE fol 224
15) Minute ıbid carion 1652
16) Minute ıOid Carton 1652
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trales de gouvernement-general sen sont OCCUDEES. Telles pIeCES SONL
eecrıtes de maın autographe DAr Viglius, President du Conseıl Prive.
La reine Marie de Hongrie est intervenue plusieurs reprises.

Deux dominicains Irancais avaılent notammen: faıt la visıte Ca

nıque du COUuventi des recluses de Labiette Lille De 1  a, ils s’etajent
rendus Bruges. momenLt, uNe depeche gouvernementale ınt
les sSsOoOmMMmMerTr de venır aussıtot Bruxelles DOUTF s’expliquer. Ils S ECXE-
cuterent, interrompirent Ia visıte, commencee Bru

Bruxelles.
SC5S, el sen  Z fure_>nt

Une longue pIECE, ecrıte de maın autographe Darl Viglius, detaılle
les dıifferents po1ints de l’ınterrogatoire qu€ l’on leur {1t subir.

On leur {1t NnoLammen : SavoIır, LOULT d’abord, qu’’1l etaıt interdit
{out Visıteur Irancais d’entrer AauU. Pays-Bas sanmnls aVOLT obtenu
l’autorisation prealable. En l’espece, plusieurs autorısations avalent
e]ä ete refiuseges. D’autre part, leur dit-on, le rol de France tolere
PAaS YuUE l’on fasse des Visıtes Canon1ques, entire irancais, Samls

permiss1on. Comment veulent-ils oncCc qu€E les autorıtes des Pays-Bas
les admettent, alors qu/’ıls sont etrangers, faire de meme 1C1

Les visıteurs repondirent qu/’ils savaılent pomt qu 1l allaıt de
mander üne autorisatıon. Auparavant, la visıte tOUJOUTIS faıre
s \4Ns formalıte AaUCUNE®e., En qu1 la visıte des monasteres
Irancais, declaraient-ils, aucune entrave 2  est posee parl le ro1l de
France. Journellement, disaijent-ils, 11 leur est perm1s de vısıter << samns
JUC le Roy de France mesle aucunement Toute{ois, s’1ils qavaıent

qu’1l allaıt une autorisatıon prealable A4U X Pays-Bas, ils ’auraijent
sollicitee volontiers. Jamais, ils ont l’intention de faıre quo1

so1t contre la volonte de Majeste l’empereur.
Deuxiemement, voulut SavOolr qu1 etaıt actuellement leur prOo-

vincıal France. On soupconnaıt notammen !: YJUuUE le provinclal,
devenu eveque, disposait plus d’aucune autorıte POUFr delegzuer
des visıteurs. Ceux-cı repondirent YJUE leur provınclal etalt, 11 est
vral, nomme eveque, ma1ls il n avaıt pas ECINCOTE accepte ce dignite.
Ses ettres de delegation dataijent d’ailleurs du moOo1s d’avril

On leur demanda ensuite s’1ls admettaient, de leurs V1-
sıtes, que des laiques ntirent ans la clöture. IIs repondirent que€
certaıns monasteres possedaient des privileges pontificaux, les ufto-
rısant admettre certaınes PETISONNES ans 1a clöture. Toute{ois, les
visıteurs s’opposaient autant YJuE possible pareilles pratiques.

On les requit ECI1IlCOTE de communi1quer le exXtie des relicta. Les
visıteurs repondirent qu’ıls n avajent DAaS Conserve Ilis ont
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d’aılleurs seulement Nu troıs artıcles, LOUS relatıfs questionde liturgie.
Enfin, les visıteurs << ont supplie qu ıl plaise aleste pardonner leur sımplicite el jgnorance qu 1lz 2  ont requ1s le CONSEN-

tement d’icelle; en COMMe ilz Sont DPAaUVreESs Ireres, les vouloir CD-ter el declarer 10281 bon plaisir o’il7 pourront parfaire la vısıtacıon
Bruges Har eulx eNncComMMenNncCee el a Valenciennes Ou il7 Son
Colres este »

Aınsı donc, les Vvisıteurs etaıent düment MI1s pas Maiıs le souvernement-general n entendait pomnt alsser le de Labiette
ans l’ignorance du mecontentement qu avait suscıte d haut heu la
visıte de leur ma1lson. Une lettre cavaliere Au 110 de la reine Marie
de Hongrie {ut (07816 ecrıte. {{ etaıt dit es domıiicaıns {ran-
Cals qvalent 0Ose taire la visıte Labiette. Aussıtot, 1a reine les avaıt
appeles et leur avaıt interdıt de continuer leurs visıtes. D’autre part,s’est etonne de oır le de Labiette acce;iter les visıteurs
francais tandıs qu ıl reiuse des visıteurs, Or]ginalıres des Pays-Bas,
ei CHNace d’aller 8l appel Rome contre Vahbhus de pOoUVvOoILr de CcCes
visıteurs neerlandaiıs.

Immediatement, ate notlammen du Juin 1551; la priıeureel le COUvent de Labiette envoyerent unNe lettre d’excuses 1a
gouvernante-generale. Ellesn Yyue deux dominicains Irancais
ont vısıte leur maısonN. 11 tOoUJours ete a1nsı. Recluses ans leur
COUVeENL, elles savaıent nullement qu/’ıl fallait aVOl1r unNne aqutor1-
satıon |910) accueiller les Vvisıteurs. Dorenavant, elles reifuseront les
visıteurs, Non unıs d’un placet de leur souveraın. S] elles ont jJamaisrefiuse ’acces des visıteurs orıglnaıres des Pays-Bas, il faut 8i
chercher le motit ans le falt, que CCcs visıteurs sont mandates par le
provıncıal de Germante, tandıs YUE le ven de Labiette touJoursete trıbutaire de la provınce de France. Depuis toUJours, le provıncılalde France les visıtees, une fo1s L[OUS les eCuxX Chaque 101s, 1}

droit uNe indemnite de tro1s ecus-soleil pO Iui-meme el d’un
philippus d’or POUFr 107181 COMPagNON. 1{1 aut d’ailleurs mieux quEles Vvisıteurs viennent d’un Pays etranger de 1a :  » les SUCUTS
n Jama1s Lier Connalssance AaVeEC religieux de leur CONMN-
tree

Kvitant de repondre au X pomnts, susceptibles de CONLrOverse, la

Ce memorandum, ecrıt de maın autographe Dar Viglius, trouve auxX Archives
gen. du Koyaume Bruielles‚ Audience, Carion 1658

L’exemplaire orıginal de la lgttre LrOuUVve LOid., Carton 1658
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reine Marie Commun1qua, par lettre de Juın 1551, les deecisions
qu’elle avaıt prıses V1S-Aa-VI1S du Couvent de Labiette. Selon V’arret
de l’empereur, oute visıte, faıte ar superleur eiranger, etaıt
interdite. Lorsqu’un visıteur presente ENCOTE, Ia prieure el le
Couvent de Labiette demandront de O1r SCS ettres de creance. Elles

prendront aussıtöt unNe copıe el enverront celle-eı la SOUVEL-
nante-generale. D’autre part, la gouvernante-generale estime qu/’ıl
aut MI1eUX Yu€E la visıte so1t faıte < par SCNS COBNCUZ et du pPaYys »

Voulant INaryucr le point, Ia gouvernante-generale s’adressa di
rectement maitre-Seneral des Domiinıicains. Jle invıta celu1-Ccı
NOININEGETL dominicaıin neerlandais poste de visıteur du couvent
de Labiette. Le general s’executa. 1{1 NOINMMEa {rere Corneille van
Eertborn

11 faut ecro1ıire cependant JUuUe ce solution rallia pAaS {OUsSs les
sulirages. En l’espece, elle deplut AU. religieuses de Labiette qu1ı

tarderent pas exprımer leurs doleances. La reine Marie sen
retiera president maitre Jean Carette. Par lettre du fevrier
15592 elle Iuı fit SavOol1r cComment elle etaıt arrıyvee invıter le
maltre general des Dominicains designer dominicaıin eer-
andais visıteur de Labiette. De la sorlte, frere Corneille vall

Eertborn avaıt ete designe. La prieure de Labiette exprıme oute-
fo1s sCcs apprehensions SUWULI l’opportunite de pareille nomıination. Le
president rendra oncCc Labiette el ecoutera attentivement les
observations de la priıeure. 11 les communıquera fidelement la
gouvernante-generale

Un mMO1S apres, le president Viglius avaıt e]ä examıne le dossier,
dresse parl Carette. Le INaIis 15932 il fit les suggest1ons sulyvantes
1° Pour la visıte du cCouvent de Labiette Lille, le general des
Ominicaıns designera de SCcs religieux qu1 connalsse la langue
irancaise. Ce religieux n’appartiendra paSs couvent de Lille
20 Les dominicaıns, passant par Lille, n’ıront pas loger Labiette,
ma1s monastere des Jacobins. 30 L’empereur, << pPOUIL aucunNnes

bonnes consıiderations y eut pas YJUE dorenavant, emps de
palx de SUEITE, des etrangers viennent visıter les monasteres des
Pays-Bas. 40 Pour preveniır que le monastere de Labiette so1t

Lettre de Marie de Hongrie la prlıeure el couvent de Labiette. Minute LOid.,
Carion 1658

Voir la lettre de la gouvernante-generale conseiller €ecan Carette. Ibid., carton
1657 La lettre date du ftevrıer 1552 N.

La minute de lettre LTrOuve ıbid.
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Lrop charge l’occasion une visıle, le V1isıteur POUTITA DAaSs
CAISCT plus de troıs 6C.coleil el philippus PDOUI SO  — COMPAaSNON.Ces SsOTNINES leur seront PAaYyecs Dar le du monastere.

Ces suggest10Ns de Viglius iurent aD PIOUVECS ar la Keine, sON
GConseil du Mars 15592

Le FeCOLFS Rome

dıfferentes’Marguerite d’Autriche el Marie de Hongrie
avaıjJjeni Nsıste AUDTES de l’empereur aiın YJUuUE celu:1 C1 sollicite du
pape l’autorisation de delier LtOUS les religieux neerlandais de leur
sujetlı0Nn VIS de leurs SUDETICUTS eirangers Comme ’avons
V l’empereur repondu YUuE la question e{ialı Das opporliune
Les relations Te {u1 TNeIne et le DaPe etaıent pPas sutftisamment

po1n DOUT entreprendre des pourparlers 1  S
el delicats.

la fın de 1551 alors Yu€E les hostilites avaıecnt reEPC1S entre V’em:-
DETCUTL el le 1o1 de France Marie de Hongrie revınt la charge

Le novembre 1551 notammen elle ENVOYa SOn frere unNne
lettre C1IrcConstiancıee elle alıme amonceler LOUS les griefs contre
les VIS1feurs, de France Le MOMmMment Af eNu finır. La
SUEITE rePI1S. Les relations AaVCC le pPape averent fort cordiales.
I1 faut, maıintenant Jama1ıs, rendre libre de oute INSETENCE fran-

ans les atfaires religieuses de pardeca.
Lisons attentivement les griefs YJUueE les de la Reine ont

amonceles Contire les Visıteurs eirangers
Aınsı donc., T1 la Keine. la DUEITE eCoOMLMEN! Le moment

est CIHUu de contier Dublioul l’agent de l’empereur Rome.,
charge des intereits des Pays Bas la 15510171 de &X POUIVEOLT
aulecuns xbuz i1NCcCoNvenlens que VO2Z subjectz de pardeca, par especial
ceulz de L ’Eglise, soutffrent et recoıpvent l’occasıon de la u.
1cCalıon et obeyssance ilz ont SUDET1CUTS Yul1 la pluspart sont
residens France dont Vostre aleste tant plus pIo
PICE, de la bonne CONJUNCLUrE el amıtıe estant entre icelle et
nostre saınct Pere pPOUF le present

En tout PreCMIL1ET lıeu, l faut faire enlever ]’eveque de The
anne oute juridiction terrıloıre lamand Cet CVEYQUE est fran-
cophile acharne. I1 faut etablir episcopal Ypres En en-

Notes or]ginales, ecrıtes DAl Viglius Ibid Carion 1657
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dant, i} faut forcer l’eveque de Therouanne de constituer vicaıre,
charge des terıtoires flamands.

Ensuilte, la reıine Marie arrıve CXPDPOSECT les multiples moti{is,
exıigeant l’independance des monasteres neerlandais. Copions CI -eN-
tier le 1988 DCU long ma1ıs particulıerement sıgnificatif.

C< D’autre part, ecrit-elle, a  Jal jen voulu advertir Vosire Maieste
la plus part des cloistres el monasteres reguliers de VOZ pays de

pardeca, tant de Vordre de saıinct Benoist, Cisteaulx, Clervaulx, Pre
1881  SIr  s Ssaınct Anthoine el qultres Gue€ aussı des odres mendians, ont
leurs super1eurs visıtacıon, correction et reiformacion audict
royaulme de France, qu/’est chose tresdangereuse DO la repu-
blicque de vosdiets Pays de pardeca, des inconvenıens,
3 HUZ ei domma1ges que jen O1Ss advenir journellement, tant empz
de paıxX el de ZUCITFE, YJUE lesdiets super1eurs de France, soubz
umbre de adıete visıtacıon reformacion ont el entree
vosdiets DPAYS, ameınent religieux {rancois, inquierent les secreiz
du paYySs, servent d’espies et rapporteurs, mMassen el emportent les
biens de vosdiets subjectz France POUTF enrichir vositire CHNCMY ,
el, qu€ pISs eslT, usen de legieretez CINLVETIS les SCHS de religion de
pardeca, INECSTINES du sSCXEC femıin, leur schandale et Conire
editfieacion reguliere; de sorte YUuUC, soubz umbre de reiormer
ediffier, ilz ditforment et desguisent adiete religion, s \A1l5S5 1CYy parler
des SECTEIES practicques qu1 meılnent entire eulx et soubz coulleur
de sanctımonı1e. Pour QUOVY obvier., semble 110 seullement utille
ma1s tresnecessaire YuC LOUTLES les rel1ig10ns de pardeca, de quelque
ordre qu ’ılz soJent, sojent desjoincetz et SCDATEZ de la provınce
superiorıte de France, el ICYy er1ge uNe nouvelle provınce POUT 1a
hasse Germanıe, selon quUeE est contenu en ladiete instruction
plus plain » 1)

Aınsı donc les visıteurs sont des esplons. {ls devalisent les mMmMOoO-
nasteres de leur obedienece. {Is representent danger DOUFL la bonne
moralıte des a1sons religieuses. Que fallaıt-ıl ECIILCOIEe DOUF determi1-

V’empereur mobiliser toutes SCS intfluences aupres de la Curıe
romaıne

L’empereur ouvrıt-ıl des pourparlers Rome Je Sauraıs le
ıre XOGC certitude. Toujours est-1l que les a1lsons religieuses des
Pays-Bas resterent, touJours, jJuridiquement suJjettes de leurs
superi1eurs ma]eurs, qu ıls ussent francals etrangers.

Aussı bıen, pourquo1 fallaıt-ıl moditier un Iu seculaire Eit

Correspondance de Marıe de Hongrie, ıbid., Audience., reß. 6 9 145-148
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de quel droit les hautes autorıtes de gouvernement-genera] preten-daient-elles que les visıtes, entreprises PAar des delegues deFrance, degeneraijent facılement rıpaille, pillage el manıgances de
auvals lieu

out boudant les religieux Irancais, la gouvernante-generalen oublhiait point les regles de la meilleure courtoisie.
Au debut de 15932 KEleonore de Habsbourg, de Charles-Quint el de Marie de Hongrie,- ancıenne reine du Portugal et reinedouairiere de France, allaıt entreprendre le vVOyase des Pays-Bas.Comme: le saıt, elle sta che7z QOUS Jusqu au moment OU l’empe-abdiqua SCS COUTroNNeSs. Avec Jui, el AaVEC Marie de Hongrie, elle
retiira Kspagne. OS du present voyage, elle s’etait fait OM -

Pagher de SON confesseur grand aumöOnier, Gilles Bınet, prelat del’abbaye premontre de Saıint-Jean le7z Amiens. Peu apres, Binetreiourna France. son depart, Marie de Hongrie Iui donna
passeport offieiel. Je le cople.

Marie, pPar la de Dieu Royne douaigiere dHongrie, de
Boheme, eLIC. Regente, eic

{[OUSs lieutenans, SOUVEINEUFCS, hıefz, cCapıtaines, routiers el
compa1gn1es de cheval el de pıet, baillifz, TeVvOoSsTZ, Ma yCcurs el
escoutetes, el LOUS autres Justiclers, officiers eli subjectz de
l’empereur monse1gneur, SUu1 Cc6es presentes Seront MoONsTrees,salut el dilection.

Savoır OUS falsons que OUS OcCLroyve el permi1s el par
Cces presentes OCLrOyONS el permecions Damp Gilles Bınet.abbe de Salnct Jehan lez Amıens, aulmosnier el confesseurde la Royne douaigiere de France, NOsSIire bonne SCUrT, qu’ilpu1st el pourra librement el franchement transporter el aller depardeca Royaulme de France, accompalgne d’un mulet,une mule el qualtre chevaulx de poil bay, sans POUF MESDTEN-dre ©] OUS mandons el ordonnons chascun de QUS le aisser

PAassSerL accompalgne dessus, saNs empeschement.Car le plaisir de Maieste est tel Gesdietes presentes
ung MOIS 1Non vaıllables.

Donne sO1
1er 1551

bz nOosire HOM la ville de Gand le XX11] de Jan-
Marie.

La sıgnature de la Reine est autographe. Le passeport Dorte le
papıer de la Reine

L/’original {rOouVve Lbid., carton 1657
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Lorsque l’empereur Charles-Quint ei 1a Marıe de Hongrie

quıüerent 11058 PaYyS, les mMonasieres neerlandaiıs etaıent (8)}  urs de
JUIC sOUTINIS ’autorite de leurs SUDETICUTS eirangers.

78 attıtude du FOL Phılıppe
kheprenant 189881 plan de „1618| PETCE, le TOI Philippe H voulut doter les

Pays Bas (EBSIS organısatıon oute nouvelle des eveches. En 1558 il
contia Franco1s SONNIUS la aller V’affaire
Rome

coftfe de princıpale Sonni1us devait faıre aSreCI
Rome ditferentes inesUures JUE le YOIlI envısageaıt =-4-V1S5 des {NO-
nasteres de SCS DHaAaYS En L’espece, le roO1 pretendait relever les COU-

de ou INSELCHCE de SUPEIICULS, etahlıis l’etranger. 8! solli
cıtaıt l’approbation pontificale de CcE MEeEesSUure. cet effet l aVaıt
Frem1s des instructions fort 10281 CHVOYE. SOonNN1US devajıt
taıre comprendre que les SUDET1CUFS el les visıteurs, S15
Nalres de France d’Allemagne, Ne devaıjent plus d’aucune
autorıte SUur les relig1ieuses des dix sept Provinces. Les
COUVENLIS allemands a britajent Lrop de PEISOMNNES imbues de l’ideolo-
U1 Iutherjenne. Des lors, L’activıte des VIS1LeuUrs allemands n etlaıt
Das V’abri de tOut ON; 11 pouvaıt constıituer Meme reel
perıl SUFr le domaıne dogmatıque. Quant au VIS1teUrs de France ıls
abusaljent de leur mandat pPOUL livrer l’espionnage. ®ONNIUS
devajt obtenir du pPaDe YUC le rO1 DU1SSC NOomMMeI Iu  2 InNeme des 18S1-
teUrs de oufte confiance et qu il PU1SSC surveiller leur ACL1LV1ILE
retormatrice

Comme le saıt [ONNIUS m  ra le SUCCES Uume 8l quı
CONCELHNE Verechon des no eveches des Pays Bas I8 put
obtenn l’independance des MONAsSTIeETr neerlandais. touft prendre,
les argumen(ts, part le rolL, n etaıjent nullement de nature

IMPFrESSIONNEL les milieux rOMmMaıns Qu 1 percaıj1ent aussıto toutfe
Ja tendanecı]euse eXageratıon.

Nous dirons eNCOTE comment le POJ alla de L ’avant Sanmnls
obtenu Ia garanlı juridique de POUVOLT Al E D’une part
11 contrölait severement les allees et vVvVeENuECS de Visıteurs eirangers.
ans sauf-conduiıt royal, visıteur pouvaıt penetrer SUur no
terrıtoire. En domame, le Frol continuaıt donec : <q L’ancienne tradıi-

Voir ERENS Tongerloo Hertogenbosch De dotatıie der Bisdommen
Brabant, notfe Tongerloo, 1925
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tıon y travestie < droit D’autre part, l contfiaıit volontiers
certaıns prelats indıgenes des M1SS10NS, exclusivement trıbutaires du
mandat un viısıteur.

De leur cote, les (‚eneraux etrangers continuajent revendiquer
leurs droits seculaires. IBl sSsen SU1Vıt uÜuNe sıtuation de paıx apparente
el de reelle duplicite Ou chacun pretendait resier SUT SCS posıt1ions.
Aussı bıen, les (Jeneraux prefererent rıen brusquer. Mieux valaıt
sauvegarder droit theorique el L’exercer Lant 1en que®e mal que
partır SUEIIC contire souveraın qu1 entendait defendre SCS
<< dro1ts s D’ailleurs, remontre avaıt perdu 10)  am General depuils
JUC le cardınal Pisani s’acerochait sıege abbatıal de l’abbaye-
mere. s®OIl LOUT, (‚iteaux etaıt tomb commende. Les Aıme de
Fontalnes et les Josse Coquerel tirent les servıteurs devoues el

impulssants des ancıens droits de leur instıtut. Le priıeur de
Citeaux, devenu vicalıre general de SOM Ordre, {1it de meme. Comme
OUS l’avons de]a VUu, les visıtes Canon1ques, entreprises pal les
eNvoyes du Chapıtre General, firent plus UE

En falt, les F YON(ICLES resterent termees devant LOut visıteur etran-
SCcI lequel n etaıt pas munı une lettre patente, octroyee par le Ro1

En 1570, l’epoque OoOu cardınal commendataire <’etaıt empare
de l’abbaye de Citeaux, ’abbe de Morimond avaıt ete charge de la
visıte des ma1ılsons Cistercı1enNNes au.  DE Pays-Bas. Cet abbe avaıt solli
cıte du rol, Philippe IL, ’autorisation de pPOoUVvOIr remplir SOIl INan-

dat Pour faire agreer, il avaıt souligne que le pPAaDC, a1nsı qu€E
SOIN Ördre, l’avaljent requ1s de reformer les a1sons Ccisterc]ienNnes
d’apres les deerets du Concile de Trente. 11 savaıt YJUEC le ro1l agreeraıt
volontiers pareıl projJet

Par letire du INAars 1570, A So4 le TO1 s’adressa {OUSsS les abbes
el les ahbbesses de V’Ordre de Citeaux, demeurant ans les domaines
de L’abbe de Morimond, disait-ıl, avaıt ete charge par
le PAapc el les autorıtes de s  > Ordre de reformer toutes les malsons
cisterc1enNNeEs selon les deerets du Concile de Trente. Le ro1l rallie
de pleın gre plan. I1 invıte tOUs les Cisterciens TeCcEeVOlLT V’abbe
de Morimond leur vısıteur, Iu1 obeir, Iu1 donner partouL

interprete, &X quemadmodum linguae flandricae inexpertus est E
Iu3 sSCcs frais de Voyase el metlitire disposition les chevaux

les barques dont il auraıt besoin
Ainsı donc, la togrnée de visıtes de V’abbe de Morimond put

Acte, redige latin. Une coplıe notariale est conservee 1UX rch gen. du
KRoyaume, Audience, Carton E
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1 2 D T aaa . n faire bon ordre. He ermına ans la meilleure des atmosphe-
7TC6S,. Avant de refifourner ans SO  } pPaYySs, le visıteur delegue l’abbe du
monastere de Klaarkamp Vvisıteur subsıidiaire. IB| le fıt pParlettres officielles du DA maı 1570, adresseges pPar << Frater ohannes .
ahhe de Morimond, << Comm1ssarıus generalis Ordinis Cisterciensis
el Reverendissimi Dominı GCardinalis Abbatıis Cisterci]) Vicarıus Ge
neralis Cu potestate substituendi D l’abb de Klaarkamp,diocese de Leeuwarden. Au de SOM VOYVYasSc-e, 11 constate Ju«€”abbe de Klaarkamp est homme Consclencleux et energ1que. {l le
delegue visıteur plenipotentiaire ans les dioceses de Mun:-
Ster, Utrecht, Deventer, Groningue, Leeuwarden el ans ufe Ia
Westphalie. 11 POUTITAa deposer les abbes et les abbesses indignes
inutiles. LOUS les abbes 1en remplir leurs fonctions et,
le Cas echeant, les forcera. IB} leur ımposera V’obligation d’engagerdes professeurs savants 0} MO1NS, professeur savant

donner des lecons leurs religieux. H les autorısera CHVOYCL
<< aliquem vel aliquos SUu1s religiosis in unıyersıtatem Lovanıen-
SCH, stud1] gratia IB} veıllera que euxX ahbbes viennent regu-
Lierement qssıster Chapitre General Citeaux; meme m  sil indique Vordre qQuUe€E les abbes Ssulvront DOUFTF rendre., tOur de
röle, Chapitre

6 ] NOos frontieres restaljent termees devant tout visıteur, 18(0)  am} ufto-
r1ıise pPaLl le KRo1l,; les visıtes pouvalent faire normalement el,

le voılt, la pleine satisfactiop des euxX partıes presence.

Le Pouvoir cıvıl ei les viıisıtes.

Alors que les pourparlers POUT alifranchir les monasteres eer-
andajs de oute autorıte etrangere n’avaijent pas meme ete qamorces

KRome., le POUVOILF cıvıl) s’arrogea LOUt simplement les attrıbutions
des visıteurs d’antan. IB organısa les visıtes cCanon1ques. I1 choisit les
visıteurs SO  — gre. IB prıt telles ESUures contre des religieux, so1t
que Ces eEsSures fussent insplrees par des moti{fs d’ordre politique,
so1t qu’elles eussent quelque rapport Aavec la discipline religieuse.

Examiınons quelques Cas personnels el eSqu1SsSOoNs les etapes de
quelques G visıtes Canon1ques ' entreprises par ordre du rol. Elles
seront autant de de sonde.-Elles illustreront efficacement V’atti-
tude du pPOuUVvoIlr C1vil vis-ä-vis des visıtes el des visıteurs.

Datum Zın monasterı0 de ( larecampo. Copie notarlale conservee bid.
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Quelques ıncıdents << personnels
Lorsqu’un relıgieux etaıt oublieux de sSCcs devoirs, V’abbe du hHenu

OU, les Cas echeant, le pere-abbe prenajent les €esures requ1sES DOUTchätber le coupable. Un religieux avaıt-ıl commı1s crıme, 10148! CcCas
etaıt tradut devant Ia haute Jurıdiction du Chapitre General.

QUS le regne de Charles-Quint, le visıteur el le Chapitre turent
LOut sımplement supplantes par L’autorite eıyıle. partır de 1540
envıron, ce evolution S’accuse tres netitement

Vers novembre 1541, Govert Janszoon, religieux de l’abbaye pre-montree de Middelbourg (Zelande) el prevot de Sainte-Barbe La
Haye, avaıt Commı1s certaıins reprehensibles. Par depeche, adres-
sSEeEe prelat de Miıddelbourg, la reine Marie de Hongrie eXxprima
O1l 1038] etonnement du faıt YJUE le prelat n avajt EINCOTE pr1s aucCcune
MesSure POUF chätier le coupable. Elle ajouta que, S] Janszoon S  est
pas rappele l’abbaye avan Ja Noel prochaine, elle chargera le
Conseil de Hollande de le deporter de SCs fonetions et de le rempla-
GET par pretre seculier l) Le meme Jour, la Reine CHVOVQa 1Ne
lettre Conseil de Hollande. Elle ACCUSeEe bonne reception du
rapport, dresse par le secretaıire Uutwyke SsSUur la conduite du prevotde Sainte-Barbe La Haye. Elle ecrıt prelat de Middelbourg,d’apres le duplicata de la lettre C1-Jomte, De outfe Lacon, prevotdoit aVOI1Tr quatte 1a ville avant Noel, sinon le Conseil le remplacerad’office Par un pretre seculier ‘)

En 1542, Marie de Hongrie f3t arreter Louvaın le prelat de
l’abbaye‘ de Crespin. De la sorite, elle outrepassaıt certaınement les
prerogatıves Juridiques du DOUVOIF C1vil.

Le maleur de Louvaın qvalıt onc arrete V’abbe de Grespin. Aussı-
tot, le Janvier 1542 11. Se» la Reine exprıima maleur tout sSOT1
contentement Elle aPPFOUVeE les dispositions prises ailın Yue le captıf
resie interne < au cloistre des CGellebroeders Jle ajoute qu’ıl
peut etre autorıse Ssortır el qu il o1t etre garde Vue Jusqu au
oment oOu elle pulsse retourner Bruxelles Our faıre l’enquete.Cette enquete fera devant elle-meme., l’Eveque de Cambrai el

eventuellement les autorıtes unıversıitaires Une lettre semblable,
La minute de ettre, conservee QUxX AsChisa en. du Royaume Bruxelles,

Audience., carton 1627 est pas dat:  ee Elle LrOUVE parmı les paplers d’Etat de
novembre 15414 { est dit que® eerGovert Jansz, cCommıs « ongeregeltheden nde
schandalen D

La minute, Nnon datee, de lettre Lrouve ‚bid.
La minute trouve bid.
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redigee eau latın, fut adressee le meme jour << venerabilibus.
doctis, sincere nobiıs dileetis Rectori el facultatihus unıversalis stud1]
Lovanıiıensis >> La Reıne 4L ONCE YJUC, << ob cerias Causas NecCcESS4a-
rlas N  S rationes e elle faıt arreter ”’abbe de Crespin.
He d prevenu le maleur de Louvaın YJu€e cel abbe oıt rester 4Al
arrets jJusqu au Jour OoOu il pulsse etre eXxamıne Par elle-meme, par
L’eveque de Cambra1i C< atque et1iam vobis (sı quid forte vestira inte-

putabitıs) » D’iei quelques Jours, POUITA parler plus
ljonguement Bruxelles

Quelques Jours apres, le janvıer 1542, Marie de Hongrıe
s’adressa Par lettre t{1amande COUVENL, 110  am specifie ans la M1-
nute, DOUF rappeler YJUu«eC l’empereur, C< OM sekere merckelycke goede
redenen ende consideracıen ' avaıt ordonne OoUus les relıgieux,
qu1ı sont pas _ nes profes une abbaye neerlandaise, doivent
quıtter le Pays el retourner Couvent Ou ils ont em1s les
Le gouvernement-general Saqaıt QUE cel ordre na pas ete execute

8 devait. La Reine ordonne GQue on Iu3 donne u1lle reponse
pertinente sujJet. De toutes facons, les religieux eirangers doijvent
partır l’instant

En ulllet 1544, la Keine apPrit qu’un Irancıscaıin, nomme Cor:
neille de Gorcom el apparemment de natıonalıte neerlandaise. etaıt
cNHNu de France, porteur de eitres ”’obedience atın de <’6etablir au  >4

Pays-Bas. Par lettre du uillet 1544, adressees provincial des
Freres-mineurs au Pays-Bas, elle { ıt SaVO1LT qUE, << duerende ese
tegenwoirdighe oirloge ' elle refusaıt d’admettre des religieux {ran-
Cals. Le religieux question seraıt place Couvent de 103  b Ordre
] Dordrecht, AVEC prohibition en Sortır

Le octobre 1555; des ettres patentes, predigees < Par le Roy 2n
Philippe IL, ordonnaijent au se1gneur Nicolas de Landas de rendre

prıeure de Fyne lez Lille OUu residait momentanement << ungs frere
Jehan de Sarre » religieux francals. Gelut-eci doit etre aussıtot tTeN-

voye SO  m} superleur France. Landas conduijra religieux << O1S
lediet heu de Iyne Jusques Al  e imıiıtes de France Le prieur de
Fyne gardera de s’opposer VPexecution des ettres royales

La mıinute LroOuve ibid.
La minute Lrouve ibid & ende väan stonden nde sonder eenıch vertreck

de vreemde religieusen doet vertrecken nde hecencieert
La minute de lettre [rouve LO cCartion 1639
La mıinute SC Lrouve Lbid., carton 1672.
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Z espionnage Aans les Abbayes {rontalıeres.
Racontons quelques histojires d’« espionnage e I’une plus sSau-

BICHNUEC YJUE l’autre. Nous VeITONS combien les religieux, habıtant
dans les abbayes frontalieres de France, etaıent suspeclts ans les
hautes spheres de L’administration neerlandaise.

Voicıi tout d’abord uUulNe querelle de benefices Ou la francophobie
joua role LOUL particulier.

L’abbaye premontree de Lavaldieu, sıtuee ans les Ardennes tran-
calses, possedait quelques petites C  9 appartenant momentane-
ment Aa  b Ardennes du duche de Namur. L’une de CEes CUTES etaıt
celle d’Harigny, sıtuee ans le Namurois. Gilles Jacot, religieux de
Lavaldieu et cure d’Harigny, etaıt mort le avrıl 1543 Des avan
Ia mort de Jacot, pretre seculier, nomme Jean Celin, chapelain
du se1gneur de Busancy, avaıt sollicıte de l’empereur le premier
benefice vacanıi, sıtue Au PQaVS de Namur, dont le prelat {rancais de
Lavaldieu seraıt le collateur. Le rol de France avaıt nolamment, pal
ole de confiscation, MIS 1a maın le benefice luxembourgeois
de Mohon duquel JTean Gelin etaıt le titulaire. En ZUu1s€ de repre-
saılles, l’empereur confisquait ONC des benefices, appartenant des
collateurs f{rancais. Par ettres patentes, Gelin avaıt TECU l’expecta-
tıve de Ia CFE d’Harigny. Aussıtoöt apres la mort de Jacot, il enten-
dajit prendre possession de SOIl benefice.

Maıis, l’abbaye de Lavaldieu ne Ventendait pas aınsı. Atıin d’em-
pecher Loute prise de pOossess10n, Jacot avaıt, de SOIl vıvant et AaVeC

l’approbation de SO prelat, resıgne la CUIe d’Harıgny sSo  ‚am COI-

frere, profes de Lavaldieu., Jean Benot Aussıtot apres la mort du
cure, Benot la frontiere et ınt s’installer Harıigny. Deux
pretendants disputaient onc le petit benefice.

Gelin alla aussıtot une requete la reine Marıe de Hongrie.
CADOSAa 19  etat de la question, telle qu 1l la comprenaıt, son

aVls, disait-ıl, Ia res1gnatıon, faıte par feu Gilles Jacot, n avait ete
qu ’un leurre, unıquement POUFT le frustrer, Iu1 Gelin, du ben  e  tice
que V’empereur u11 avaıt donne. Gelin savaıt 1en que€ l’abbaye de
Lavaldieu qavaıt obtenu WUnNne sauvegarde imperl1ale, Mais Jean Benot

pouvaıt etre benetieilaire puisque, oment OUuU elle fut
octroyee, 1} residait PAaSs l’abbaye. D’ailleurs, il auraıt dü venır
habiter Harigny depuis le moment, Ou Jacot avaıt resıigne 1a Cure

aOr, Jacot tranquillement continue administrer sON eglise Jus-
qu ä moOrt  9 en apres ce mort seulement, Benot s’est rendu de
Frafice paysS de Namur. D’autre part, l’gbbaye de Lavaldieu s’est
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AVCLGE tres indıgne de la sauvegarde Le prelat de Lavaldieu,
blieux de outfe loyaute, << Jjournellement Mezieres il

falt alarme 8l SO1T des PFCM1 SWr Ia muraille
Puis, << YJueE plus est icelluy abbe est souvent dedens le blochuvs qu ı

faılct devant Lummes: ei DOUT parfaire icelluy, donne liberalle-
men CENs livres, s \A 1l5s Jluy este demande >> Gelin de
mande onc d’&tre [CCOMNNU 13al POSSCSSCUF du hbenetice Harigny

Fe jJuullet 1543 Marie de Hongrie apostille le senechal
du Hainaut informeraiıt SUr le 1 de SAaVOILT ® ] Jean Benot
dant Harigny, est de nationalıte Irancaise Dans aifırmative, il le
tera << incontinent elilırer VEeEUu que€ Ia KRoyne mande de reiiırer
[OUS religieulx de France sqaNs alsser JOVYT dudiet benefice par luy
OU substituyt »

La Reine dut attendre Yyue quatre OUTIS pOUFL entendre de NOU-
velles doleances SW la conduite des religieux de Lavaldieu

Le jJuillet 1543 le duc Aerschot recult unNne lettre, disant u&
quatre religieuxX de abbaye de Lavaldieu, natıis de France el SSE-
dant des benetices 4au Ardennes, < qadvertissent journellement les
Francois de quı faıt Pals » Ils eiaı:ent (61416 tOout simplement
des << La Royne ordonne ils soyent et {111S
OTIS des pals de l’empereur el Yu«c solent INIs leurs benefices
quelques honnestes SCNS eglises du Dals POUF les desservir el
permecire ausdiets religieulx JUuYy_ par substıtutz L’un de
Cces quatre est CuUre Willerzy aınaut Cette CUre devraiıt eire
donnee Frederie de Malberg, pretre natıf du duche de Luxem:-
bourg, lequel perdu S10781 patrımoıne, OCCUDE actuellement par les
Francais Aussıtot 1a Reine deposseda le religieux de Lavaldieu et
consentiıt << que Frederiec de Malberg JOVSSE de cesie CUI«c durant
les QuUEITES »

sulvante, nouvel << CSDI1ON » fut decouvert. : le prelat
de ’abbaye francaise du Mont-saint-Martin, appartenant aa la CITr-
GCaLie premontree de Flandre.

Une lettre du Jan vV1ıCT 1544 donne force detaıls SUL
atfaire Le capıtaıne Bus, PFISONNILET chäteau de €: avaı
ammen trahı il entretenaıt des intelligences France, parl
Pentremise du prelat du Mont-saint-Martin La Reine voulait
Ölr le COCUr net Jie donna des ordres DOUL faire amener le captif
JUSQUE chez elle Cela feraiıt pendant 1a u11l Au du voyapspc,

La requete oriıginale, un. de l’apostille originale, LrOUVE iO5id carion 1633
La lettre originale, de l’apostille originale, est ıbid
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le prisonnier porteraıt chaperon, ferme sOUSs 1a SOTSC, afın qu il
pulsse etre FECONNU rou{fte. On le feraıt conduire par le chemiıin

des postes, allıs DAaSSCI Valeneciennes Mons En de route, 8
pourraıt adresser la parole qu1 YJu€ so1t. La lettre ermine

a1nsı &X 81 lediet abbe du Mont-saınt-Martin esto1t venoıt
Gambray, d’auleuns disent qu/’ıl Taict, la fo1s Nous QOUS
requerons de le faıre apprehender el Nous CI VOVCT le plus LOsST eti
diseretement Yyue faıre pO  (  ’ UUO Y ierez servıce agreableaqleste imperialle el Nous plaisir »

Je n aı PAas trouve d’autres rense1gnements 1088 attaıre. 1ie
illustre d’ailleurs suiiısamment 1a mentalıte des milieux dirigeants
V1IS-A2-VIS des prelats {rancais.

En 1543, ’abbe du monastere Cistercıen de Vaucelles, suJjet de
l’empereur, devenaıiıt Ia victime une mystification analogue.

En Juin 1543, venaıt d’arreter un Courrıer du se1gneur de
Roggendorf. ]’interrogatoire, il qvaıt avoue aVO1Tr porte 11c lettre
de SON mai1tre ’abbe de Vaucelles. Aıinsı donc, ecr1ıt la Reine
l’empereur le Juim 1543, LOut semble indiquer << Yue€E Par adven-
ure les Francois vouldroient ser dudiet abbe COMMe ilz ont faict
Ia SUEITE passee de V’abbe de Mont-saint-Martin » La Reine envoye
quelqu/un ers V’abbe de Vaucelles DOUF faire confisquer les ettres
de Roggendorf el le exte des reponses. En meme emps, elle de
peche quelqu ’un Cateau-Cambresis eIs le de Vaucelles
pour reclamer les documents ont celut-e1 auraıt la garde

Certaines ettres furent effectivement Sa1lsles. On etaıt Parvenu
Savolr notamment Yue€ l’echange des ettres faisait pat Conde
Ia premiere OCCaslon, paquert, venant de Conde, fut confisque. On

TOUVA tro1ıs lettres, adresseges Roggendorf par SCS ancıens SEerVI-
eurs Sommes de s’expliquer, CeUX-CI avouerent qu’ils etalent
correspondance AaVOCC leur ancıen mai1tre. Ils savaıent qu/ıl etaıt
<< ebelle Sa ajeste et &X banny de LOUS SCS pays Mais, ils
l’atfectionnaient ancıens servıteurs. Ils voulajent rıen
entreprendre conire l’empereur et << penso1ent mal faire
cepvant sCcs ettres et faisant D Mais, la Reine V’enten-
daıt pas a1lnsı. Les tro1s correspondants de Roggendor{f furent CONMN-
damnes aller <’etablir Louvaın auUss1ı longtemps YuC cela plairait

V’empereur, Par aiffiches, f1t Savolır Conde el Renaix que

La mınute de ce‘! lettre _ se Lrouve LOid., carton 1631
Correspondance de Marie de Hongrie, LOid., reg, 60, fol. 129
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oufe Correspondance 4a4VecC le se1gneur de Roggendorf etaıt interdite
<< palne d’estre reputes rebelle el tel chasties
Lie a0out 1548, l’empereur les” prises Dar
SOCLUTE VIS-A-VIS des correspondants du se12neur de Koggendorf. Ceux-
el. ajoute V’empereur, u Ont dejäa faıt SaVvOl1r qu ıls regreitent leurtr
etourderie. 11 ya onNcC |  1eu de Nne pas les puniır Lrop severement.
Entretemps, tera 1en de continuer a surveiller les menees de
Koggendorf .

On remarque qu ıl tut plus question du prelat de Vaucelles.
®ans doute n avaizıt-ıl Das trempe ans le C< complotLes incidents, relatıfs ’& espionnage » n ’ont pas de relation
directe les visıtes Canonıques. IIs illustrent cependant de faconpartıculierement irappante la mentalite des spheres dirigeants duGelles-ei suspectaıjent {OUTt prelat francais. Eilles altectaient de
SOUPCONNEFr aussı LOUut mandataire un Chapitre general, füt-ilvoye DOUTF controler la bonne marche une malson religieuse.
La yısıte Canonıque de ’abbaye d’Echternach.

Recemment ECNCOTE, l’empereur avaıt rencontre d’äpres difficultes,alors qu/ 1l voulait faire de SsSo  am) << dro1t de nomiıination
l’abbaye d’Echternach et faire pter au  b religieux abbe de
son cho1x. IB avaıt taıt appel la contraınte. Les TrEIMOUS aqvaıent
ure pendant des annees. Finalement., le Couvent d’Echternach s’etaıt
incline el avaıt accepte Lant jen qyue mal le candıdat de l’empereur.Pareille sıtuation n etait PAaSs de naliure promouvoir le bon ordre
et la discıpline ans monastere revolte.

En 1546, alors qu/ıl residait Luxembourg, l’empereur avaıt
entendu des plaintes SUur l’abbaye d’Echternach 11 appela V’abhe ei
prla celui-ecı de s’expliquer.

<< L’abhe d’Echternach, eecrıt-il Marie de Hongrie, le
1546 S este ICY, lequel admoneste du desordre que Lon entendoit
esire SsON monastere, repondu YueC Vordre el regle estoit tres-
bonne: dont, m estant faıt enquerir, ] ay rapport tout autire et
qu’ıl B avoıt fiorme aPDAaArieNCce de religion, nı du coste dudiet
abbe nı des religieux que ’on dist estire la pluspart francois, POL

5) Lettre de Marie de Hongrie l’empereuf‚ dat:  ee du 18 juillet 15438, 1O01d., fol
142 v°.143

Lettre de Vempereur a Marie de Hongrie, dat  ee du 13 a0uüt 1548, ibid., fol
161 r et V”
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’habıt samns aVOl1T faıt proiession. E, POUT YyUuUC lediet abbe
est mM1s Ja Dali nOsire nomınatıon, tant plus convıent l QaVOI1IT regard
du dessus et YUC Dieu so1t sServı et la religion restituee el remi1se

elle este par C1 devant, el le remede SCra CHVOYCLI quelque
bon el VeEerLuUeEUX prelat du ordre d’autre qu1 visıte dediet
monastere el POUVOILTL le reformer chef el membres et YJUC

11 so1t qssıste DOUT contraındre les desobeissans. QUOYV, Madame
bonne Seur, OUS prıe POUVEOLF el le plus LOST GUu«E POUTTITCZ POUI

estre chose concernant L’honneur de Dieu, de la religion et qu1 touche
Ia consclıence »

Aınsı OonNnCcC l’empereur envisageaıt unNe visıte cCanon1ıque de V’ab
baye. I8 nommeraıt ul-meme le visıteur eti teraıt aqassıster celutl-cı Darl
ses subordonnes. On demande Ou l’empereur empruntaıt pareille
I’autorite.

Marie de Hongrie qavaıt songe CHVOYCI immediatement bon
visıteur l’abbaye d’Echternach. Elle avaıt a V1ISe SOM trere. Celu:r
cC1 avaıt L’occasıon de rassembler des donnees plus precıses Sr
1a sıtuatiıon de l’abbaye. 11 avaıt entendu auss]ı que€ le prıeure de
Meersen, ans les envırons de Maastricht, n etait DAS mM1eUX ordre
JueC ]’abbaye elle-meme. << (’est tres bonne OCUVFTIE, eerıt-il
le INAaTs 1546 . Soq d’envoyer visıter l’abbaye d’Echternach
ESCIY1PVEZ, Car le plusgrand ditferend UE soubstenir le droit de
nomınacıon est la mauvaıse VYC de V’abhbhe et pıre administracion qu€

la verıte est intollerable, selon que€E l’on eNcoLTES entendu par
celluy Yyue Je CILVOYAaY eXpres O1Ss Luxembourg. E est encolres
gouverne mal el pISs le prıore empres de Maestricht. En GqUuUOY sera bon
qu ayez bon regard atftın YUuUE l’ung el l’autre s’acheve de perdre;
el, lL’on objecte contre lediet abbe, so1t desreputation
el conire Consclence; el; YUC plus es(T, quası LOUS ceulx qu1 sSont
dedens lediet Esternach, sont de la natıon francoise

Marie de Hongrie alla onc la recherche d’un visıteur. I8l allaıt
qu/ıil appartıenne V’ordre benedietin auquel appartenaıt l’abbaye
d’Echternach. La Reine avaıt nolammen jete SsSon devolu SUur le eNne€e-
dietin le plus emınent de 1NOos provınces, homme de tres grande classe.
intellectuel fameux, excellent administrateur et auteur d’ouvrages
spirıtuels fort reputes Louis de Blois, abbe du monastere de Lies-
S1es. Celui-ci, TOUVAN aucun motit canon1que plausible POUT
accepter la charge de visıteur des maıns une gouvernante-generale,

Correspondance de Marie de Hongrie, C.y rcB: 6 ’ tol. 53-54.
Ibid., rcS. , fol.
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refusa tout d’abord. 8 finıt cependant paAaSs ceder devant l’insistance
al les ordres de la Reine.

Celle-eci ecrıvıt s16)  — irere, le avrıl 1546 < Quant Ia 181-tacıon de l’abbaye d’Echternach, L’abhe de Lessies qu] est hommedoct ei 1en V1vant, apres plusieurs CXCUSES e{ grande dıttıculte, prıns la charge de faire adiecte visıtacıon el ceste ftin s’estaccorde le de Mansfelt de Toever incontinent apres
Cces festes audıet monastere de Echternach lediet Nie s10)  —lieutenant Liere et ung de vostre conseıl Lutzembourg, qu1 aurontcharge de faire effectuer YJue lediet abbe de Lessies ordonnera
POUr mectre ordre la dissolution YuUeE on diet sire audiect 1InN0Na-stere et fın mande audiet abbe d’Echternach de pomteslonger son monastere tant que€ adicte visıtacion so1ıt faicte, DPar
YJU«E ] estoye advertie qu ı  1 s’estoit retire priıore de Meerssen
PTICS de Maestricht laquelle, ] entens, n y auss1ı aulcunordre de religion el iniormation tenue par ceulx de vosire Conse1l Brabant; laquelle feray VeoOlr el visıter DOUTC apres la vısıta-
cıon d’Echternach archevee, faire mectre tel ordre qu 1l qrtiendra adiete prevoste

Comme de Juste, l’empereur fälicita du cho1ix de Louis de BloisI8} insısta touteiois E  1n YJueE la mauvalıse gestion de ’abhe d’Echterach ut parfaitement rem1ıse ordre. < Quant V’allee de ’abbe de
Lessies Echternach, eerit-il le mal 1546, SCra tres-onne OCUVTIEeE el que ene7z so1ng el advertence qu ı  ] est requ1s DOUTIle auvals ordre Jue est el pıre gouvernement, on entend
SsIre notoire de V’abbhe » 4)

Louis de Blois SE rendrait onc Echternach immédiatement apresles tetes de Päques. Un conseıller de Luxembourg seraıt SO  am} adjoint.Le S0UVeErNeEUr de la provınce Iu1 preteraıit maiın-forte. La visıte
putL toutefois pas aVOlr lieu avan la m1-ma1. Le mal notlamment,Marie de Hongrie ANNONCE l’empereur ’abbe de Liessies << est
presentement » Echternach. Quant la reiorme de abbaye,elle promet d’en < ser conformement VOZ ettres L’affaire
SUu1lvaıt oncC SOM normal. I1 allaıt nullement que l’empereurrepete uüunNne nouvelle fois les recommandations qu’ıl avaıt donnees
satıete.  E Maıis, visıte d’Echternach lu: tenaıt pparemment telle.
ment Depuis nomination abbatiale, la onne eNue de ce

Ibid., fol.
Ibid., fol.
Ibid., fol. 835
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[HNalson eiaı s ] iniLımement jee ([l honneur personnel i} hesite
DASs redire 11 faut meiltre tın desordre ans ce abbaye Dans

lettre du Inal il une nouvelle {O1s < de abhe
de Lessies 1a reiformation de abbaye Ksternacgqg, Jaquelle

YUEC entend LTrOU VE uUuNngs tresgrand desordre ei

impossible de remedier pendant JuUuE celluy GQUuY tıent abbaye
Eit est benetice de qualite et ımporlance 8! FeYU1S de
regarder la PIOVISION YuE on devroit mectire le SCIVICE de
Dieu, des charge de COMNSCICNCGCE el le ]1en u Pays dudiet Luxembourg,
el obvier d plusgrand scandale » 6)

Apres la visıte de Louis de Blois, Marie de Hongrie veılla L’exe
cutlion des dispositions du relictum Elle fit P’abb d’Echternach
afın apprendre de u s 1 LOUS les deerets de retiorme avaıent ele
eXeCulLes En HICHAI®G Mps elle chargera le GConseıil de Luxembourg
de 1en contröler l’abbaye el de prendre [Outes INESULT| u  9
atın quUuE le relictum SO1Lt vraıment IN11iS 9 qu 1
avalı manıfteste s ] vıf nierel V15-4-VI1IS de l’abbaye, AUTa sentl le
plus grand contentement lisant YUC u17 eCT1I1val $ ans

lettre du 1546 << Quant la PIOVIS1ON FEYUI1ISC abbale
d’Echternach mandray V’abbe CISs MOY DPOUL entendre Vordre
qu 8l tıent presentement el ceulx de Lutzembourg ad
verliu de conduite depuis la derniere Visıtacıon faicte, pOUL
selon POULVCOILL pO aCquıl des CO  cs et 8l droıit
el raıson POUILLA faıre »

plusieurs VEPIISCS, V’empereur AL&  etaıt plaint des religieux de
nationalıte irancaise residant el Echternach En 1557 profita

381 nouvelle rupiure de la TEVE enfire le LOl de France et le rol

Philippe 11 pO les faire passecCI la frontiere Redoutant des dıifti
cultes., abbe Echternach aval notammen faıt SAaVOLlLFr President
Viglius YUC CINY religieux {rancais, recommandes par le
cardinal de Lorraine atın eire acceptes Sso1t A Echternach Sso1t
Meersen, residaıjent LOUJOUTS chez Iu3 Le 11Nal 1557 le CcComte de
Mansfelt {1t SaVOlL QuE l’on aval pas faıt de dıitfiecultes de
CESs religieux longtemps QuUE la palıX e{ialı respectiee Actuelle-
men AaPDLCS la rupiure de 1a Treve, il eial plus L’abbe
devrait Oonc << regarder de conduire contormite »

Ibid res 6 9
Ibid rc£ fol
Minute bid carton 1677
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Les Abbayes de Groeninghe (Courtrai) el de Denain (Arras).
La visıte Canon1que, imposee l’abbaye d’Echternach par l’auto-

rıte cC1vile, z  est pPAas unıcum. cCe ePOquUE, Marie de Hongrie
Ö S] le Veul, Charles-Quint, inspıres el representes DPar les hautes
spheres dirigeantes de 10S$ pPaYyS, aımalent remplacer les ChapitresGeneraux el les Visıteurs delegzues Par les Chapitres.L’abbaye de religieuses cıstercı1ennes de Groeninghe-lez-Courtraidependait de ’abhe cistercien de Bonef{ffe, pere-abbe el visıteur. Une
COUuLume immemoriale voulairt qu ’un pretre, religieux de l’abbaye oOu
residaıt le visıteur, so1ıt directeur et confesseur des religieuses. Ce
pretre habıtait ans le monastere ou proxımıiıte de celut-c1. Groe-
nınghe, residaiıt (07416 ordinairement religieux de Boneft{ie. Cette
abbaye QOUS l’avons dejä apprıs auparavant etaıt parfalıtementmise pomıt Son abbe, Mathias Hortenbeeck, ’avaiıt admiınistree
AVEC allant el SUCCES. Bientöt, l’empereur veıillera YuUE cet abbe
so1t transtfere la tres importante abbaye de Viıllers.

Groeninghe OU, semble-t-il, prisait pas LrOp les inıtlatıves
de V’abbhe de Boneife, desiraıt ıberer de tutelle. S’4aCccom-
modant une sıtuation ırreguliere, l’abbesse de Groeninghe fit
meiltre, Par le de KRoeulx, uUuNe requete la gouvernante-gene-rale atın d’obtenir autre visıteur, T notlammen: religieux de
l’abbaye cısterc]ıenne des Dunes.

Mal leur prıt Par lettre du 25 fevrier 1545 N, S4 1a mUU VCI-nante-generale leur fit glacialement SaVOlr UE ’abbe de Bonetfe
demanderait pas MIeUX que d’  etre  ” delivre du monastere de

Groeninghe OU, AVOC la meilleure volonte du monde, il parvıentpoint faire ecouter. De s10)  ‚n cote cependant, la o  ernante-generale desire pas plier auxX eX1igences des religieuses. Gelles-eci
resteront (9)416 suJjettes V’abbhe de Boneftfte. Elles observeront 1a
lettre les dispositions, detaillees dernier relicetum de cel excellent
visıteur. ©] elles Ne lenpas tres SEerleuUX, la gzouvernante-generale procedera bıentöt la deposition de l’abbesse

l’abbaye de religieuses benedietines de Denain (Arras), Vem -
PETEUFr avaıt ordonne de faıre unNe visıte Canon1que. CGelle-ei s’etaıt  +
tenue le mal 1546 Le visıteur SOIl NO est pas specifieavaıt redige un relictum, comprenant -plusieurs ponints. Apres, Vem:-
pereur delezua l’abhe benedietin de Marchiennes et l’eveque sut:
fragant d’Arras DOUTF faire executer les dispositions, prıses Au

Minute 1bid., Carton 16:  S
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de 1a visıte. L’abbesse promıt d’obeir Peu apres cependant, eile
a proces DOUL faıre annuller certaınes de CEes deecisi0ons.
Immediatement. Votfticial d’Arras rendit l’abbaye DOUL deman:-.-
der des explications. L’abbesse retiusa toutefo1s de le recevoIlr, disant
que l’empereur chargeait de SOM affaire: €s lors, 1a juridietion
de l’eveque d’Arras devait plus interveniır. Granvelle, eveque
d’Arras, appela aussıtot l’empereur. Par ettres du juillet
1546, cehnun-e1 declara ottie:ellement qu’’ıl n entendait nullement
intervenır äans Juridiction spirituelle. I8 quss] ’abbesse
de Denaın d’obeir, auparavant, l’eveque d’Arras el ses
delegues, elle avaıt touJours dl\ le faıre 4)

( onstatons UUE la coniusion des idees avaıt gagne gutant les mM1-
Heux religieux Yue CEUX de P’adminiıstration civile. _  L’empereur S’ar-
rogeaıt volontiers les droits des Visıteurs du Chapitre General. Une
abbesse, voulant appeler d’abus d’un offiejal de V’eveque,
s’adresse au trıbunaux de SO  n} soOuveraın. Elle auraıt du aVOlT TECOUTS

SO{ visıteur SOI superi1eur general.
Visites CANONLQUES l’abbaye de C(.ambron.

En 1551, Vl’abbaye Cistercıenne de Cambron devaiıt etre pdurvue
d’un nouvel abbe Comme d’habitude, le gouvernement-general avalıt
taıt tenır une intormation prealable Ia nomınatıon el VP’alection
abbatiales. Au de ce information, les commı1ssaıres du 0U
vernement avaıent preconise 1a necessite une visıte canon1que.

Le Juin 1555 plusieurs visıteurs, nommes pPar V’empereur,
presenterent Cambron. Ce furent le comte de Lalaing et les abb  es
ecistercıens d’Aulne, de Bonetfe et de Nizelle. D’apres leurs instruc-
L0NS, ils devajent enqueter SUL dıfterents pomts 1en determines.

L’ınterogato1ire des religieux fut autire chose qu’une visıte
cCanon1que. Aussıtot apres, les visıteurs redigerent relictum, COIM-

prenant une vingtaıne de points. En quaıttant P’abbaye, ils ordonnerent
futur prelat de metire Ia maın V’execution fidele de LOUS les

deerets, detailles ans leur relictum
Apres ’examen du dossier, Mariıe de Hongrie fit immediatement

rapport l’empereur. Par lettre du juillet 1551, elle prevınt 10761

trere que Fa  aye de Cambron etaıt parfaitement desordre. {
faudra deplacer une partıe des mommes el Tes faire aceueillir ans

Une cople Sfficielle de la lettre imperiale trouve ibid., reß. 802, fol. 184
Le exie complet du relictum t?rouve LOid., reg.-897, fol. 61 v®.
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d’autres COUuvenis. touft prendre, les sımples religieux portent
pPas la responsabilite de la trıste sıtuation Ou debat leur malson.
Ils declarent d’ailleurs preis accepier unNne reiorme. IB} leur faut,
avant LOULT, un on abbe Le meıilleur candıdat, l’aviıs de Ia Reine,
est << le sulfragant de Liege qu1 est Irere bastart du INTL,. Deschar-
eau 2 condıition toutefois qu ıl accepte I ’habit religieux. Nı
(ambron nı aılleurs 111e ITOUVeEe un candıdat qu1 le vaılle ‘)

Pendant quelques annees, les autorıtes centrales dürent plusintervenır Cambron. Mais, tout fut rem1s question debut de
19358, l’epoque OUuU unNne forte opposition fit Jour contre l’abbe
Jean Beghın.

Gilles Evrart, mome de Cambron, etaıt notlammen: alle une
HETVEUSE requete, adressee rol, Philippe 184 Elle contenait une
furieuse sortie conitire V’abhbe Beghin. Eyvrart declare aVOlr atteınt

de 4A1ls., Pendant longtemps, il avaıt ete de leur
maılıson de Souppeldicke, sıtuee aupres de Hulst Flandre. En
mal 19374 sn abbe Favaiıt releve de SCcs fonctions, Pavaiıt rappele

Cambron et1’'y avaıt MI1S Au  e arreits. Terminant requete, 1} SUPD-
plie de rol de prendre des EeSUres afın YJue V’abbe so1t rappele

Vordre
Cette requete auraıt dü etre presentee Chapiire General de

(iteaux. Maiıs les religieuX neerlandais euX-memes ralliaient de
hbon CUuF u1lle confusion d’idees, dont le rol profitait volontiers

MIEUX realiser SsCcs reves de souveraın absolu. Le 28 jJanvıer
1558, Ia requete de Gilles Evrart fut appostillee SuLit le
grand baıllı du aınaut chargerait d’amener les partıes accepter

accord amıa ble. Celui-ei s’averant impossible, toutes les pleces
du dossier serajent eNvoyees aul rol Le meme JOUr, une lettre otffi
cielle fut envoyee se1gneur de Molenbais, Iu1 enjoıgnant de negoO-
CIer accord amıable. Au Cas contraıre, il enverraıt touftfes les pIECES
A rol, en ajoutant une no(te, exprımant s  zn aVlıs personnel

Au debut de iNais, le seigneur de Molenbais avalıt accompli
ission. |8| n etaıt pPas parvenu faıre a  18)  T üuüne solution m1able
Arrıve Cambron, il avaıt CcoNvoque labbe et le religieux recaleca-
rantft, Gilles Evrart. L’abbe avaıt refuse de repondre, pretendant que
V’affaire n etaıt pas justic1iable devant jJuge seculier. Seul,
trıbunal ecclesiastique etaıt 00mpétgnt. L’abhe ajouta qu/ 1l avaıt

Correspondance de Marıe de Hongrie, LOid., reß. 61, tol. 192
La requete el l’apostille originales SsSont CcCONnservees LOid., rer. 899, fol.
La minute de lettre S Lrouve Lbid., carton 1676.
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eXcomMuUNI1E KEvrart POUTIF des fautes parfaitement specifiees. Kvrart
qavaıt merıte ce eXcommunıcatıion. 1{1 porteraıt les sultes NOT-
males. 11 Iu7 resteraıt interdit de firequenter SCcs conireres. I8 resteraıt

prıson.
Sur C le se1gneur de Molenbais retira. Dans SsSon rapport, 1l

PIODOSA d’appeler 1’abbe Bruxelles POUFL uı demander des expli-
catıons. De ouftie facon, a]joute-t-1l, < la Court de aleste est Sal
dienne des bıens des eglises el abbayes e elle possede le droit de
traıter pareille affaıre. Puis. ı1 faudra qu’Evrart pu1sse s’expliquer.
6ö] abbe reste recalcitrant, DOULIIA Iuı ordonner de rem:  re
Eyvrart ıberte. celui-ci, POUTTaAa assıgner ıuNe resıdence
dehors de l’abbaye. { est d’ailleurs homme maladıf

La OUr prefera confier J’affaire homme du metier. Elle fıt
appel Mathias Hortenbeeck, abbe de Villers. Par depeche du

[INAarTrs 1558 M, Do5 le ro1l Iu1 CHVOYaA la requete, presentee naguere
Dar Gilles KEvrart, el le rapport du se1gneur de Molenbais. I8 *invita

rendre Cambron f faire u1lle enquete approiondie. IB feraiıt
de son mM1eUX DOUFTF realiser accord amlable entire les partıes. Sı
pareil accord peut etre atteıint, il dressera rapport detaille de
SCS negoclations el le fera parveniır la OUr

L’abbe de Villers mıiıt oute e10)]  — experlence el SOI savoır-faire
Sservice de m1issıon delicate. ans d’ailleurs, semble-t-il, de
mander le moı1ins du monde Ou onc ’autorite civıle empruntaıt le
droit de s’occuper de pareilles affaires, 11 rendit Cambron,
porieur de ettres de creance de ®Ol souveraın alors que€ Ces ettres
auraljent emaner de SOI Chapitre general. Cambron meme, il
{1t u1le enquete serleuse el approfondie. appela LOUS les religieux,
’un apres l’autre, el les interrogea fond concernant les difficultäs
entre leur abbe el Gilles Evrart. I8 prıt soı1gneusement otfe des decla
ratıons. Leur releve ne remplit PAaSs mo1lns de quatre tolios TeCiO el

lire les deposıtions des membres du CouventLt, V’impres-
S10N JUEC L’abbe de Villers n a poımt influence la marche de V’interro-
gatolre. Les religieux parlent, lıbrement. L’enqueteur ote VeEC sSo1n.
LOutes les declarations, telles qu/elles furent faites.

Dans 10}  un rapport, ate du avrıl 1558, L’abb de Villers donne
franchement tort Gilles KEvrart. Celui-ci, est-11 dit, a tout S1m-
plement organıse unNe revolte conitire SOM abbe I8l d merıte chäti-

Le apport original du se1gneur de Molenbais, grand bailli du Hainaut, se Lrouve
ıbid., reS. 099, tfol. 309-310.

La miıinute de lettre LroOuve ıO Carion 1677
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ment plus T1Z80UFEeUX qUE celu1 dont SO  — prelat l’a punı. Evrart,
vivement appuye par SCS complices, na pas craınt d’injurier publı
(quemen V’abhe de Viıllers, alors YJUC celun-cı allaıt prendre Ia parole
2} Ia salle du Chapitre. { faut, de oOufe UrSCcHNCCE, Jue Je TO1 ınter-
vienne. Le rapport ermıne pal la prıere suıvante << Hoc Cu 1PSO
domino abbate humiliter supplicamus ut Pro divino honore et totius
Ordinis his mallıs cıhus OCCurratiur u1t la sıgnature < Mathyas,
indignus abbas Villariensis »

8! n arrıvaıt s4ans doute DASs SOLLVEN qJue le rol E  ut invıte par le
premıer ahbbe du Brabant celuı de Villers intervenır des
affaires. directement trıbutaires de P’autorite du Chapitre general.
Aussı intervınt-ıl immediatement. Toutes les pIeces du dossier de
Cambron furent CNCOTE examınees haut {  1euU. Puis. le Juillet
1558, 11 fut decide d’envoyer Cambron quatre ahbes cisterciens
OUFr tenır u16 visıte definıtive. 1{1 allait, disaıt la lettre de nomına-
t10n, meliire fın «< la rebellion, contusion el deregle Da I8 allaıt,
de toute UrSCcHNCE, proceder << la retormacıon » du cCouvent cet
effet, les abbes de Vıllers, d’Aulne, de Baudeloo el de Bonetite
rendrajent (Cambron L’abbe de Villers etaıt nomme premıer
heu, qu ıl avaıt entreprıis la premiere enquete. L’abbe d’Aulne
etaıt designe deuxieme heu qualite de commıiıssaıre des
abbes de (1teaux el de Clairvaux ans les Pays-Bas. On avaıt faıt
appel L’abbe de Baudeloo, qu ıl etaıt de Ia filiation de ( am
bron: ON avaıt, enfin, faıt appel celu1 de Boneitfe, qu/’ıl etaıt
le visıteur ordinaire de Cambron Aınsı donc, les quatre abhbes
terajent uUNe visite et redigeraient relictum detaılle. Prevoyant
LOUL, la OUFTr leur remit memorandum, detaillant les points les
quels 191& pouvaıjent pomt etre oublies relicetum. De SoN cote, L auto-
rıte civile promıt de preter main-forte Al  b visıteurs

La uısıte cCanoNLGLWE de l’abbaye de Dielegem.
Depuıs le deb aı du sel]lziemMe siecle, l’abbaye premontree de Diele

SECM, S1se Jette-lez-Bruxelles, qvaıt COMH1LU des diffieultes eCconNoO-
M1ques, Le arasıile {inancıer entrainant fatalement des mıiseres
d’ordre prıve, les prelats de Die1e’gem_ n avajent pas fa VvI1e facıle

Les aC de l’enquete trouvent LOid., rcH. 099, fol. DA 2T5 Le rapport Lrouve
tol. 276

La Jetire de nominatıon des quatre visıteurs et Venumeration des polnts du
relictum TOUven! LOLd., fol 303-306.
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Peut-&tre avajent-ıls QauUSss1] faıllı leurs devoirs primordiaux. Äu
MmMeNCEMENT du seiz1ieme sıecle, le Chapitre General de Premontre
avalıt dl\ interveniır directement ans la nomınatıion d’un prelat. Plus
tard, le prelat Vall der (50es avaıt profite de la premiıere OCcasıon
DOUF abandonner s  — tıtre abbatial de Dielegem CT obtenir celu1 de
Middelbourg. Entfin, Arnould Mahieu, ancıen prieur, etaıt devenu
prelat. Au mMoment qu1 OCCUDE, 8 dirigeait les destinees de
mıserable ma1lson. 11 qvaıt ete elu, V1a Spiritus sanctı, le maı
1540, lendemain de 1a mort du prelat Jean vande Putte.

L’abbaye de Dielegem etaıt fille de celle de Tronchiennes. Le
prelat de celle-c1 etaıt DPar consequent s  a} pere-abbe. 18l avaıt droit de
vısıte. 11 pouvaıt nNnotammen!: venır visıter unNe fo1s par Comme
Je ]’a] CI1IlCOTE dit, il pouvaıt faire ontrer les livres de cComptes,En Juillet 15595, Gilles Baes, prelat de Tronchiennes, s’etait rendu

Dielegem POUF entreprendre uNe visıte. Gelle-eci fut, semble,
TE chose qu une visıte ordinaire de pere-abbe. ”] le voulait, Loutpere-abbe pouvaıt faire CCOMPagNer d’autres prelats. Cette fois,
OUS CONstiations la presence de Pierre van Wayenberge, prelat de
Grimbergen, et de Louis Van den Berghe, prelat de Parc. Rien n ın-
dique toutefo1s qUE Cces prelats alent ete charges Par la OUr d’entre-prendre vısıte.

Dans 19  etat actuel de NOSsSs recherches, OUS possedons euX OCU-
ments. {1 LOut d’abord une pıece d’Etat, dressee \8[(8) de la
Reine Marie de Hongrie. Eille est datee du 31 Juillet 1555 el autorıse
les tro1s visiteurs deposer le prelat Mahieu du chef de mauvalseadmiınıstration. 11 ensulte le relictum, ate du a0Uu  295, oOu
les Visıteurs des dispositions nombreuses POUF redresser la
v1e conventuelle de Dielegem. Ils n en viennent toutefois pas la
deposition du prelat Mahieu. Gelui-eı1 restia fonetions Jusqu’ä
MOTT, 1574

En analysant so1gneusement Cces EUX documents, OUS POUVONS re-
consthituer SuL1t les etapes de ce memorable visıte.

En qualite de pere-abbe, le prelat Baes ura eX1ige la remise des
livres de cComptes. 11 L’aura fait VEC l’autant plus d’insistance qu’ıldevaiıt Sa VOI1LTr combien l’abbaye de Dielegem etaıt victime du

fimancier. Aussıtot, il aura remarque que le prelat Mahieu
administra1t fort mal malheureuse ma1lson. Au lieu de s’attacher

unNe mMISe valeur de toutes les TESSOUTCES el de s’1imposerplan de productivite valant POUTr une bonne ser1e d’annees, l pre-feraıt les solutions de facılite A de ortune. I8 passaıt des Contrats
de location long erme. {l grevaıt les proprietes. 18l alıenait tort
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el Tavers. ©] pareılle ligne de conduite Iu3 procuraıt les MOVENS
POUT Vivre Jour le Jour, elle rumaıt le monastere. Le vısıteur,
qssıste de CS euxX adjoints Varn Wayenberge el, SUrfout, van den
Berghe, etaıjent des prelats de haute valeur nen  z devaıt paSs Savoılr
plus. Mahieu meriıtaıt, aQUuX ermes des Statuts de Premontre, d’etre
depose de sSCcs fonetions.

Pendant qQuU€ poursu1vaıt leur visıte, ils dresserent rapport
SUur les premieres conclusions auxXquelles leurs constatatiıons les
amenaılent et firent presenter CcCe rapport ] la Reine Marie de Hongrie.
On peut s’etonner du faıt UE euX prelats eminents, van Wayenberge
et van den Berghe, ajent S1 1j1en accepte la confusion d’idees de leur
mps lieu de s’adresser leur Chapitre General, ils preferaient
demander des instructions 1a gouvernante-generale Celle-ci 16
ut reflechir _  qu un MoOoment. Elle lanca qaussıtot le CUT1eUX mandat
que volcl, ate du 31 uillet 1555

C La KRoyne Regente D ayant le rapport, dresse par les tro1s
prelats lesquels ONn(T, << tant d’office JUuC commıs de
Maieste ” visıte l’abbaye de Dielegem, constate que le prelat
Mahieu C faict plusieurs contractz iıllicıtes el dommaigeables, et

contracte plusieurs debtes sa le cConsentement de son

superieur, desquelles le Couvent bonnement explicquer
auUss1ı satisfaire o il ensuıte adminiıstre s()  — abbaye de telle

facon << qu 1l ol estire repute POUF Vray dissipateur des biıens de
adiete abbaye s il s’est entıin << conduit de telle sorte QUuE, selon le
droict canon, sStatiutz el deeretz de Vordre des Premontrez il doibt
stire et depose de dignite abbatialle Les troı1s prelats
Vvisıteurs ont d’ailleurs supplie la Reine YJUuUE celle-eci, C POUT aultant
UE elle fust 29 leur donne l’autorisation de deposer le prelat el
de proceder immediatement Veleection d’unmn remplacant. Ces memes
prelats ont demande auUss1 la permission de vendre certaıns meuhbhles
de euxX maisons JuUC possede l’abbaye de Dielegem Bruxelles, fın
de les dettes les plus urgentes. SUr C' la Keine, &« desirant
DOUrTr aultant qu’ ıl lu1 peult toucher que les abbayes de pardecha el
sıznhamment du PaysS de Brabant, desquelles Ia plus grande partıe
est fondee par les UCcs Ar ducesses de Brabant, soJjent ıen et eue-
ment tant en spirituel que temporel reg1es el administrees.. afın

l’intention desdiets UCs et ducesses et aqultres fondateurs so1ıt
tant mieulx entretenue, observee et ensuyvıe Y consent, par VIS du
Conseil, que les tro1s visıteurs deposent le prelat Mahieu et pro
cedent uüune nouvelle election abbatiale. Celle-ci fera toutefois
<< entrevenant prealablement la nomiıinatıon de l’empereur . Ils
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DOu auss1ı prendre les dispositions garantıssant le bon Ordre de
la ma1lson. {Ils pourro vendre les meubles mentionnes, econdıtion
YJUC la vente fasse << par subhastation plus offrant el dernjer
rencherisseur » el JUE l’argent les dettes les plus
urgentes

Investi une part des POUVOILFS ordinalires d’un pere-abbe, munı
d’autre part du document royal, Gilles Baes etaıt mMmMeEeSUuTeE de PrCHN-
dre toufes les dispositions JUEC requeraiıt le trıste etat de V’abbaye de
Dielegem. Deux Jours apres, 8 donna ecture d’un relictum C1Ircon-
stancıe OU, sSamns doute., d’importantes decisions furent notitiees, mals
OUu 638 avaıt peıne faıt des pleins DPOUVOLS octroyes par 1a
Reine.

[“elon le dispositıf du relictum, Gilles Baes, abbe de Tronchijennes
el pere-abbe de Dielegem, entreprIis, aout 1555 le visıte de

monastere. cet e  et,; l s’est aSsOC1E€E les prelats de Grimbergen
et de Pare. L’arenga indique OoncC tres claırement qu& Baes seul est
le Tal visıteur. Son el sCs tıtres Ssont cıtes explicıtement. 11 q’est
28S0C1E les prelats de Grimbergen el de Pare desquels ON 16 cıte PaAs
le La visıte A porte SUL la sıtuation spirıtuelle et materielle de
’abbaye. Le visıteur CcConstate UJUC ce double sıtuı atıon est 11HAaU-

valse. 11 E1 exXprıme SO profond regret. 11 demande conseil SCS

euX 4aSsSe: POUL rTamener ’abbaye une bonne ohbservance de
la discıpline el Ne administration financıere normale. Sur C' il

redige sON relictum.
Venant V’enumeration des points melttre C4 pratique, le V1S1-

teur accumule de facon desordonnee les principales -
mendations.

out d’abord; il defend de MAaNnsecr de boire dehors des
En l’espece, supprimera le apres la premiere sonner1e de
Vepres.

Dorenavant, AaUCULl religieux prendra de Nı acceplera a
bolre L ’exterieur de l’abbaye, ans un rayon un demi-kilometre.

Les etrangers prendront leurs la salle de l”’hospice. Au
diner. religieux conventuel restera VECC CUA, sauf pat PEr
mı1ssion du prelat. Au souper, religieux n Y restera jamai1s.

Aucune femme n aura aCcCces au X hatıments conventuels, meme S1
elle o1ıt executer un ravaıl.

Aucun conventuel 111e sortira du couvent de glise sS4aNs

La minute complete de cel ACIie « Fait Bruxelles, le dernier Jour de Juillet
1555 » s trouve LO CcCaAarion 1672.
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aVO1Tr la permiıssıion prealable du prelat Ö C l’absence de celui-ci,du prieur.

Tous Jles etrangers, prenant leur l’abbaye,
S10S DOUTF leur V1in. Les COMDptes du vinıtor seront charges d’eu-
CUNe depense de vin, sauf du vın, pr1s retectoire conventuel.

{1 SCr& interdit prelat, prıeur el sOous-prieur de sceller
des ettres de vente de location sSans QVOI1IT l’autorisation du
pere-abbe. IB leur sera interdit de louer des proprietes POUF
terme de plus de neut ans. {ls donneront pomint de conitirat de
locatıon DOUFT les moulins, les dimes et les terres arables DOUT plusde SIX a1lls.,

Tous les MO1S, l sSCcTAa dresse releve des Compites qu]1 SCra remiıs
regulıerement pere-abbe. Pendant Ia premıere annee, 11 SETAa
remiıs aussı {[OUSsS les mo1s Au  e prelats de Grimbergen et de Parc
Apres, il leur scrä remiı1ıs LOUS les trımestres. On observera
disposition Jusqu’au moment Ou toutes les dettes seront payees,Selon le deeret du Chapitre General de 154L1, les cures presen-
teront leur prelat, üuüne fo1s l’an, POUrFr confesser Iu1 et huz?z TE-
metlttre l’inventaire de leurs recetities el de leurs depenses.

Au refectoire conventuel, i} toujJours faıt une lecture, pendant
ouftfe Ia duree des* la table du prelat el celle des etrangers,fera une ecture ommMmencement et la fin des rehn  <Chaque religieux dressera l’inventaire des objets dont il l’usage.De la Sor  ® eXactement ont chacun besoin.

Le silence sSCcraä observe r1goureusement AUuX lieux el temps deter-
mınes.

Les inclinations choeur feront VeC dignite et exactitude.
Les bonnets YuU«E portent les pretres seront uverts par le capuchon.Les restianis des Tont rem1s aussıtoöt cellerier.
aut religieux, venant trop tard Prime., VT. que de l’eau

boisson diner
Par relictum auUssı detalle que severe ermıina la visıte

mouvementee des tro1ıs prelats Dielegem.
Le prelat Mahieu fut pas depose de SCS fonections. 11 fut CN-dant place SOUS la utelle directe de s  > pere-abbe et des euxX autres

prelats. par cela, la vIie conventuelle fut ramenee l’ordonnance
et la dignite requlses. Des prescrıiptions multiples el varıees 11107
trajlent la o1€ SU1Vre.

Le complet de relictum est Conserve Archives de l’abbaye de Parc,
VII, recß. 47, tol. 32.33



Valvekens, Praem.

En relisant une part la letre SEVEIC, ECEHNVOYECC par la Reine Marıe
de Hongrie, autire part le rehectum des 18 prelats, reEM. €
USsS1L0 u1le grande dıfference de comportement L’autorite civıle

de toutfes sSCs$ ECNa2CES Les visıteurs, comprenant leur
ftoncthon qu1ı est ouftfe de comprehension el de mansuetude, prırent
AUCUTNE deeision häatiıve et ırreparable {ls prefererent meitre eUX-

la maın la pate el porter la coresponsabilite PO Ia gestion
11C 1Nalson la derive Ensuite. TOoUVa, ans les prescrıplions

disparates du relictum, autant de pOo1nNts disciplinaires qQue les PIe-
VIisS]1ieurs du s1ecle avaljenti deja 1IMPDOSES

CDOYUE la faıblesse humaıne 1116 de SOI} trıbut alsser-
aller d Ia tacılıte 1{1 suftit INDOSCI L’observance de la simple
el bonne discipline POUT ramcener üuüne Maıson malencontreuse 1a
bonne ordonnance de la VIC., Enfin, et soulignons CECI, le relictum ne
releve r]eh de fort s{11 le domaine de tide et morıibus Autant
ıre 11 est parfaitement deplace de surencherir Sur la trop I1Nau-

Valsec reputalıon du siecle. Ineme lorsque V’autorite civıle
LrOuUuve NECESSAaLTIEC de ecNacel de sSCcs foudres Maıson religieuse
mal administree.

OQuelques vısıles semblables

ce CDOYUC, le POUVOLTF ecivıl avaı en  rement supplante les
VIS1IeEUrSsS des Chapitres UuX.,

Ce fut PAas seulement le Cas VI1S des Premontres le Cha
1 General al plutöt reduit l’ımpulssance. |8| e{ial eXacte-
ment de meme VIS des abbayes Cistercıennes el benediecetines

Au debut de 1559 le prıcur du Uure cCıistercıen de Waarschoot
aval sollicıte la pCeTM1SS10N de prendre coadjuteur. GComme de
coulume, Lautorıite civıle abbe et conseıller POUFL aller
prendre intformation ° En ECSPECE avaı charge V”’abbe
Cistercıen de Baudeloo ma ıtre Jean de Blasere, conseiller de
Flandre. Le euxX OMMISSAaLIres tirent leur intormation. Le fevrıer
1559, ils redigerent leur rapport.

Dans rapport il est dit GJUE le PTFICUF de Waarschoot
hbesoin coadjuteur 11 est ENCOTE ans la pleine force de 19  äge
B} possede toutes les qualites rFEqU1SCS un on PrICUF. öa emande

etfe determinee pal le faıt que sSecs JEUNES religieux refusent de Iu:
obeir En tout et POUL tout il Nn cependant JUE S1X religieux 171-
SCr La desobeissance de CcCecs JEUNCS {rouve reel appomınt ans le
faıt qu«“ le Visıteur ordinaire, le prelat de l’abbaye de Warmond
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vient jama1s faire la visıte. De l’avis des euxX commıissaires, < 11
sero1ıt jen requis de commander audıiet abbe de Warmond de visıter
annuellement du mo1nNgs une fois adicte pri10re, Eit neantmolings par
Ce qu1 so1t eraindre que€E lediet pater superleur fera granddebvoir, DOUF V’exiguite des bıens de adiete prıore et petites galgesqu/ıil polroit tırer 2 feraıt jen de NOomMMer un abbe du VO1S1-
Nase POUF faire regulierement la visıte ‘

Tout SCS colleges de VPOrdre de Premontre., Vabbe cıster-
cıen de Baudeloo reconnalssaıt done l’autorite civile le DOUVOIF de

les visıteurs gulse.
De SOn cote, L’autorite cıvile respectaıt les APParchclcs et chargeaitvolontiers prelat du meme Ordre de preierence, prelat de

MAarque de ouftfe visıte quelle voulaıt 1mposer. I1 arrıvaıt pOUT-
an YJUE la visıte << canon1que 4:  ut faıte par quelque pulssant
gıstrat seculier. Cela notlammen: 1561 l’abbaye ene-
dictine d’Egmond.

Le a0ut 1561, Marguerite de Parme, gouvernante-generale des
Pays-Bas, s’adressa par lettre ma1ıtre Gorneille Suys, se1gneur de
Ryswyck, presiıdent de la Cour de Hollande, POUFTF Iu1 demander de

rendre aussıtot l’abbaye d’Egmond et faire unNne enquete SUurLr
P’etat de la discipline religieuse. Suys enqueteraıt notammen << opfedesordre ende ongeregeltheyt der abdaYvye, die aldaer gepleecht zoude
worden yden religjeusen vandiere ende andere weerlicke dienae-
ren » ce epoque, l’abbaye d’Egmond n avaıt pas d’abbe.

Le septembre 15061, Suysa son enquete. I8} fit efiler
devant uı les religieux conventuels el les beneficlati, residant
Vl’exterijeur.

Le priıeur conventuel, Jean Van Campen, tıt FrEMAaFrqUEr que ’abbe
etaıt mort depuis envıron et emı1 Depuis, les conventuels ef
les domestiques sont pas conduits il le faudrait. { faut
que le ro1l immediatement nouvel abbe Le monastere
COMDOSEC de pretres el de jeunes freres. Ces derniers CON-
duisent le mo1ns jen. D’autre part, plusieurs pretres negligent de
celehrer la Messe et frequentent pas atines. Deux jeunes freres
quittent le Couvent la unt. Ils sont faıt conteetionner de fausses
clefs

Suys entendit ENCOIC frere J acques Starck, cure de Noordwijk
La plece originale de apport i{rouve chives La  gen. du Royaume

Bruxelles, Audience, reg. 9 fol. 186.
Voir ıO ICR: 901, fol 116 F
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Celut-ci etial A de 49 alls B} etial profes depuls A, Depuis
vingt AIlSs 8l sejournaıt Noordwijk. Apres le PFICUur, l est
le SCNHNIOT. starck declara YUC tOut allaıt de mal PIS depuls 1a MoOrTrL
du prelat Celut-c1ı ava neglige de LOINIMMNETL de ons SUDET1ICUTS
subalternes Deux JEUNES religieuxX donnent le au Vals exemple 11
faut de touftfe UrSCHCE YJUE le 1O1l nouvel ahbbe Tous les
religieux accordent d’ailleurs (07101

Maitre Suys prıt quelques POUL recapituler les resultats de
SOM 1ele Le septembre l redigea SO  — rapport adresse la
gouvernante generale H souligne tout abord que depuis la MOTL
de abbe, la sSıtu atıon CMDITE de JOULT JOUF Parmı les dix JEUNES
ireres, TO1S quaire &X Ont mene uNne V1Ie dissolute » On
chante actuellement kgmond uUNe chanson de ru«c, celebrant les
escapades de Ces religieux (« est taict et chante pal les rues

quelcque chanson 18{83  m} {A [15 scandale des religieuxX et de la religion »)
Le Pr1CUr AaUCUNe autiorıte 8 est aılleurs pas homme
de ’autorite Suys vertement PI15 les JEUNECS partıe 1Ils Ont
PLIME leur regrei ont PIOINLS de conduire ”’avenir Suys

PT15S des eEsSUures atın YuUE {OUsSs les objets de 1la prelature so1l1ent
inveniorıes De CcE facon, T1ieN disparu moment le

prelat prendra POSSCSS10
INSCTENCE de l’autorite cıvıle oncCc generale el habituelle

Personne eionnaı Au JOUTI le JOUTL, le 1Ol1l SCS remplacants
prenaıent des decisions, TESCIVEES autreiois Sso1t fonde de
de ’ Abbe-General sSo1t Chapitre General

Le decembre 1567 cC1ıte Cas dernier exemple
le rol Phılippe 11 tit SAavolr l’abbaye benedietine de Vlierbeek lez
Louvaın Jue certaıns Iu7 avaıent appf11ıS Ia sıtuatıon
de 1a INalsON. (lette sıtuatıon provıent du faıt quUE leur abbe est LOU-

malade. Le rol ete rENSC1ZNE SUr les multiples qualites de
dom Jean autart religieux de l’abbaye Affligem. Le rol faıt
SAavVOolr qu 11 outart adminıstrateur temporel el spirituel

la mMOr de ’abbe. Le rol 0 -de Vlierbeek Son mandat
donne ’abbe d’Aifligem ’abbe el Couvent de Vlier
beek de 1en accepter ce decision et de conduire NSC-

YUENCE

Le complet de V’enquete, parl DUuys, LrOUVE iıbid tol 116 126
(4) L’exemplaire original entierement autographe de Suys, Lrouve ıbid fol

115 et
La mınule de cel ‚cie LTOUVE bid IcR 9326 fol 52bis



Les Visıtes (‚anoniques
Les quelques Cas que je viens de ecıter constituent je le

repete qu ’un COUP de sonde.
Ils Nn suffisamment significatifs.
Pas PaSs, Pautorite cıvile est s’arroger les attrıbutions

de l’autorite, devolue de LOUt emps A Chapitre General. Faisant
appel LOuUt d’abord des motits de politique et de surete interjieure, el
cela DOUTL Ia duree des au  S, le souveraın terme les frontieres
devant les visıteurs etrangers. Puis 11 allait Qa3VO1LT des visıteurs
ou moment 8l delegzue tel prelat DO entreprendre quelque

visıte urgente, reclamee par quelque religieux emıent. Ensuite, 1}
charge tel grand magıstrat de fonctions, reservees normalement
vısıteur. De la sorlte, il s’est mue Iui-meme CI} vısıteur attıtre et
champion de 1a discipline monastıque.

out debut, i} aımaıt d’attormer QUE SCS predecesseurs, les uUuCcs
de Brabant, avaljent fonde la majeure partıe des grands monasteres.
Successeur ans leur mandat politique, ı1 Vl’etaıt auss]ı DO le So1n
qu/’1ls portajent V1IS-Aa-VIs de Ia religion. Plus tard, lorsque so.  — inter-
vention etaıt devenue unNne Coutlume, il fatigue plus colorer
ö1 habilement les EXCUSES de SCs interventions.

Nous QUC tel prelat SerieuX influent s’est volontiers
range Au  DE desirs du souveraın.

Ce faıt surprenant donne retlechir.
Examinons-le de plus pres.
(d SULUVrE ) kım VALVEKENS? Praem.
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JTROISIEME

E€es Abbayes E1 Le Pouvoır CIVIEl-

11 avaıt tallıu du POUF realiser i’ancien plan des ducs de
Bbourgogne de f{ortement unitier les dix-sept Provinces des Pays-Bas la diete d’Augsbourg, 1548, Charles-Quint avaıt reuss1ı

forger torte unıte. En 544 nolamment, lors de Ia paıx de
Crepy, 11 fit delier Dar le TrO1 de France de ouftfe suzerainete due

Ia Frandre el ?Artois. Augsbourg, le cercle de Bourgognefut declare lihbre de toute ingerence de I’Empire. Immediatement
apres, la Pragmatique Sanction de 1549 stipulait YJUE les dix-septProvinces constitualent qu un seu|l aDanage lequel passeraıt
entier seul heriıtier.

Depuis JUE Charles-Quint, le << priınce naturel » choye des Pays-Bas, etaıt alu CIrEUr, l’attachement loyaliste s’etaıt doubhle d’un
sentiment de reelle admiration. Depuis L’unitication formelle de
1548-49, le taıt de sentir plus tortement N1s {1t naltre, sınon
un nationalisme de 1aAace lequel etaıt parfaltement InconNNu au S@1-
zieme s1ecle, du mo1ns ıun nationalisme d’Etat Plus que€E jJama1s,
on rattole de la C patrıe D ouftes les dix-septProvinces. Ius que jJamaı1s, s’enorgeuillit d’appartenir eau
et riche pPaVS.

Membres des Etats de leur provınce respeclive, les prelats vıvalent,
plusieurs {01s l’an, au milieu des dirigeants poliıtiques, financijers el
militaires de leur Days Deei- de-1ä, ils etaıj1ent appeles sı1eger au

Etats-Generaux et respiıralent l’atmosphere d’un des grands siecles
de otre passe. { nen allait PASs plus POUFL les faıre entrer ans la
COoMmunaute de sentiments qu1ı anımalıt oufe leur epoque.Vers 1520; Marguerite d’Autriche a 11011117 elle
meme les abbes ei les abbesses des monasteres. Les abbes, GEHx* du
Brabant surtout, s’arc-bouterent ans uUunNne opposıtion tetue el ure.,
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Ä rythme accelere, les incıdents eclataijent. Mais, Ia gouvernante-
generale tınt bon On CoONnsiate GJUC L’opposition des prelats Jechit
INESUTEC Gue les mı lieux dirigeants accentuerent leur pression. Oppor-
unısme 7 Lächete Peut-etre Nn y faut-1ıl! O1r nı ’un Nı L autre
®a1lt-on len GUC certaıns prelats ont PU, peut-etre, ıre ug |’inter-
vention de Ia OUur n etaıit Pas S] redoutable. comparee celle d’un
Chapitre General Ou des francals detenaıjent la haute autorite ?
Auss]ı bıen, IMESUTE YUC s’affirme Ia torte unıte des Bays-Bas,
SUTE YJuUC lesu inutiles el meurtrieres reprennent entre le rol de
France et le soOuveraın de NOs pPays, les abbayes devıennent de plus

plus loyalistes. Elles entent partıe vıvante de la grande patrıe.
Nous comment, > 1526 de]ä, Marguerite d’Autriche

Crut le moment enNnu d’accelerer artıfıiciellement c€e evolution
normale des choses. He invıta l’empereur sollicıter V’autorisatıon
de rendre LOUS 10S yelig1euxX independants de leurs superieurs, res1l-
dant J’etranger. L’affaire 1E paraıssant pAas müre, Marie de
Hongrie revınt la charge. Nous 11S comment, 15592
5592 seulement ! Charles-Quint parvınt a jen JUE mal
obtenir a Rome qu/ 1l brıgualt depu1s longtemps.

D’autre part, Comment tel prelat influent eti COTIN-

SCIENCIEUX s’est rallie volontiers alulX u€es du POUVOLT C1Vvil, des
avan l’epoque oOu celut-cı possedait quelque droit d’ıntervention.
N’en recherchons pas en moment le dernier POUrqUOL. Notons le
faıt et tächons de degager les stades princıpaux de ce eurJieuse
evolution qu1 t1t des prelats, de defenseurs violents de leur tiere
independance, les collaborateurs chaleureux e prevenants un
souveraın cesaropapıste.

En qu1 CONCETNeE P”POrdre de Premontre, rappelons QUC la COM-

mende de l’abbaye-mere ]Joua un TO  le ımportant ans evolution.
Depuls le Jour OUu le cardıinal Pısanı aqvaıt remplace ’ Abbe-General,

malaise s €  D:E  taıt produit ans l’esprit de tout bon premontre. Chez
NOUS, les prelats menaıent eNCOTITE unNne torte opposıtıon contre Jes
ingerences du pOUVOILF civıl ans les elections abbatiales. {ls
croyaıent les heros de la ıberte el sentaljent vagule mepr1s pO
Jeurs collegues de France lesquels s’etalent g1sses Jouer p un

cardinal. Songez (0)14816 leurs reactions le Jour oOu  D pareıl collegue
irancals venaılt les alder le Chapitre et } executer SCS

ordonnances. D’autre part, de ’aven des francals memes, de ’aveu
du General de Citeaux, les monasteres neerlandais etaıent, en regle
generale, mMI1eUX tenus qu€ CEUX de France. Comment (81416 CEUX-C1
voulaijent-ıils faıre la fo1
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est ans CeEs complexes psychologiques qu ı] faut O1r VPevolu-

tıon des idees qu accuse neitement ’histoire des abayes
epoque. Horte de s O  — unıte, fiere de spliendeur, l’opinion religieusede NOos Pays COMMENCAa s’enerver devant les interventions des
autorıtes, VENUES de France. Pu1s: elle rala 4U2 du sOM-
veraın, visıteur el champion de 1a discipline monastıque.Entin, elle aıda ceiu1-c1 constituer chez des provinces INO-

nastıques, independantes de toute ingerence etrangere.
®111VOoNs evolution Lravers quelques episodes. I 1s seront,

nouvelle 101s, COMMe 4UiaNt de de sonde.

Les premiıeres AdiscussioNns chez les Premonires.
Comme L’avons V tes QUEFFES entre le LO de France el

l’empereur entraverent tres tot les aqllees el VeELNUES regulieres des
Visıteurs de Franece. L’assistance de 1NOSs prelats au Chapitres (G(GEene
LaUX fit Lou]JOours plus aleatoıire. Bıentöt, Sal prohibition tormelle
leur interdit tout aCCES de la France.

Du vivant de Marguerite d’Autriche, les prelats neerlandais
avalent cependant trouve un eluder les” prises
Dar la gouvernante-generale. La ville de Cambrai servaıt d’etape.La‚ les delegues du Chapitre ei des prelats de chez TOU-
verent maiınte OCcasıon DOUTL O1r. On rappelle YUC, ans 1Ne
lettre 2} l’empereur, Marguerite d’Autriche <’en plaignit tortement.

En 1539 CNCOTCE, eut ans eNvıron apres Ia MOr de Marguerited’Autriche, uÜNe del&gation des prelats premontres neerlandais
renconira, Cambrai, Ne delegation du Chapitre de Premontre
Autant 1re quE, de part el d’autre, Oll attachait plus d’importance1a solidarıte internationale d’ıune amille religieuse qu au desir
jaloux un souveraın d’ailleurs alme et admire.

Des present toutefo1s des {Orces centrifuges travaıllaient V’Ordre
de Premontre eNCcCOre parfaitement un)ı. Quelque avant la
conterence de Cambrai, le prelat Claret de l’abbaye du IjieU"
Restaure s’etait presente dans 1N0S abbayes atın de toucher les axesannuelles, u€es Chapitre. Denis vander Scaeft, prelat d’Aver
bode, refusa de les 11 traduisıt doute l’opinion ante
de sCs collegzues notant qu/’ 1l avaıt refuse YJUE << un ('OM-
mendataıre (c’est aılnsı qu’on le nomme) intrus tut PLIOMU

Vaoir INON article Le cardinal Francois Pisani, 838-95
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L’abbaye » de Premontre Aussı bien, le Chapitre de 1539 lanca
18881 vibrant appel DOUL CONSCIVELr l’ancienen unıte qu1 faıt I9 torce
De SO  am cote, 8l entama aqussıtoöt les negoclatıons AVOCC Pısantı, aliın
de le faıre partır.

Les choses resterent 1a pendant quelque teMpS. Biıentot CI1-
dant, il apparut QJUC Pisanı 181> quıitteralt pomt so  — s1ege abbatial.
Par la faıt meme, il apparut UUC les prelats Irancals n etaijent DAas
de taılle EsSsUuUrer AVCC cardınal pulssant. Aussıtöt, le malaıse
reprıt de plus belle ans les abbayes neerlandaises.

Avant le Chapıtre General de 1542, avaıt apprıs Premontre
UUC certaınes velleites d’independance manıtestaljent Brabant.
Le prelat artını de Floreffe avaıt Sanls doute signale cet etat des
choses; le Chapıtre V’en remerc1la Dar deeret special

Aıme de Hontaines, cCe epoque vicaire-general de VOrdre.,
s’adressa aussıtot SCS collegues du Brabant. 1 Je {1t pal lettre
eloquente, ecrıte ans le style image el symbolique qu 11 aftection-
aılt. < Turbatus esL, ecri1t-1l, oeulus INEUS PIC 1ra CUIN in Capitulo
denuntiatum est Paternıitates Vestras desideratissımas PrFrOCUFrare SCIS-

in COTFDOTLTGC, el ecclesiam Premonstratensem editicatam divınıtus
reprobare in capıte angulı. Kxclamavı ad Dominum ut porrıgat
dexteram SWa el comprıimat hostem antıquum, qu]1 nıtlıtur semınare
zızanlıam. Absıt ut prevaleat Lam exeecrabilis malıgnı spirıtus COMNa-

IuUus ©] autem perstiteritis, quod absıit, NO  am acqulescere sanıs CON-

silı]s, Deus NO  m} permuittet nOostiram relig10nem S1Ve vobiıs S1Ve vestris
diutius conculearı. Obsecramus VOS ut nobhıs viscera misericordiae
exhıbeatis INOIeE patirum vestrorum, ua vestr1ıs benefic1]s adiuti,
rel1210 nostra YUAC extendit palmiıtes USQUC ad MAaAarTe, in servıt10 Dei
et SO ordine perseveret »

La reponse des prelats inerımes {1t PAs attendre. Elle fut
expediee par “eiour du Courrler. ce ePpOoque notamment, les
prelats du Brabant tenaı1ent Louvaın leur ssemblee ordinaire
de la C< confederation des abbes »

IIs declarent volontiers preis ] rendre honneur DOUFTF honneur.
Ils Sont sent1s C< anımo consternatı > lisant les reproches
d’Aime de Fontalnes.,. {Ils rejettent VECC indignation cehu7 de vouloır

AB KOE un lschisme ans leur Ordre Bien contraire, ils pre-

Vo  1r Ia ote de Denis vander Scaelt, ibid.. 8 $ ote 61
Voir cel appel ibid., 86, ote 65
Ibid., 109
Ibid., 153-154.
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tendent eire plus de I’unıite UE les prelats de France

le Chapitre General DIOMIUS de ONVOYUCFK L’assem-
hlee de 15492 e terrıtloıre neerlandais Rıen eife taıt Le pPassasec
de France au Pays-Bas est facıle celu;i des Pays Bas France

V’est PAas En attendant des GIEEG  stances plus {avorables, Jes pPre-
ats brabancons eiaılen concertes 1008 les MOYCNS de sauvegarder
PFUTrSs intereis collectits Jama ıs il Oont unNne rupiure AVECC
Premontre GCependant abbaye INeIE resie LOUJOUTS au  b

eiranger affaıre Taıne e de VUuc Pour motit les prelats
hbrabancons 111e plus les taılles longtemps YJuUE abbaye
de Premontre est Da reduiite la direction d’un SUDEF1EUF
regulıer B} tut un eMpPS, les abbayes neerlandaises Ont solheite
Ja des grands privileges de P’Ordre Hs L’obtinrent Jammalis

l’epoque Ou les abbayes de saınt-Michel d’Anvers el de Middel
bourg durent combattire ’intrusion de commendataires, ’autorite
centrale de V’Ordre leur AUCUN SCCO Vu pareil eiat de
choses, ils ugent de gardeı chez ECUuX le montian des taılles,

mMmoment V’Ordre secrTä2 place SOUS la direetion TAal
General Aussıtöt aPICS, les prelats du Brabant seront leur poste
POUF AVOIT OUSs les echanges de u€es UJUC on eut En atiten-
dant, ils sont el restent << a lıen1ıssımı a h 1SanNhnla nobhis pCI Domina-
tionem vestiram objecta

Cette declaration LESDILE 1a tranchise. Sses sıgnatalres eta1l1ent
aılleurs des hommes de valeur, CONsSCIeENTS de leurs devoırs En

attendant le depart un Lrop a cardınal ils croyaıent DOU
(0388 delivrer de leur sujetlıon V’autorite centrale Ordre el
{jers de leur valeur personnelle, prendre CUX-mMemes en INa1lls la
defense de leurs interets. Leur desir 18etaıt pas reprehensible, s ]
toutefois ils sentajent la force de rester independants V1S-a-VIS
de LOUfe quire iINSCTENCEC etrangere En attendant un malentendu
avaı SUL: entre le de V’Ordre el STOUDE de prelats PUI1S-
Sants. De parti el d’autre. pretendait faıre de s  > DO
reirouver une independance momentanement perdue De longzues
annees durant malentendu des hommes, taıts POUF
comprendre et SOUTIENIT. autire part les {jers prelats rabancons
et flamands allajent abandonner Pintluence L[OUJOUFKS plus CE11-

tralisatrıce de leur SOLLVETAILN.

Ibid 110 eit 154-.156
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l’abbaye de Middelbourg (Zelande)
En [NaLrs 1549, ! allaıt POUTvVOLF la Vacance du s1ege abbatlal

de l’importante abbaye premontree de Middelbourg. Selon l’usage
deja solidement introduit. l’empereur f 1t prendre ou d’ahord
iniormation. susceptible de I3 faıre connaltre les meijilleurs CcCAanNn-
didats. {} delegua, Commı1ssaılres du ouvernement, te prelat
Arnould Streyters de JTongerloo et ma1ıtre Corneille Suys, CON-
seiller de Hollande. IL’intormationa le 1549
Le avrıl. Steyters et Suys redigerent leur rapport.

Avanıt de Hre rapport, rappelons-nous la taäche. confiee 4al X
Commi1ssaılres. Ceux-ei devajent notamment ENqUET1T s te nomt de
SaVOI1Tr quel religieuxX etaıt le MIeUX ind1que POUL etre prelat. 1 1s
devajlent ensulte eXamıner << V ’estat et d’icelluy AAn AStere et
Lordre qu on tient presentement » D’aucune Lacon, lempereur
e les avaıt charges de faıre quelque visıte canon1que.

Dans leur rapport, les Commissaıres proposent OncC {OuT d’abord
les tro1s meıjlleurs candıdats et esquıssent larges traıts Ia situation
ECONOMI1qUE de 1a ma1ıson.

Pu  15. ils continuent < Dobservancıe vande religie Vanä@l' heyliger
Kercke aengaende ende statuyten vander oerdene an Premonstreyt
aengaende, soude ONS beduncken (altyts up correctie ende voede
hbeliefte Van UWEeELr Maiesteyt) dat redenen inder VO6ISCIEVEIN
OTNiSSE intormacie reeder verhaelt, UWC Maiesteyt wel soude IMNOCSCH
serıyen 4a6n en Pater Abbas vanden Convenitfe ende ahdie Va  — Middel-
burch. twelck 1S den abt Van sınte Michiels LO Antwerpen, ofte A6Il

yemant anders jel uUWE Mailesteyt believen sal, dat hy den nıeuwen
toecomenden prelaet by CXPTES belasten ende inı1ungeren aq| dat hy
dofficien vander 1€ ende Convente, q} te cesen Prior, SUpPIOT,
prepositus, cellarıus, infirmarius, circator ELC.. zal] doen bedienen
Gn yegelyck ofticie by GCCH religieux, zonder de selve te coniuderen,
wee ofte TI offiecien up 6en religieux stellende otte oock ecen laıc
PErsoCcN aer LO€ commuitterende, qls u onlanx bevonden werdt be

Le ZYUE te doene;: WwWani aer deur zullen die voornoempte
offiecien beeter bedient ende bewaert werdden., ende zullen die reli-
gieusen ecnh yegelyck ınt ZYN des CONVeENLS zaken eeren verstaen,
ohelyckerwys INenNn ın alle andere abdien ende CoONventes an ghely
cker oerde weesende observeert. Ten tweeden behoirt in die VOerTr

Voir le de la lettre de nomınatlıon, datee cu 16 HIAaIs 1549 I1, S-., AauUuxX
Archives gen du KRoyaume o Bruxelles, Audience, c 305 tol
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SOCECVCI} abdıe wel gheordineert ende ohestelt LE werdden CCH ector,
gheleert weesende bezonder Theologı1a, den JONSCH ende eck
en ouden religieusen iinsiruerene., die anders ZeeT slecht ZY, qls
gemeenlIyck jonck Valn Jacreh aer 1116 eoemende ende DSESCACPECN
wäaeren z CX ie bliven ten ZLYC Zı beeter gheinstrueert werdden
Twelck bezonder nootlick 111 ese abdie, alzoe Z eel
Z2.0€6€ Hollant als 111 Zeelant hebben, die Z zeifs bedienen
moeten »

Voicı on le faıt surprenant des meijlleurs prelats braban-
COMNS, Streyters, reconnaıt en faıt lV’empereur COTMTMNINEC le DICHLLEL
VisSsıLleur des abbayes de son terrıloıre l Au heu de cantonne ans
les termes de 15851 de faıre unNne simple iniormatıon, quılte
EeENcCcCOre Ia conduıre de telle facon YJUC eu passecr le
candıdat E  Hı pal le COUVEN Streyters de foison EMAaArYUCS
Gu } relevent un 1quement d’un relicthum Vvisılatıiıonıs H SUSSECIC tOouUt
d’abord IMPDOSCFF 4A NOUVEAU prelat de departager les otfices de
Sorte chaque otfiee 911 SOn Hiulaiıre particulier H Ssu  Fo}  o
eNsulte de l’obliger NOMMETr professeur de theologıe De CcCeESsS

euxX su  NS la pPrEMILECIE imposaıl, 1a deuxieme eial parfal-
tement utile. Mais, pareilles SuZSESLIONS doiıvent PAaSs etre SOUMISECS

V ’autorıte civile. Elles relevent exclusivement de l ’autorite ieh-
SIECUSC.,

Cependant Streyters EeNC| plus loin
H SUSSCIC MDCICUL de donner tels ordres ormels prelat de

Saınt-Michel Anvers, pEIE ahbbe de Mı  eibourg, tOut qutre
abbe cho1x de L empereur, Streyters viole tout simplement
les droits imprescrıptibles du ahbe H delegue de quel droit

l’empereu1ı Ia aculte de NOMMETIX les Visıteurs et tes CS-
ahbbes QU1SC,

Avant de quıller l’abbaye de Middelbourg, Streyters donna quel-
QqUES recommendations et quelques ordres eer1ts afın de sauvegarder
la bonne ordonnance de Ia VIE conventuelle. |8| ordanna PTICUT
de diriger Ia MNa 1sOoI \ B6 zele el autorıte. Chaecun continuera
remplir les tonctons JUE u33 contia V’ahbbe detunt. Streyters prıt Cces

OM du pETE-abbe, le prelat de ® 9qınt-Michel
On emande Streyters cherche ’autorite DOUL donner

pareilles recommendations iImMPDPOSCK pareils ordres. {l ’Gtaıt 111

2) Ibid tol 102 La est originale Sr ce election ahbbatiale Middelbourg
VOI1Lr ERENS, ond de laatste Prelaatsbenoeming Middelburg, ans
Änalecta Praemonstratensia 11 1932, 25-42
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PCIC ahbe Ha Visıteur 101  — a V1S, une ı10 M ınatlı on {aıte Pal le
DOUVOL1F eivıl 20{071821 un COMMISSAal1l COI'IIPOI'tCI’ VIiIal

VI1S1  ur

abbaye de Saıint Nıcolas de Furnes (Flandre)
En octobre 1549 11 allaıt la du abba:

al du monastere premontre de Saınt-Nicolas Furnes, 9138 le prelat
Antoine le Fehbhvre venaıt de deceder. Ee septembre 1549, Marıe
de Hongrie chargea (Gerard de Hamericourt, abhbe de l’ımportante
abbaye hbenedictine de Sa ınt-Bertin de l’intormation Celle CO

MENCAa le octobhre
es avan la mort du prelat le Febvre, 8l avalı etfe question de

NOmMMer coadjuteur Apres AVO consulte SOIl Couvent le Febvre
arretia SOI cho1x 5{11 Antoine Rattalleı religieuxX EINCOTE Sa-
hlement [Nals particulierement OUe€e Les NeE2Z0C1aL10ONS
urent touteto1is pas COULONNEES de s {1C) la MOT de le Febvre,
8l ava Das efe 11011 MMe de coadjuteu1ı

intormation dehbuta par l’interrogatoire du PFICUF, Jean Thielt.
Gelu1i declara aussıtot qu.AUCUNMN religieux de Saınt-Nicolas 181d  etaıt
capable de devenir prelat. {{ :allaıt chercher quire part le < VILFUNMN

prudentem, doctum, idoneum el dienum, YUu 1 reli210s0s el domum
reformet el restauret A regularem Vvilam el discıplinam, u

SsSUummMe NCCESSAaTIU esT, introducat » KRemarque SUurp renante ans
la bouche d’un PIICUFr directement responsable de la discipline CON-
ventuelle Aussı bien, le PTIEUF ola POUL Jean Vanın Schore, relji-
SICUX de l’abbaye de Vicoijgne, lequel venaıt eire L1OTMMMMe coad
Juteuı de l’abbaye de Saınt Feuillen Au Roeulx Puis; i} plut a

denigreı OUuUs sCs conifreres, susceptibles de deveniır candıdat Ia
prelature Apres UJUOL, l’information UL1VITE sn COUTS normal Sur
Z VOLX, Rattalleı obtıint les O1X restantes furent dispersees

G1 aqutres candıdats
Le octobre., Gerard de amerıicourt redigea (}  H— rapport. I8}

ecrıvıt entierement de Maın autographe, « { quelque grand
secrei etaıt cache. Comme faire } devaıt, 8l ’adressa } Marie de
Hongrie

18} Cıt notamment <& D’autre part, Madame, combien JUE
Rathaller aıt les VOIX de dix religieulx u11 V’affirment tort homme
de bıen, de bonne qualification PO le jen du monastere, toutefois
HIe samble il ENCOLFrES bien ıJEUSNE uan S  C, et 58} sero1t

craindre YJUE estant liberte et anıans des biens dudiet MNMONa-
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sStiere 8l POTrTOLL estire TMONIE de JEUSICS Neantmoins, Madame
aectendu il nul desdiets religleuxX GuL 1881 Q41T 1ıre UE bien
dudiet Rathalleı considere Uu 8l est des plus lıtere du 1nNO-
nNastiere 19 bonne de parler el honnestes INaNnleTrie 11
samble oute humılite el Correciion de vostre ajleste 11
plus ydoine POUFL estre POUFVEU A ladiete prelature GUE lediet Rat
haller esperan al emplaiera a outes vertus, en coni1ı-
Nuant de j1en mieulx Aultrement evıtler le dangier de
adıete JEUSNES pOrTO1L VOostire ajeste 8l luy plaisoyt s\AiISı: et
appeler yuelque bon reli21eUx% du inNnesmMe ordre de tel C  9 PrUu-
dence, conduilete et CAPDECFI1ENCE 11 est FeQU1S Fa prelat et le
DOUTIVEOLLF de adıete abbaye de Furnes, DOUT reiormer le desordre

estant presentement el introduire Ia VLaY el crIeE VIeE MONAaSLICH
selon l’exigence de leur regle el profession contormement l’oppi-
31011 du PIIEUL dudiet monastere, contenu€e CIl sadicte deposition
Remectant le LOuLt Al VErLUEULX el nohle plaisır de Ia agleste imper1al
el la vosire »

Soulignons Ces surprenantes paroles
Aınsı donc, Gerard de Hamericourt P’abb de toım le plus Gr

nen du Com{ie Artois, lalsse l’empereur le change de choisır
prelat 17 le eut 1en Pu1s Croyant chargze une visıte 10-

NIYUE, l SUSSCIE des INESUTES prendre, Dal ordre de l’autorite
cıvıle. POUL rem  TE honneut Ia diseipline monastlıque

Ia NALSon de Postel C‚ampine
* moment I3a de Postel I1 etial u  urs un höpital

OUW prevote He 8} efal pas H6O Fe elevee au ralıs abbaye el depen-
dait de l’abbaye de oreiile Celle O1 placaıt quelques-uns de CS

religieux Le prelat de Florefte MmMAal el deposait le ma ıtre de
Postel selon (}  — bon plaisır.

Vers 1550, le prelat de Floreffe avaıt depose de SCS fonctions
Lambert Hoze, prevot de Postel, et avaıt x«.  o  relegu Ia CUIeE de Lage-
mierde. su1vant, 8 le deporta EIICOTE de ce Hoze.,
excede, appela 3 l’empereur. H auraıt, doute, u faıre appel

Chapitre General
Telle fut emble-t 11 L’origine uUnNne enquetle, entreprıse les el

Cette est CONSETVEE bid res 395 tol 135 136

L’exemplaire original de la requete, pPar laquelle Hoze appela l’empereur,
est AuUuX Archives Gen du Royaume Bruxelles Audience, res 805 fol 296
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septembre 551 cConNcernant F’administration de la maıson de
Postel. (Cette enquete fut faıte, par ordre de l’empereur, Darl Herlaer,
le VeCr du Brabant. Ainsı donc. visıte fut contiee 18881 laic

erlaer entendit LOUut d’ahord le ecensıier de Spreeuwele el 116e

vieille econnalssance de la ma1son, Sluytere. Ceux-e1 donnerent
ma ınt detail 15008 les faıts e1 gestes des derniers prevots. I1s decla
rajent |’unısson les prelats de Floreffe He comprenaı1ent rıen

leurs obligations, ei consideraijent Ia malson de Postel
SOHNLCGCE de benefice finaneier. eEur conduiite etaıt LOUJOUTS deter
minee al |’interet

Passons toutefojs les declarations de Ces e1LX temoıns DO
arreter celles du prelat Streyters de Tongerloo. Celut-e1 {ut notam-
ment interroge, un aussl, pal le << Visiıteur » Herlaer. L’interroga-
toıre eut lHeu le septembre 155#

Streyters deeclara 1a mauvalse situation de la ma1son de
Postel n etaıt PAas ue unıquement ] Ia faute des Proviseurs, << maıls

par Ia faulte de ahbhe de Floreff ei de SCS predeceseurs
Streyters illustre cette affırmation eXposant gul A Vl arrıver
entre le proviseur Bruegele de Postel el le Preiat de Flore{ffe.
Gilles artını. Apres Streyters continue G Dit aUSS Y tant et S
longuement IqUE lediet ahhe de Floreti l’auectorite de adıcte Mal-
SO GUE ou yra perdiection par 1a taulte desdiets abhez el DIO-
VISOTS icelle maıson estre entierement gyastee, et A grand paıne SCra

possible de le remecire
Streyters aura doute dit I9 verıte. Actons cependant que,

COMIMNME prelat, 11 Ne devaıt pomt falıre pareilles declarations devant
agent du gouvernement, Ajloutons toutefojs TUE Streyters avaıt

quelque CAXCUSEC d’agir a1NS1. En 1550, le prelat Tean Doyen de
Floreffe avaıt vısıte la a1lson de Postel. S OUr [ avaıt adjomt
le SIuVEr de Brabant. Celui-cı avalıt done ete invest1 COMME d’un
certaın mandat lequel avaıt ete x  o par le prelat de Floretffe.
Toutefois, cela n autorisait pPas prelat, CcCOomMmMmmMe 1’etaıt Streyters,

contier SCcs grieis une pErsONNE, etrangere V’Ordre de Pr  e..
montre. Streyters le f3t sans doute de bonne fo1 el V OC Ia meilleure
des intentions. On etaıt de]Jä S1 loin confondre les attrıbutions
du POUVOILF religieux et du pOUVO1LT eivil.

Entretemps, les Servıices cCentiraux du gouvernement-general &’oc-
cupaıent du dossijer. Ils arreterent hıentöt quelques SUTeES de

Le exXie de l’enquete SC t%'0üve LOLd., fol. 204..

lbid.,. fol 295
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<< reforme » lesquelles füurent aussıtot ImMpOosees 4U prelat de Floretffe
el proviseur de Postel.

I6 a0ut 532 la Reıine Marie de Hongrie S1   Fo)  o  na notamment
pıece ofticielle, Stafianti L[OU d’abord GUE les bıens, apparte-

ınt Ia maıison de Postel, Ssont mauvals etat La Keıine, voulant
JUE 1a sıtuation s’ameliore, arrete, de concert AVEC 10281 Conseil,
les mesures siulvantes 19 elle defend Au mai1ıtre de Postel de vendre
es hıens et de les charger de entes vlageres; elle detend 41 prelat
de Hloreiffe de donner e10)  > CONseNTEemMentT pareilles transactıons,
sqils aVO1T P’autorisation prealable du souveraın: Cas contraıre,
le mai1itre de Postel SCra denose de SCS tonchons E1 le prelat sCIqa

force de VEr u1-meme toutes les rentes; 0 le prelat de Floreite
n acceptera 4A4UCUN cadeau, en echange A’umn consentement &a Vefftet de
vendre des biens de Postel: l CoNieniera au contraire des droits
et redevances qu ' ıul possede en Veriu un aCIie du quatorzıieme siecle,
octroye par le 11C Jean; 30 {a MOr du maıitre de Postel, le prelat
de Floreffe confisquera pomt Largent liquide. Aussı bıen, a fın
d’enlever au prelat toute eEXCUsSE w CcCe matıere, le maitre de
Postel 116 POULLA pIus etre tıtulaire etftfect:;t une Cu A0 lors de
LOuLLE Vacance de Ia maıison de Postel, le prelat de. Florefte presentera
un bon candıdalt S] Majeste laquelle, apres enquete, l’agreera

le refiusera. Lors de ’installation d’un DOUVEAU mai1tre, le prelat
de Floreffe 116 pourra rıen EX1DEr. D’autre part, Ul 1e DOULLA deposer
le ma1litre sSans P’autorisation prealahle du souveraın. Le mai1ıtre de
Postel devra rendre cCompfie de gestion prelat. LOuie remıse
de CcCes compftes, le soveraın POULIGA deleguer quelqu un Com me

adjoint chu prelat, 50 Les hiıens de Postel He seront DAaSs donnes en

location plus de neut ans, SOUS peine de nullite el destitution
du provıseur

Un vısıte canonique, entreprıse par iın agen du gouvernement,
termıinaıt a1lnsı Dar 1888 relietum. F’autorıte religieuse etaıt entie-

rement supplantee Dal l’autorıte civıle. els prelats donnerent raıson
] ’autorite cıyıle.

Par lettre du 31 a0ut 552 Marıe de Hongrie {1t savoır au prelat
de Floretifte comment, << este advertye du oran desordre el

gouvernement E  qu a este tenu parciıdevant 8l }a malson de
Postel. dependant de vostire monastere; el desirant PDOUFVEOLT DOUL
P’advenir attın JUuUc le saınct Service divın puı1st estire continue el
celehre contorme ’intencion des fondateurs » eNe << SUrLr faıt

Copie éuthentique de cel cte ibid., vcS. 923, fol 220-.222
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dresser certaın acie », dont elle envole Ja copıe et u11 ordonne
<< jen expressement de tenır so1ng JUE doresnavant le contenu
d’icelle so1t garde, observe el eniretitenu de pomNct e pomct, sSanıs

infraction. SI1LT les DAa YyI1CS contenues » Le neme Jour,
N6 lettre semblahle, redigee 6 flamand, tut eNvoyvee Au maiıtre de
Postel

Paralleiement AVEC ce atfaıre de visıte la1que, traıta le
differend enire le prelat de Floreffe el le maıtre de Postel depos-
sede, Lambert Hoze Le prelat vanden Berghe de aye de Parce
Hut appele COTINMNME arbitre. No1s POUVOLMLS negliger ce attaıre 1C1.

aye de Berne (Brabant).

Apres Ja mMOr A’Otton de Boetzelaer. prelat de l’abbaye premon-
tree de Berne, le Souvernement prIt des d1spos1t10Ns POUTL faıre elire
iLN. NOUVEa prelat. Le juillet 1552 Marie de Hongrie
Arnould Streyters, prelat de Tongerloo, el ma1ıtre Corneille Suys,
conseıller de Hollande., COMmMe cOomM1sSsSalTrES charges de prendre
’information. Celle-cı donna O01X ] Thierry Spierinck Van Wel,
cure d’Oudheusden, el Lambert Vanl Wamele, prevot de l’abbaye.
La majJjorıte des religieux manıftesta le desır de Vo1r le nouvel ahbhbe
nNnomm 18381 professeur de theologzı1e. I 1s disalent notamment que les
religieuxX conventuels He s’occupaıent PASs d’etudes acrees.

Le ao0ut 1552 Streyters el Suys redigerent leur rapport. Ils
reprırent ou d’ahord les princıpauxX elements de l’intormation el

recapitulerent les voles. I 1s presenterent el typerent les candıdalts
el arreterent finalement leur cho1x su1 Thierry Spierinck. Ainsı,
Streyters 116 {1t, 9 ou prendre, GUC remplir tonchon de CONM-

missaıre.
Apres, Streyters continue toutefois ] ecrıre }a orande pasc oOu  z Ia

redaction de la piece $ut couchee. 1! vient de 1re precısement
l’empereur devra ordonner au DNOUVSaAL prelat de hbien admınıstrer le
domaiıne, fort eprouve par les inondations el les exactions de certaıins
soldats. tout prendre, Streyters pouvaıt eerıre cela. jen qUC
pareilles choses cCommencent deja sentir la visıte Canonıque. Puils,
l continue C< Dat boven desen die selve prelaet sal werdden.,
sulex van LLW Maiesteyts onderwesen werdde dat hy eecnen

geleerden mMan inder godtheyt Va  am Loeven ofte elders verwillige int

Minute 1OLd., cartion 1662
Minute LOid
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ven te COCIMNEN OCNEeNMN ende en JONSCH ende andere rei  1-
N leesen inden heyliger serıtten elyck 111 andere gelycke
ahdie gescIel ende die reliigieusen alhier oeck meest q} hertelyck
verzoecken Z ICX gedaen LE werdden Want q | SCYNHCIH en een1ıghe te
sStcoten aen tsallarıs Van sulceken professor, lettende upfen soberen
11ICOMMEN desselfs Vi  s au llen nochtans osulcke ONCOsSien wel
gevonden werdden ende hem seifs int eynde betaelen eur Ligroote
profiyt, onderwys ende stichtinge vande religieusen, die ger eur
GESCAPCNH te An alle welcke saecken de selve UW!

('0 Maiesteyt ZÄY oetmoedelyck ıdden die handt te wıllen houden
ten eynde die miıtten eersien geeftfectueert werdden >>

se rompant adresse, Streyters CHVOVaA CES recommandation
la Reine Marie de Hongrie {} uraıt dA les iransmetire Au Chapitre
(Jeneral de s()[1 Ordre (OU DETE abhbe de Berne, le prelat de
Marienweerd

Le mMmMeme Streyters et Suys envoyerent UuNne lettre Presi]i-
dent Viglius PDOUI hu7 recommandeı Vexecution de leur rapport
Viglius est apostrophe << relig10n1s cultor DFECIDUUS OMMMILUMYUC
religi0sorum patronus incomparabilis » Fa lettre termıne par

<< PrimoeuUuX reEMAarques, triıbutaires d’un relictum visıtalıonıs
religios] pCNC atitestaniulr religionem cultumque divinum

VISCIC monastier1ı10 Bernensi CIUSYUE continuatiıonen dependere
C bono prelato el boniıs officiar1]s PCI eundem constituendis se
cundo, utile tore relig10s1s iunı0rıbus presertim ut doctus aliquis
Theologie proiessor onasierı1um Lovanıo aul aliunde advocetur.
liecet statius el facultates dieti moNnaster1) VIX ferant TaVlo

sumpftus »
La Cour rallia d Ia suggestion de Streyters. Le septembre

1592, eHle Thierry Spierinck He chargea Streyters du
SO1N de Iu1 {falıre accepter certaınes conditions Spierinck {ut CONN-

VOQUE l’abbaye de Tongerloo el S  ’ le octobhre 1552., 1a
declaration autographe . promitto 19815 obsecuturum voluntatiı
Regine de conducendo ectore post coniirmationem abbatem
Bernensem » Streyters CHNVOYa 1a Bruxelles, ÖOu elle
irouve L[OUJOUTS dossier de Ia nomınatıon

La originale de apport tirouve auxX Arch SCn du KRoyaume
Bruxelles, Audience ICg 806 tol 24-26

La originale {rouve iıbid tol 31
Elle LTrOUVve bid fol 20bhis
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LF abbaye de Heilissem (B 1;aba‚nt E
e Janviıer 193959, Lou1s vanden Berghe, prelat de l’abbaye

de Parc, ei Ruard Japper, doyen de Saınt-Pierre Louvam, turent
designes cComm1ısSsalires DOUTL prendre ”intormathion habı
tuelle abbaye premontree de Hejliesem. Deux JOUTS apres,
’information Ca. 117 VvO1X, Gilles Bernardi, cellerier. E

rallıa Dans leur TappoOrTt, ate du janvıer, les commissaire‘sproposerent 1a candıdature de Bernardi.
Ce rapport est OUVeEaUu temoın de l’evolution. produite depul1s

quelque m ans Lesprit des me1lleurs prelats. Vanden Berghe.
prelat emıinent parmı SCS collegues, z  est pius } meme de distmguer
le domaine PrODIE a} L ’autorite civile et celuı de auytorıte religieuse.
Apres Q3VO1T pose la candidature de Bernardi. il ajoute << Depre-
hendimus et1am nonnullos defectus, qed tales qu1 industrıa aique
vigilantia futurı abbatıs facıle amendabuntur » Pareille

relevaıt exlusivement une visıte Canon1que.
On pouvaıt oNC envisager la nomınatıon de Bernardı; celutrec1

seraıt devenu prelat une abbaye as  s  ©Z bıen ordonnee. Mais, les
intrıgu€s d’um conifrere ambitieux vinrent Dhientot O1 compromeltre.

8! exıistaıt noftammen Heilissem un religieux, d’ailleurs instrut,
Jequel voulaıt devenir Iu1-meme prelat. Ne doutant Pas du taıt

Bernardıi avaıt ralliıe I torte majJorıte des sulfrages, el SUuD
posant UE celle-e1 avaıt ete aCcquise Simon Valnll Overbeke. cure
de Grimde. Andre Gilbar. cure de Perwez c’est fe HNOM de
’ambitieux mıt Jles calomnıes les plus SAaUSTENUES
SUL la PETFSOMNNEC de Väan Overbeke } savaıt UE les milieux SOUVEL-
NeMmMeNLaUXxX attachaient LOUJOUFS unNe ımportance exageree pareilles
faceties. H {1t de e10)]  — MIeEUX DOUFL iınfluencer antot les m1ıleux
otfficiels, el tantot les Commıissa1ıres, vanden Berghe el JTapper. 11
PUL se telieı:ter bientöt d’avoiır 1en brouille les choses. Une OU-

velle intormation {ut imposee atın de MIiIeEUX examiner les candidats
el les griefs GUC d’auecuns avalent faıt connaı1tre.

Regrettons YJUuc les comm1ssaıres aqlent donne 23 fond le panı
necau Vanden Berghe, 64 particulier, aurait dü etre plus perspicace.

Une nouvelle information, plus Iracassı]ıere ei plus injuste qUE
jamaı1s, fut OoNC tenue Elle eut resultat UJUE tous les reli-
Q1EUX de Heilissem furent JUug€s indignes de devenir prelat. Aussıtöt.
Ia gouvernante-generale mıt A Ia recherche de ONs candidats,

Le exie original de rapport trouve' ibicl;‚ rcs. 396, fol. 224,
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sq4Ms intormation ! Le prelat vanden Berghe de Parec presente um
de «CS religieux. Le prelat Streyters de Tongerloo »18! presenta
euUxX les L’un de CcEeESs derniers fut 121061INMME Embert
Nivelaer, prevot de la coliegiale Saınt Sulpice Diest

Cette nomınalJlon {ıt le 31 40WH 1553 Ce jJOUT, le President
Vıglius appela Nivelaer A Bruxelles, tout Iu1 not:tiant 8! venaılt

eire 1LOININe prelat de Heilissem Bruxelles, hu1 feraıt part des
conditions JueE Ia Reine Marie de Hongrie mettraıt Vexecution
eftfeective de la promotion CHNVISASEC Viglius disaıt notfammen QUu«e
Ia nominatıon deviendrait reelle << CUM CEerils conditionibus. UE

vobis eXponentur Quamobrem poterıt Paternıtas vesira CUmMmM

commoditate ad Curiam accedere et ıteras nomıinatlıonıs ACC1-

plendo, üulteriorem (Caesareae Maiestatis voluntatem CORQNOSCEIC »

Viglius N en dit Pas plus SUL CES condihons Nıvelaeı dut LOut
d’abord aABQi1CCI l’imposition 1986l annuelle de 500 Jlorins
I8 dut eNsu1te acceptei quelques pO1NTS de reforme disciplinaire
UJUC le gouvernement-general entendaiıt couvent de
Heilissem. On en dit pAas plus ans les ocuments de L’epoque
Apres Ia mMort de Nivelaer. en reparlera Nous Vl’oeccasıon
d’en reparler } moment

De oufe Lacon, le prelat vanden Berghe avaıt donne heu, sA11s

le vouloır peut-etre, A I’intervention de l’autorite ecıvile empı1etant
netitement le domaiıne de ’autorite religieuse

l’abbaye de Parc-les Dames (Brabant)
L’abbaye Cistercıenne de Parc-les Dames e{ial sıtuee S1881 le

terrıtolıre de Wezemaal lez-Louvaın En 200 1553 aPICS Ia mor
de l’abbesse, Jacqueline an der Smissen, ’information habituelle
devaıt etre enue

Le aout, la PrıeuUre et le COoOUuven avaıent adresse 1815 requete
l’empereur {Ils faisaijent part du deces de leur abbesse Ils

demandaient ensuıte {a Nnominatilon de COMM1SSALFES, de preference
le < superintendant de leuı couvent » ’abbe Cistercıen de ®aınt-
Bernard PICS AÄAnvers Cet abbe etalı eftet le VIS1LEUT de Pare-
les Dames. Les milieux dirigeants du gouvernement-general NC

rangerent toutefo1s pOor P’avis des requeranftes {is designerent

Minute autographe de Viglius, ıbid tol 226

1L) La equete originale LrouUve bid Carton 1665
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le prelat LOou1s vanden Berghe de l’abbaye de arc el Ruard Tapper,
doyen de Saınt-Pijerre Louvaın.

L’intormation COMMECNCA le aq0ut Elle {1t tort ne el calme.
117 VO1X, {urent donnees Anna vanden Vliete. ma 1ıtresse
d’hötel, agee de ans, turent donnees Alice tSmans, DrieUFTE;
agee de ANl!  N

Le ao0Ut, les cCcommi1ssaıres, retournes < Louvaın, redigerent
leur rapport.

En qu1 les candıdatures. ils rallierent celle
d’Anna vanden Vliete, << quod modestior videtur el 4M ans ıte
regularıs el mon1alıbus singularıiıter dilecta I1s ajoutent outfe-
fo1s la priıeure, Alice tSmans, est auss1 << ene iıdonea

L’usage voulaıt les ecommM1ssaılres donnent aussı]ı leur Q VIS
SUr la generale de Ia discipline. Champion de Vobservance
reguliere, L empereur desıirait Sa vOlr Qquo1 Ml devaiıt tenır }
suJet. Les commı1ssaıres ajoutent ONC UYJUE Ia VIEe religieuse Pare-
les-Dames ete rouvee < honesta, in quibusdam tamen indigent
reiormatione. quıbus CUIN Reverendo Patre abhbate Sancti
Bernardı. Carum visıtatore, ser10 SUTNNUS loquuturı »

Felicıtons les CcCommıssa1ıres, et particulierement le prelat vanden
Berghe, de respecier S61 nettement la demarcatıon des POUVOLTS entre
’autorite civile et L’autorıte religieuse.

Le dro1t de vısıte cCanon1que e relevaıt Pas de l’empereur, ma1ls
du visıteur, attıtre par le Chapitre General, OW du pere-abbe. Une
intormatıion prealable la nomınatıon abbatiale, devaiıt pPas
porter jugement s{ V’etat de la discipline monastıque. out
Au plus le commissaıre religieux pouvait-ıl croıre autorıse
donner quelques suggest10nNs CoNcernan domaıne A visıteur.

l’Abbaye de Vıllers (B rabanf }
Lorsqu 1l tallait pourvoir Ia Vacanlce de s1ege abbatıal de

l’abbaye Cisterc]enne de Villers, les mılieux du gouvernement-
general preoccupaıent volontiers d’y NOomMMeTr unl candıdat lequel
possedait l’intelligence des affaıires publiques. L’abbe de Villers
etaıt notamment le premier parmı les prelats du Brabant. Aux
Etats de Brabant, 11 etaıt considere leur leader.

En 1554, i} allaıt TOUver un nouvel abbe PO Villers Le a0ut
1554, Marie de Hongrie adressa uUune lettre athıas Hortenbeeck,

Le apport original est COoNserve Lbid., IesS. 8396, fol.
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ahbe de Bonelfe, POUF Iaı ABNNONCEF qu elle Lavaıt designe OUr
prendre L intormation prealabhle Villers. S1910 adjoint seraıt Michel
Drieux. otfticial de Liege Louvaın. ILa Reıne Iu7 envoıe ENC
ceite lettre, on DAas DOUT I17 faıre conmnaltre designation
cCOommi1ssaıre., mals DOUTL donner quelques indications S1058 les qualites
quelle requijert ans LOULT candidat. susceptible d’etre PLOHALU aAbbe
de Villers. GCelutj-cı est notamment un ErSoNNAaASEC prominent parmıles prelats de Brabant. 1 est appele 2l Jouer 1888| role de IHNAaLYUE Au
Etats {} faut onc QUE le candidat. ın Cn DOoUvant etire un on
administrateur d’abbaye, el cela Au pomt de U spirıtuel el
ecoNOM1qUE, aıt aUss]1 quelques bonnes notjions des eX1gENCES de Ia
vie publique. En faısant L intormation < Villers. P’abbe de Bonette
tera LOout s  b possible DOUF decouvrır pareil candıdat. S’i1 181 le
irouve Das Villers meme., 11 le cherchera ans autire abbaye
Cistercıenne

Le Aout, avanıtl de COMMENCETr l’enquete, Hortenbeeck elt Drieux
invıterent les religieux presenter un candıdat << qu1 possıt pruden-
ter iın Concılio Stafuum Brabantie publica negZ0C1a tractare el SUDEX
illis CUu alı]s in eodem cone1ılio consıistentibus deliberare oravıter
el diserete » On le voıt, L’abbe de Bonetftfe executaıt fidelement SOl
mandat. De leur cote, les religieux arreterent leurs oO1X Sr euxX
candıdats preferes Etienne le Saige, ancıen priıeur, pater des reli-
g1EUSES de em. et Francois de Vleeschouwer, des reli-
S1EUSES de Terbank pres de Louvaın. Le Daige etaıt, semble-t-il,
peine indique POUF devenir leader d’un Sroupe de prelats 4A4U X
Etats. De Vlieeschouwer semblait MIEeUX appele pareil de
confiance

Religieux CONSCIENCIEUX, _ Hortenbeeck, tout B remplissant
M1ss10N, negligea toutefo1s pomt de chercher an ou. un Can-
didat qu1 ut Nn bon chef de monastere. tout prendre, un abbe de
Villers etaıt bıen, LOUL, e  I4 POUFTF etre ahbe un monastere.
Son ro.  le politique, LOuUL important qu ıl ut, restaıt a3CCesso1Lre. Pen-
ant l’information, Hortenbeeck examına auss]ı le sıtuation du
COuvent, 17  etat de la VvIie conventuelle et les multiples elements 1m.-
ponderables qu2 font l’atmosphere une maison religieuse. Reli
S]EeUX Iu1-meme, 1} etaıt meme de bıen les sentir el les evaluer.
Aussı hiep, apres aVOIlT quitte Villers, Aa moment OUu Drieux ’avaıt

La minute de cCe lettre trouve iOid., Audience, Carton 1670
Voir LOLd., reßg. 897, fol. 4:2-43 resume des declarations, taites par les religieux

de l’information.
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dejä quitte, 1l CHNVOYd, du couvent de la Cambre, une lettre PEISON-
nelle Ia Reıine pOUFTr donner SONMN impressıion V’ensemble. (‚ette
tettre date du aout.

Keprenant brıevement les princıpaux elements, degages Dati
]’ıntormatıon, 8l souligne combien c’est << CAs diftieil el obseur
jJuger SsSUL les paroles 018 deposicion de SCHS INCcOo2NEUS el par 1881

seule communiıcatıon; ma1s, attendu qu ı1l a1nsı plaist Vostre
< MaMaieste, OUSs talct nOostre ebvoir E, 11 continue

dame, quan il plaira Vostre aleste de nNnOoMMEeEI ung abbe audict
lieu, semblera bon el expedient qu ıl pal Vostre Maieste so1t
commande de prendre 1en garde SULX la retormacıon de religion
attın qu/ıl intertient el faıra interten1ır COMME de raison el selon
|’institution de nostire reigle; Cal c’est ung des principales a1sOons
de nostire ordre et membre de vosire duce de Brabant, GqUV doibht
es ungs exemple de relıgion et prudence aultres »

En faisant CES recommandatıons la Keıine, Hortenbeeck
irompa sans doute d’adresse. {} allaıt les falıre plutöt P’autorite
relıgleuse. Aussı ]ı1en doijt-on PASs s’etonner S1 Ia Keıne n aılt
Pas hes1ite NnNOMMEr Mathias Hortenbeeck ul-meme abbe de Vil
lers. Elle le * 1t notlammen palt lettre du oetohre 1554 4) De la
so  % l’empereur pouvait etre certaın d’y QaVOLT abbe lequel ECOU-
teraıt les suggeEst10NS de SOI souveraın. On peut 1re d’autre part QUC
Hortenbeeck etaıt, tou pomt de VUC, un tort bon candıdat.

’abbaye de V aldıeu (Dalhem).
Mathias Hortenbeeck, ahbbe de Villers, et Michel Drieux, official

de Liege Louvaın, {urent charges de prendre informatıion habı
tuelle l’abbaye Cıistercıenne de Valdieu pays de Dalhem.

Parvenus erm: de leur iniormation, les cCommissaıres firent
Savoir, le Jumm 1556, qu/’1ıls c’etajent qrretes 1a candidature du
priıeur, Lambert de Limbourch. Ils proposent OoOncC candidat, oule-
t91s << OMn sine scrupulo Le DE Juın, ils adressent unNne nouvelle
lettre TO1 Philippe 11 {ls repetent YJUC, COUTI'S de leur intor-

mation,\ ils Ont interroge chaque religieux << gerıter el Sser1o0 D {1s

L’original de ce lettre Lrouve ibid., tol
Lettre de la gouvernante-generale prieur et couvent de Villers. Minute ibid..

reS. 935., fol 176

Voir Lbid., reg. 398, fol.



Les V isites (‚anonıques
prıent Je souveraın de bien agreer leur besogne. Ss’ils ont Das bıen
remplI1 leur mM1ssS10Nn, le ro1l eu1ille le leur pardonnerEn Lisant DIECE, ON devine QueE certaınes accusatıons avaıent
ete portees cContre les religieux de Valdieu. CGeux-e1 EH etaıent d’ail
leurs prevenus. On leur avait dıt noLlamment qu ’un requisıto1ireavaıt ete remi1s au ro1l. AÄussitöt ils sS’adresserent 4al echevıns de
Herve atın d’obtenir un certiticat offieje]l de bonne conduite. Le

Juillet 1556, CCS echevins le leur donnerent volontiers. {is sıgnerent
notamment lettre officıelle. declarant YJUE < damp Andras Boe
n » religieux de Valdieu, <’etaıt presente devant GE DOUL pro
tester, de SsON priıeur el de SO COUVENL, contre les ACCUSa-
t10NS, portees Contire CUX, COMMEe 1ls n accomplissaient PAas 1en
”’office divin et qu/ıls s’occuperaijent de << rıbauderies el putteriesLies echevins de Herve declarent bıen connaıtre L’abbaye. Ils n ont
Jama1s entendu YyUuUE du bien d’elle. I1s ONL Ccu des relatıons SU1VIES

’abbe defunt. Thierry / Batenborch. et Font touJours e
grande estime. De Jour el de Nu1t, ils n trouve le Couvent En

bonne observance de SCS devoirs >)
Les mılieux dirigeants du SouUuvernement central, habitues Jouerle ro  le de vısıteur, He {urent cependant PAS satısfaits Par sim5ple deeclaration echevinale. JC&I] Vvan Vlierden, secretaıre ordinair

du ro1 MN SO CGonseil Prive, entreprıt enquete approiondie SUTL
la reputatıon dont Jou1ssait l’abbaye de Valdieu. I8 interrogea pluSIeUTS seculiers el preta volonters L’oreille certaıns raconiars
Vlierden Ne rendait samnıs doute Das COmMpte du faıt qu 1l exıste
tOUJOUFS certaıns racontars, les phus SAaUSTENUS YUE les autres,
autour des grands Couvents Dans SO rapport, l souligna JueE rıen
He prouvaıt la legitimite des bruits malveıllants. Mais, pu1squ ılsexıstaıjent, il 111e seraıt peut-etre pas deplace de leur donner quelquecredit. Tel seculier Iu1 avaıt suggere de chercher aılleurs le nouvel
abbe Vherden conclut pareille INCSUre seraıt fort intelligenteDe leur cote, les religieux de Valdieu defendirent leur honneur
calme el resolution. Ne sachant 8181 domner, ils s’attacherent VENSECI”honneur de leur priıeur lequel avaıt ete, pendant aNS, p  S 2}
l’abbaye cCıstercıenne d’Orienten. Iis amoncelerent les temo1gnNages
DO VEr ”’honorabilite de leur vVv1e religieuse Mais, rıen N Y

Ibid., tol. 88
La plece briginale LTOUVE Lbid., tol 113
Voir ibid., tol. 90-92
Voir Lbid., tol. 115 el SVV.
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{it L’autorıite cıvile, Comprenan rıen meter de visiteur, alla
de SCS tracass]ıers et enaces. Quelques bavards avalent
m1s la bonne reputation de Couvent de Valdieu { taut
oncC qu’’ıil exıiste quelque bon motit DOUL la meiltre SM CAause

Bientöt, ’abhbhe de Villers depeche du due de Savoile,
gouverneur-general, Iu3 ordonnant de presenter la redaction d’artıi-
cles de reiorme ıimposer Couvent de Valdieu. Sn agut 1556,
l’abhbe de Villers adressa 19881& lettre President Viglius DOUL

bonne reception de 1a depeche du gouverneur-general. 41
o’est auss1ıtoöt mM1s ’oeuvre DOUL rediger les articles requ1ls. 1
declare <’Stre acquıtte volontiers de tac  he Viglius
ei-ımmeclus les articles question. L’abbe le prıe de les her eit de
les CHVOYCL direecetement Valdieu, tOut les aisant prealablement
traduire < iın linguam gallicam vel theutonicam ua axıme t{un-
IUr »

Voici done Ou l ingerence du POUVOLT civıl ammener les pre-
Jats les plus intluents le pOouVvoir civıl DOSC retormateur.
1B} ımpose les deerets de reforme monastıque. Le superieur regulier,
qu]1 est L{Out prendre le Tral ei le seu‚Ä visıteur, *aıt volontiers
le collaborateur eli le secretaıre du POUVOLF civil.

’ Abbaye de Heilissem (Brabant).

Jusqu 1cl, Vu detiler des prelats nombreux, apparte-
nan ditferents Ordres religieux. OUr 1a plupart, ils {urent des
administrateurs de grand merıte autant Jue des hommes de valeur
et des prelats de grande classe. JTous, PEU pres, sSon pratique-
men declares d’accord AaVEC {es empletements du DOUVOLT ans le
domaine des visıtes cCanon1ques.

Cependant, OUS le VeIrITrOonNns ENCOTE plus et MI1eUX qu1
31 l’abbaye premontree de Heilissem 155

Quatre ans auparavant le ecteur le rappelle le souveraın
avaıt nomme ans ce abbaye un prelat etranger, Embert Nivelaer,
religieux de Tongerloo. SO  ‚am installation, Nivelaer avaıt FeCu le
mandat d’imposer sSCcs religieux certaıns deecrets de reforme, part
ordre de ’autorite civile.

Apres un COUTr abbatiat de quatre Aa1ls, Nivelaer etaıt mort
Aussi1töt, le gouvernement-general designa des commı1ssaıres DOUL

Lettre de V’abbe Hortenbeeck Viglius, LOid., fol 116 le extie des articles
de reforme Irouve ibid., fol 118-119
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prendre L’intormation d’usage. ON cho1x < arreia S1}11 euxX pre-
ats de haute valeur Arnold Streyters de Tongerloo et Matthieu
Volders d’Averbode. Ces euxX prelats valajent savoir-faire,

Sa HCSSC, en experience. Tous euxX Jou1issaıjent une grande CON-
sıderation Jusque ans Jes mıbleux officiels du Brabant.

Comme 0281 pouväit S V attendre, les religieuxX de Heilissem
nouvelerent leurs Volies A quatre 4aNs. Une nouvelle {01s, Gilles
Bernardıi devınt le candıdat prefere. Eit, COMmMe ceite {f9o1s personne

repeta ’incartade d’auparavant, c€ tO1s les commı1ssa1-
res 1819 laisserent nlus prendre sinıstre jeu €s competitions,
Bernardı fut propose comme premıer candidat. Quatre ans trop tard,
8 fut nomme prelat.

Dans leur rapport, redige Heilissem out 1534 Streyters el
Volders proposerent d’ailleurs cette candıdature.

Dans meme apport, ils soumırent sSOuveraın certaınes Su
gestions qu ' ıl OUS faut souligner E

Copions done le eExXie parfaltement surprenant YUC VO1C1.
<< Inter confratres monaster1] Heilissemensis, disent les euxX CO

mi1ssaıres, eXperımur mıra vasa astucıa et incomposıta ingen1a,
Parum religion! (quam professi sunt ) contformia. Culpam CONJICI-
INUus ın super10res, iam in Abhates defunetos Quamı illorum
Patrem Abbatem, monaster1] Floreffiensis prelatum, qu1 dietis reli-
210S1S monaster1] Heylichemensis ax10ra a3dmıiserunt frena, HOcE
ftormam Cesarea Maiestate novissımo defuneto abbatı proposıtam
et in scr1ptis exhıbitam 18{8)  an 1lusserunt observarı el adimpleri. Que
amen sedulo in omnıbus monaster17s pETr Irequentes Patrum Abba
Lium vVisıtationes et p1as admoniıtiones mer1t9 Curarı deberent. Eit
1psı Patres-Abbates ın hi}s ditionihus interioribus ad hoc essent
commonendiı »

Voilä onc cComment euX prelats premontres, dans une plece
destinee V’autorite cıyıule, prennen partıe ’un de leurs collegues,
le prelat de ]’ımportante abbaye de Floreffe. tOut prendre, OUSs

pOourrıons applaudir au  DE paroles, eXprimees par Streyters el Vol.
ders, pOUr autant qu/ıls veulent multiplier Jes Vvisıtes des peres-
abbes ei les rendre plus efficaces. Mais, pareilles paroles 111e devaı-
ent pas etre adressees gouverneur-general

Streyters el Volders reprennent de plus belle
<< Saunt amen, continuent-ils, iın eadem hac ditione monasterı1a.

qJuorum Patres-Abbates in Francıe su am habent residentiam,
qu1 fere religionis zelum labescere sınunt; nOsStro i1udic1o0
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interpellandus SsSe€ Sanctiissımus Dominus nOostier Papa ut
visitandi OMUS Patrıbus illis ın Franecıa residentibus adimat alı]sque
Prelatis in hac dıtione interorı commuıttat. ] Pontitex negligat, ul
Seren1issımus Dominus Rex nOstier Pontiticis negligentiam ın
S{} Re  ral  16 Majıjestatis auctorıtate suppleat. Quod ut {jat OTramus,
alioquı religi0n1s pletatı 1imemus plurimum L)

s les sıgnatures, placees SOUS l’exemplaire orıgınal de Ces S11

prenan{tes paroles, n etajent Pas certaımement autographes de Strey:
ters el de Volders., 038| croJraıt mystification. 11 esti cependant
certaın Ces deux prelats ont ecrıt el S1  ne ou cela Devant
L’autorite C1ıvıle, 1is Son ONC plaints de leur Chapıtre General
el des mandataiıres de celut-e1. Hs ont invıte le ı101 demander
Au Pape de supprımer les hens de dependance, reliant les bbayes
premontrees L’abbaye-mere de Premontre. Ils n ont pPas eraınt
d’inviter le ro1l << suppleer » la C< negligence » du Pape, SI celu1-
C1 n etaıt pas 4SSE accomodant

Comme e 33 signale e ] Y reviendrai ENCOTE Charles
Qumt avalıt obtenu, 155 un privilege pontifical, en vertiu du
quel 11 pouvait rendre independantes des super1eurs etrangers toutes
les ma1lsons religieuses de sCc5 Pays ( er indult pontifical n avaıt
Pas ENCOTE ete M1s E{ pratique. ans doute, Streyters el Volders
n en avaljent PaASs connalssances. Vraıment, il N allaıt plus GJUE le
YTO1 supplee } la negligence du Souveraın Pontite

1 A ’ Abbaye de Saint-Michel d’Anvwvers.

Une tradıtion orale, cConservee AL cCouvent de Saınt-Michel d’An
ers ers le debut du dix-septieme s1ecle, voulaıt YUE, 1558. du
vıyvant du prelat Gregoire Vanlı der Haghen, certaınes plaintes Al -
rajent ete portees confire la facon dont le prelat administraıt le tem:
porel. Maladıf, le prelat auraıt Ia1isse Ladminıstration A4U  DE maıns
de certaıms membres de amıiılle. la suıte de Ces plaintes, une
vısıte canon1que {ut fajte Samls doute, 82 ordre de V’autorite
eıvile Dar les prelats de are et de Tongerloo. Un religieux de
>aınt-Michel., Guillaume Verstegen, fut adjoint V’ahbe. I8l recul
le titre CUTIEUX de vicaıre.

1) L’exemplaire original de apport LrOUVE ibid., I6 099, tol 166 H est
adresse gouvernement-general el soussigne de maın autographe « Per Vestre Gels1:
L udINIS obsequlosissımos capellanos Ar. abhatem humilem monaster1} Tongerlensis el
Matheum Abbatem humileljn Averbodiensem e
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Quels furent les prelats visıteurs En 1556 Streyters etaıt LTOU-

JOoUrs prelat < JTongerloo. Parc, le prelat Louı1s Van den Berghe
MOUTUL le octobre 1558 H fut succede Dat Charles Van der Linden.

Je HA PAas trouve de rense1gnements complementaire SHUT c€
visıte canon1ıque de 1558 L)

En septembre 19364, le prelat de Saint-Michel, Guillaume
Greve, devaiıt etre installe. L’äinformation prealable Palection
abbatiale avait Lieu »O US la presidence de Charles van der Lın
den, prelat de Parc, el Matihieu Volders, prelat d’Averbode Mar
guerite de Parme. gouvernante-generale des Pays-Bas, aya ete
prevenue de certaın desordre exIistant l’abbaye Saint-Michel,
voulut pPas permeltre l’installation du nouvel abhe qUE les
prelats de Pare el d’Averbode n eussent preablement faıt unNne visıte
de l’abbaye. suJet, elle avaıt d’aileurs u des ordres du
Ko1

La visıte {fut faıte. Un ıimportant relictum fut redige el promul-
gue le septembre 1584, le JOUr meme de l’installation de (Greve.

Aınsı donc, un ıimportant rehectum OUSs permet de SaVOlT qu
etaıt une abbaye desordonnee el cCommentT, 1564, les visıteurs
envisagealent le redressement de Ia sıtuation. Vu SOUS cel angle, le
relicetum de 1554 auft un temo1gnNage important. Lisons-le AaVCC
attention.

Le relicetum debute AVEC Ia declaration TES ne JUE le TO1 avaıt
nomme les euxX Visıteurs. Le roO1 avaıt notammen apprıs qUE 1a
discipline reguliere n etaıt DaAs bıen ohbservee l’abbaye de Saınt-
Michel Conscient de ftaıt GuC CcE& discipline reclamait de Iu3 < aıde
et restauratıon » 1} desıgna les prelats de Pare et d’Averbode
faijre uNe visıte Canonıque.

Les Visıteurs exıgent onc ou premier hieu QuUE oftice divin
So1t execute AaVEC tout respect el Ooufie exactitude. De u1t el de Jour,
ON remplira cel otffice AVEC gravite, sqaNls precıpıtation, observant
tOoutes les Pauses, les accents, les genuflexions, les profondes ineli-
natıons et toutes aqutres ceremon1es, et tenant les VYCUX haisses

toute devotion el reverence. Tous les religieux conventuels
prendront part l’office, du mMmencement Jusqu ä la fın Les
<< abhbatiales » prendront part selon YJUC leurs Occupatıons le leur
permetlent. I1e auront toutetfo1s So1nNn de pas MaAanquer Matines,
AaUu X vigiles, 4al vepres el la grand ’ messe. Aux Jours de tete, oOUuUSs

Voir Inon OUVrage De Sint-Michielsabdij Le Antwerpen vanrn 1564 Lot 1596 dans
Analecta Praemonstratensia, I’ 1925, 158
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assısteront ] ”office enher. Les OTFSUCS urro ACCOINDASILEL le
chant de ’oftfice. I1s Joueront cependant Jama1s pendant le Credo
el la Pretace.

Le silence Cra ohbserve 4AU.  5E qualre Heux determıines le dortoir,
L’eglise, le cloitre et le retectoire. 8 SCra observe partout depui1s
Complies JUusqu au Chapitre du Jour sulvant. Avant le Chapitre, pCI
ONnne quattera le cloitre 4115 la permissıon prealable Au prieur.

Pendant LOufe Ia duree des reEDAaAS, UlNe ecture taıte Les
colloques au refectoire seront Arcs. chaque colloque, tecture

taıte COoMMeENCEMENT et la fın du
Chaque dımanche, un pretre prechera l’eglise abbatiale. Cha

prechera LO de A  ro  le, COMMENCELF pal les senl10res. '] faut
notlammen JUC chaecun s’exerece ans 1a predication POUF le mOomen
OUu 11 SsCeCrTa place ans paro1isse de Vl’abbaye. Les pretres S’exer-
ceront Ila predicatıon, So1t la salle du Chapitre, so1t 4104 retfeectoire.
Le prelat {1ixera le mMmom Ou ils eront a  S precher a Peglise.

Les jeunes {reres S’exerceront la predication O1S les vendredis,
2} Ia salle du Chapiıtre.

Tous Tes ]Jours, 8l SCIa donne lecon °Eeriture saınte. Jous
les religieuxX assısteront, aqau f SE Ccas de maladie. Au de Ia
Journee, on S’adonnera l’etude, so1t Ia bıbliotheque, so1t dans
les cellules

JTous les etrangers eront CUuS ans 19581 chambre l1en amenages,
so1t par le prieur, soit par le SOUS-prieur Ou le cırcateur. Tes rel  1-
SIEUX pourront O1r leur amıs, ou e ayant obtenu Ia perm1ssıon
prealable du priıeur. Les FD des etrangers dureront pas plus
longtemps qu ı4 le faut On 116 leur donnera pomt l’occasıion de boire
abondamment. Le diner SCra tOUJOUTS ermıine avan heure el
demie. Le SO1F, L[OUS les religieux eront dortoir avant eut heu
o  N 1a < maıson des dames » l’appartement OUu 038| recevaıt les
dames, viısıtant la  aye SCTa admis sSanmns 1a peL
M1ss1ı0N prealable du prelat. On n Y FE6ECE YUE des dames de ou
honneur. Auecune ame n Y FECUE SINnON C presence dA’un des
superi1eurs conventuels. Aussı ]len les visıteurs donnent-ils le CO
se1]} de recevoır ouftes les dames a la table de la prelature. Aucun
religieux SCra admıis O1r une ame sinon 6MN presence du
priıeur, du SOUS-PrIEUF OU du Circateur. De 1a sorte, 11 Ne sSeraä donne
hHeu SOUPCON, selon L’avis des visıteurs, les chambres Ou
on recoıt les dames sont PaAS bien situees. La < maıson des da
N€s » devraiıt etre placee autre part jien taudraıt-ıl b  atır  A 116
nouvelle maison cet
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dispense speciale du prelat du PFICUL Cette dispense doit eire
donnee exceptionnellement dispense 116 dojt notamment pPas
devenır une dissipation Tous les extraordinalres el < an-

» dojvent eire SUDPT1LMES Que s { quelqu 1888| OS adonner A

Ia boisson. i} doit eire de teile SOrtie GQUE 10381 chatıment PU15S5C
SCTVITL de lecon 4UX aqutres Les Visıtleurs reprouvent l’usage de faıre

4l eilrangers le 1ın YyuUC V”on leur presente entre les
Un monastere peul C111 effet devenır une averne

Par ralson de sante, fes religieux peuvent admelttre des JCUX
et honnetes, COmMmmMe le JEU des quilles Les JCUX de des et de

caries BED CONVvıenNNeNt toutefo1s pOo1 des religieux Tous les es
el les cartes devront eire CONT1ISques 4USSILO

habhıt rel1g1euX doit eire parl detfinıtion simple ei PauUuVIe Do
renavant PpEFSONNC porlera des veiements de SO1C On evıtera
4AuUusS$SI1i de SU1VIe la mode en YUL CONCETNE les culottes boutfantes
el les CeiNtiUTES OUVFaß6clSs, les chemises col blane et le port de
dagues hampe OXTAee En Sulvant pareilles mondanıtes le COU-

vent de Saıint-Michel abritaıt notamment plusieurs JEUNCS religieuxX
de famıiılle noble tout religieux deplait 4U X PETSOMNCOS SET1ICUSES

el donne le exemple.
Le portier laissera Jarmıaıs OQOuvertie 1a du COoOUuven H

tfera entreı TUE des pPETSONNES de contiance IB 116 laissera entreı
ame Les dames seront admises Ia net de Veglıse

Le prelat seul DOULLA permettre ”’entree du COUvent certaiınes
dames de Maryue, selon les Statuts de POrdre Pour tout
ahus et oufe ditfieulte su  ‘9 placera COTMMHNE le taıt
ans les autires abbayves un orillage entre le choeur et la net
de eglise.

Les visıteurs Ont Vu de tres Mauvals 0€1  1 UE le ouven de ®aınt-
Michel a1dmet ENCOTE Vexistence du peculium Celui C] est abus,
directement contraıre Ia egle de Saınt Augustin {ls avaı)cn
done JUSEC de le SUpPPFIMOI ou simplement { 1s EeEHNVISa-

geaıent ce MESUTE COMmMmMme un devon de CONSCIECHC: Par aiılleurs,
ils possedaient le eXie d’une consultation, demandee autreiois
maıtre Adrien d’Utrech el plus recemment ma 1ıtre Ruard Tapper
Tous euX reprouvent Ia du peculıum Tous fes aqutres
savanits COM MeNntateurs de droit CaNON1YUE Ssont du iMeme aV1S. De
P’avis des Vvisıleurs, la matıere du peculium touche des aftfaıiıres de
CONSECIENCE el CENSAZC eut-eire le salut eternel des religieux qu 1
l’admettent Aussı bien, ils le avalent-ıls resolu de le
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supprimer be! el jen. Ils dıts toutefois Jue pareılle retorme
Ne peut s ımproviser une Journee. B} Taut 1a preparer murement el
muürement reflechir Au dispositions prendre DOUF jen ordonner
Ja pratique de la VIE Hs invıtent done le HNOU. prelat et
LOUS jes religieux vouloir prendre des MESUTES cCoNseEqueENCE.Qu ils songent ] leur salut eternel. Qu il econsulent afın d’abolir
le peculium et le remplacer pat distrıbution rationelle selon
Jes besoıjns de chacun. De Ia S  » ilsn JOU1T pratiıquementune portion plus grande GJUE celle d’auparavant, et TeCEVOIT les
hoötes AaVEC plus d’aceueillante largesse. Les visıteurs repetent leurs
invVvıtations pressanites atın Gu€E le COLVENT de ®aıint-Michel arrıve
a plus tot melitre 0l O£UvVTE la vrale communaute des bıens. IR
i’imposent d’ailleurs, tant << Au de Majeste royale de laquelle
ous remplissons le mandat » qu au 1OmM des lo1s primordiales de
Ia VvIie religieuse. Notons, ‘9 qu 1ls font pomt menton du
Chapitre General de Premontre nı des ordonnances, prIseEs depuisLOUJOUTS Dar L’autorite centrale de V’Ordre en VUuUe6 de 1a pratiquede la VIeE COMmMUNE

En termınant le relictum, les Vvisıteurs ordonnent Au prelat Greve.,
Al prieur el au superieurs du COUvent de faire relire le e;
une fo1s par MO1S, la salle du Chapitre

Tel est le Contenu complet du relictum.
En le relisant, emande S1 ] intervention royale etaıt 3USs1

ans doute les Vvisıteurs Irouverent-ils 881  Cr le pomtVIS-A-VIS de nombreuse öObservances conventuelles. Les quelquesnegligences ans l’accomplissement de Votftieie divin, les petitesdivergences de VUüeC anl ’aceueıl reserver A X amıs el au
eirangers passant a l’abbaye. le petiıt train-traıin vieillot le
domaine de Ia VIE COMMUNE ou cela pouvaiıt redresser ans
176 Vvisıte Canon1que COUrante 11 tallajt poımint, sembIle-t-il, HOINMET
des Visıteurs extraordinaires el taıre de ce visıte une conditio
sıne qua NnNonNn L installation du 1OUVEAULHU prelat. Pu1s, les differents
pomts qu enumerent les visıteurs Sont normalement trıbutaires de
Ja faıblesse humaiıne. ans doute taut-ıl les signaler dans un visıte
CanoN1que, digne de om Mais rıen n exigeait intervention
direete el tracassıere de ’autorite cıivıle. Rıen Justifiait le JuUge-
ment plus YJUE severe de Ia gouvernante-gzenerale.,

Les euxX visıteurs furent,. EeNC: 1C1, des hommes d’experience et

La mıinute originale de C relictum est cConserve uxX Archives de l’abbaye de
Parc, VII, LD 4 9 fol 4.0-.42
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de Jugement. Aussı. le i{on de leur relictum est-i] LOULT ditterent de
celu1 des m1lss1ıves rovales. Is prefererent rıen brusquer.
l’a  aye de Parc, }a vralie communaute des biens venaıt d’&tre
introduite. Depui1s plusieurs aNs, efle qvaıt su.bt. AVOC 1888 ree  4 SUCCES,
l’epreuve de l’experience vecue. En mMmOMmMentT, ON n en  SA etaıt Das
ENCOTE 51 loınm l’abbaye d’Averbode. Cependant, le prelat VvVan der
Linden savaıt JUE l’introduetion de Ia V1ie consequente,
ou signıflant un progres ree  4 sUur le long chemin du redressement
religieuX, pouvaiıt etre un leurre. Les Visıteurs ont j1en faıt
voulant ımposer solution oute faıte 18581 couvent mal
prepare 4a4UX reiormes LrOop brusques. Comme le VELTON: ENC  ’
]la VIie” ohservee Jusque ans SCS dernijeres consequences,
deviendra bıentöi COMMIE 1588 frut MUÜr, tOuft pret etre eueıilh: En
SE nolamment, elle Hrl acceptee C4 princıpe pal [OUfEes Jes abbayes
de 1NOS contrees.

Les (,ongregations ındependantes.
Le octobre 1532 Charles-Quint obtint, enfin, du papt Jules 111

1988| bref, par lequel les a1ısons relig1euses des Pays-Bas {urent
rendues independantes de leurs superieurs etrangers.

Le bret portait YUC, Jusqu/ä nouvel ordre, les superieurs €es
monasteres des Pays-Bas pourratjent s’assembler CIl Chapıtre General
de teur congregatıon respect1ive, S el hHeu determiner pal
l’empereur POUF premıere fOo1s Chaque superieur seraıt
cCompagne d’un religieux de SONMN monastere, choi1sı capıtulairement,
el qu1ı auraıt O1X SOM cheft Ces religieuxX aınsı qssembles
designeraijent UNe ErSoONN de leur Ordre DOUF remplir les fonctions
de visıteur general des monasteres de cet (Ordre ans les Pays-Bas,

’assistance de quaitre consulteurs tıres de Ces memes MNOoNa-

steres. Le visiteur et les quatre consulteurs, s’assembieralent Ia
seconde annee apres 1a celehbration du Chapıtre, POUFT deliberer E11-

semble SUT les affaires de leur instıtut, Cn de [21 Jusqu au Chapitre
General sulyvant, qu1 tiendraıt OUuUSs les qualtre A1l5.,. Le visıteur
seraıt charge de l’inspection el de Ia correction de ouSs les 14a-

stere:  f a1sONs el heux de SOM Ordre, et devraıt rendre compfe
de sSson adminiıstration A& Chapitre (General sulvant, avan V’eleetion
de Son SUCCESSEUFT. 6 ] le visıteur ’un des eceonsulteurs venaıt
MOUFIF ans intervalle de la reunıon A’umn Chapitre General
Jl’autre, tes quatre membres restants choisirajent pO visıteur ’un
d’entre CX ou DOUT consulteur un religieux de leur Ordre En
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CONseEQqueNCEe, LOUS les monasteres, Ma1sons, Heux relig1eux el pET
SsSONNES relig1eUses quelconques 4Uu Pays-Bas seraljent eXeEmMPISs de Ia
visıte et de la correction des sSuperJeurs domuicilies dans les DAays

SOUMIS \ empereur, nonobstant tes utlumes, privıleges et
clauses coniraıres 8!} est interessant de E  ue€ parmı les motıfs
INVOquUES Dar Charles-Quint Our obtenir le hret TOUVE celu;
de la ditference des langues. Les superieurs eirangers, est-11 dit,
<< Cu. lingue et idiomatis DErSONarum quas viısıtant tere penitus
1gnarı existant, correchonı et reformationı OCorum PCLX COS vısıta-
orum insıstunt, sed Magha celer1ıtate percurrentes, visıta-
]Jones 1pSas illotis u dieitur manıbus SINe ulla anımarum vel
religionis fruchua peragunt » Ge motit nNe valaıt certainement Pasles premontres chez qu1 la langue atıne etaıt la seule langueoftfiejelle.

Pendant plusieurs annees, les clauses du breft de Jules 111 reste-
rent lettre moritie La situathon restia done O1 elle etaıt. Entre-
€emps OUS ’avons le Chapitre General veriıtable enaıt.
AaVEC plus OUu mo1ins de regularıte, SCS 23SS1Ses ordinaires Premontre.

Comme ignorant du href de 1E Guillaume Dupaix, prelat de
FHoreffe, avaıt MIiIs quelque sSoın SU1LVIE Jles Chapitres Generaux de
Premontre. Le Chapitre de 1560 Iu1 delegua les fonetions de visıteur
de 1a eircarıe de Floreife; celu; de 15061, de visıteur des Circarıes
de Floreife, de Brabant el de Flandre. Bien MIeEUX. Dupaix presidale Chapitre de 1552 et 8l invıta les qssıstants {[OUSs de
nationalite {rancaise ‘} tenır te prochain Chapitre l’abbaye de
Florefftfe
} de SO1 que le gouvernement-general des Pays-Bas s’emut

de ce MMesure. Au debut de 1563, Dupaix Janca les invıtations.
Mais 1} apprıt bıentöt qu€ sOon inıtıatıve deplaisait souveraınement
CN haut henu Le gouvernement-general u11 fit SaVvOol1r que le Chapitre

pouvaıt a3VOILTr Lieu Florefie la presence de prelats Irancais
fe sol neerlandais et d’« agutres motits ENCOTE qvaıent d  eter-

mıne fes autorıtes competentes } prendre pareille deeision
Ce tut cette demarche gouvernementale quı determina les prelats

premontres du Brabant intervenır. Le Zouvernement negligeant
1) Tel est Vexcellente resume, donne par BARBIER, Histoire de ’abbaye de

Floreffe, E I? 285, n Namur. 83968
Voir artıcle Le Chapitre national neerlanddatis de 1572 dans Analecta Prae-

IRONSTratensia,. VIL. 1930, 78, 45

Voir mMOn article Le cardinal Hyppolite d’Este, K 103
[bid., 105
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d’appliquer le breit de Jules 11L les prelats premontres prendraijent
euUx-memes ce inıtative ! 1 s adresserent onc une requete A

ro1l Philippe H He I1 demanderent 1‘ simplement de DOUVOLT
tenır le Chapitre neerlandais, prevu al le brei de Jules 1L, OM de
DOUVOLL restier eftecHvement sujets du Chapitre General de Pre-
montre Dal entremise du visıteur, nomme Dar Chapitre.

Le novembre 15063, requete {ut apostillee Bruxelles,
COMIMNE Qau1t la convocatıon du Chapitre national seraiıt ajournee
Jusqu ä P’arrivee du ro1; entreiemps, le Visıteur pouvaıt SsOoOuUumeltre
4u gouvernement sCs ettres de nomınatıon. Encore 101s. V’affaire
CH resta (91416 Ou elle etaıt

1{1 faudrait attendre Jusqu au gouvernement du duec d’Albe POUTL
O1r V’execution des instruchons pontificales. D’ailleurs, plusieurs
Ordres religieux donnerent l’exemple 195069, les benedictins;
en IS YSE les freres 1Neurs. Par la torce des circonstances, les
Premontres seralent amenes marcher dans Ia meme o1e.

Vers decembre 150 Dupaiıx CHVOYGA uNe lettre 4a prelat Greve
de l’abbaye de Saınt-Michel d’Anvers, Iu7 demandant POUrquol le
breft de Jules 188! n avaıt Pas ENCOTE ete execute. Les prelats bra
bancons profiterent de L’oeccasıon POUFTF Commun1ıquer Dupaıx leur
demarche de 1563 Ils atfirmerent qu’ils desiraljent beaucoup de
olr aboutir l’entreprise. Aussıtöt, mıt relations AVEC le
due d’Albe qu1 CONVOQUA le Chapitre V’abbaye de Pare PpOUL le
moO1s de fevrier 41579 I

Cette convocation, l faut j avouer, reconira pas beaucoup de
SUCCES. peine la mo ıtıe des abbayes repondit l’appel. IB} HE

C  aru au  6 assemblees JUE les prelats sulvants Guillaume
Dupaıx de Floreffe, Guillaume Greve de Saıint-Michel d’Anvers,
Robert du Flocq de Saınt-Nicolas Furnes, Charles VvVan der Linden
de Parc, Gerard Van Campenhout de Grimbergen, Jean Irusse de
Bonne-Esperance, Gilles Heyns d’Averbode, Jean vanden Hove de
Marienweerd (Gueldre), Antoine Vermans de Vicoigne, Thierry
Spierinck an Wel de Berne, Olivier Bochagen de Chäteau-Dieu lez
Mortagne, Michel Vanmaele de Nıinove, Lievin Baes de YIron-
chiennes, Gilles Bernard de Heilissem, Arnould Mahieu de Diele
SCmM ’abbaye de Tongerloo, incorpore ’eveche de ois-le-Due,
avaıt delezue Jean Geerts d’Orp-le-Grand, prevot du COUuvent
Besloten-Hot Herentals. D’autre part, les prelats eelmuden de
Lidlum et Kessel de Dokkum Frise) avalent dele&gue ibrand Leo.
Celurc1 n arrıva toutefoi1s Parc qUuUE le Jour apres la clöture des
seances.
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cote multiples preser1iptions discıplinaires S’OcCcCupa de
l’organisation des abbayes neerlandaises. Lie bref de 559 les
avaıt deelarees independantes de Premontre. { avaıt regle d’avance
es attrıbutions du visıteur el des consulteurs. 11 allaıt EHCOTLIE

designer CEes dignitaires.
Comme on pouvaıt SV attendre. le prelat Dupaix, abbe de

Wloreffe, fut e  Iu Visıteur. Ensuite OIl 1OMMAa quatre consulteurs
les prelats Greve de Samt-Michel, am der Linden de Parc, du Flocqde Furnes et Vermans de Vicoigne. Le visıteur preta obeissance Au

Chapitre, 4A4  6 maıns du prelat de Saıint-Michel. To1s les abbes
tirent de meme Al maıns du visıteur. On * 1t contectionner z}
SCCauL du Chapitre. Ge SCEAU seraıt varde ans 1LE cotfret ferme 21
CINd cleis ont le visıteur el les quaitre consulteurs auraıent Ia
varde. Enftin, apres Q VOLTF atirıbue au prelat de Florette iOU. le
DOUVOILF du (zeneral de Premontre, ONM le prochain Chapıtre

l’abbaye de Floreffe an 1575 La < congregatıon » des
abbayes premontrees des Pays-Bas seraıt dorenavant divisee G{1
euxX C1rcarıies celles de Floreffe el de Brabant. Endeans annee.,
Je. visiteur teraıt 1a visıte CanonN1que de outes les abbayes.

Convoques Dar le uU«C 1’Albe, les Peres du Chapitre Iu1 ol1-
{jierent le resultat de leur assemblee, LOUWU en Iu1 demandant
protection pPO Ia miıse en OCLLVI  e des deerets capıtulaires. OUuUr
Oute reponse, le uC demanda communıcation des ditferentes
pleces. On Iu1 CHVOYVA le eXie du brei de 1522 CS copie de
PFORDTIE convocatıon du Chapitre alnsı QuE le texte des pPrincıpauxdecrets du Conciıle de Trente. Le duec eX12eA cependant la COMMIMMU-

_nıcatıon des decreits du Chapitre Iu1-meme. L’on s’executa. Le
INarTrs 1872 le rol aPPFroOUVa les actes du Chapitre

Pendant JuUE les belles abbayes neerlandaises devenajent a1nNsı
jJuridiquement independantes du droit de vısıte de leur Abbe
General, des evenements analogues produisirent CNn Kspagne. lei

R aussı], le branle fut donne par des Premontres, avıdes de retorme
el mecontents du Chapitre General de Premontre, Ou l’autorite du
cardinal ommendataire arretaıt LOUL e  Jan

Toute{iois, le roi Philippe 181 1815 P’entendait Pas a1Nsı. I8} voulut
donner LOUS les couvents premontres a SCS amı1s, les mo1nes hiero-
nymıtes. Le pape rallia touteiois Pas ’avis du rol. IB

Je les al eXposees ans artıicle Le Chapitre national neerlandais de TOTlZ,
82.87

Voir LOid., 89.93
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preiera procedeı AVEGC prudence. {} chargea les CVEYUECS de {aıre la
Vvisıte CAaNONIYUC des abbayes, 1tuUEESsS dans leur diocese respectif
Dans ce Vvisıte, les pouvalent adjoindre quelques rel-
—. h]eronymıites }

Pendant ljongues ALM6Cs les aftaires resterent 4111851

SUS Ce tut YuUE le avrıl 53 GuUE le DAaDe Gregoire X I1
donna Au 1101NCE Nicecolo ()rmaneto les PDICHAS DOUF 161
les Statuts el les uUusSsa<ges des HNa iısons premontrees espagnoles. En
l’espece le HaDe hu? ordonna introduire ans Cces {[NaısO11s ’abb
L1 triennal de contier 1a charee de provincıal abbe de KHetuerta
ran de rendre la congregatıon espagnole independante du Chapitre
General de Premontre. Toutes OCES dispositions iurent EXECLLEES a

Chapitre Provincial tenu le septembre 1573 l’abbaye de
Notre Dame de eurtis lez degovie On Elut SOLLS Ia presidence
d’Urmaneto, le provincial Celut-e1 JoOu  1 du droit de
V1isıte CaNOMIUYUE. resteraıt C111 tonctions pendant TO1S 41ls seule-
men Apres, il devraijt cedeı la place autfre

Ainsı donc, ies remon{ires espagnols avaıcent ete SOUSLFalfs, Dal
privilege pontifical la juridietion du Chapitre de Premontre
Ensuite, le 101 Espagne aval obtenu breft exeluant tOut Su

etiranger des domaines de Par le faıt MEME, 1a
visıte CaNnON1YU€E pouvaıt plus faire PaL les delegues du
Chapitre (GSeneral

cote de Ia Congregatıion independante des abbayes neerlan-
daises, 11 EeXIisie dorenavant Ne congregatıon independante des
abbayes d’Espagne. La 116 connaıtra uNe eXı1istence eEphe-

La deuxieme JOU1LTFA, pendant ECuUuX s1ecles 9 de
belle el fıere independance.

Tel fut le erme une longue evolution, corollaire normal du
lone ıinterregne Premontre. ! ’entetement des cardinaux cCOomM mMen-
dataires acerocher abbatial Yu1 leur revenalı
CunNne facon, donna le branie toutes les forces centrıfuges de
l’epoque. L’ancıen << CMPITE > des grands Ordres s’eifrita, toutes
les a 1sSONMNS- INCTIEeE des grands Ordres etant abandonnees des
commendataıres.

En Qu 1 les V1is1ıles CaNnoNn14qu€s, les nouvelles dispo-
S1L10ONS miırent tin, pO quelque emps, au VOYasCcs de visıte que€
les CHNVOYVES des Chapitres (Generaux avaıent entreprıs depuis des

Vaoair 1898710781 article La (‚ongregaltion des Premontres d’Espagne ans Analecta
Praemonstratensia, 111 1939
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siecles. Le nationalısme d’Etat ftermant ”’horızon le long des fron-
tHieres respectives, un hel el bıentaisant USasc d’echanges ınter-
natıonaux toucha bıentöt (}  — terme.

Au demeurant,. se1in de V”’Ordre de Premontre.
General particuliıerement decıide, entreprenant et SerleuX, Jean
Despruets, parviendra redresser Ia sıtuation.



QUATRIEME

Les Pérgs-abbés.
©] les empietements du DOUVOILT Cıyvıl et le loyalisme excessiıft des

abbes neerlandais entraverent les visıtes des delegues du ChapitreGeneral, le droijit de Vvisıte des peres-abbes restaıt touJours intact.
La plupart des peres-abbes habitant Ia reg1on des ma1sons, sujettesleur autorıte, rıen 1E s’opposait d libre exercıce de leur prero-gatıve. J’aı dit YUE chaque pere-abbe pouvaıt revendiquer le
droit de Vısıte annuelle ans toute maılson de SOM obedience.
pouvaıt faıre nirer les livres de l’administration domanıale.

Au COUTS du long interregne, les visıtes CanOoN1quUES des peres-abbes furent doute nombreuse el eificaces. H n en  — reste ouftfe-
101s pas de Lraces nombreuses dans les salles d’archives. La plupartdes relicta furent noLamment detruts, pareiılles pleces, d’importanceessentiellement temporaıre, n ayant guere d’interet permanent.Lisons cependant AVEC attention les relicta dont disposons.l’epoque partıculierement troublee de l’interregne, chaque IN
lietum est un temoın. Nullement COompose POUT l’histoire, i} V&utun temo1gnNage de premı1ere valeur.

Le relictum de l’abbaye d’Averbode (1548)
En avrıl 1548, des dıttieultes serieuses p  avajent surg1 entre le

de l’abbaye d’Averbode el le prieur conventuel, Bernard
Belien. ce epoque, le prelat Matthieu Volders viıvaıt les DIE-mlieres annees passablement mouvementees d’un abbatiat tecond el
bienfaisant. Quelques semaınes apres L’algarade entre le prieurBelien el le Couvent, le pere-abbe. Gregoire Vanl der Haghen, prelatde saınt-Michel d’Anvers, fit Ia visıte Canonıque d’Averbode Pour
donner plus de po1ds 10281 intervention, il tit aACCOMPagNeEr des
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prelats Lou1s vanden Berghe de Parce ei Arnould Streyters de Ton
gerloo. Le mal 15483, il donna le relicthum ')

Le relictum s’occupe {OUL d’abord du professeur conventuel.
L’habitude voulaıt notammen OUS L’avons e]äa qu un
Jeune unıversıtalire f  ut engage proiesseur du Couvent. Le
relicetum 1mpose onc prelat Volders l’obligation d’avoır COIN-

tinuellement professeur conventuel. Le prelat lu1-meme, ei NON

le couvent, portera la charge de SCS honoraıres el so  am entre-
tıen. Le professeur donnera lecon LOUS les Jours. Tous les
religieux qassısteront OUuUSs les ]Jours CcE lecon.

Atın JUC les religieux conventuels aubissent AUCUILLIC distraction
de 1a part des seculijers, le prelat fera fermer Ia exterleure du
cCouventL.. Bl placera portıer. Celu1-c1ı laissera sortir
relizieuxX el laıssera entrer etranger s A11S le consentement
du prelat.

Lorsque le prelat reside Vl’abbaye, le prieur conventuel n aura
pas le POUVOIF de permelttre relig]1euxX de sortir du cCouvent;
a \plus forte ralson e pourra-t-il permeltire de sortir de l’abbaye

La porte posterjieure du COUVeNtT, S1se enNntire la boulangerie et Ia
nouvelle culsıne, sera_ muree HSG frais du prelat. D’autre DAaTT,
Ia anterleure SCTa elargie de telle Lacon qu® des chars pulssent
atteindre les batıments conventuels.

Aucun etranger franchira la grande pOor de ’abbaye Salls le
consentement du prelat. En V’absence du prelat, les etrangers seront

admıs l’abbaye. (In prendra ole du motit de leur vısıte. SOIl

retour, le prelat decidera cCommMment devra comporter leur
egard

Le exXie du present relictum Iu haute VO1X, Nne fO1s par
MO1S, Jusqu ä la visıte Canon1ıque prochaine.

En l1isant les dispositions de relictum, aussıtot
qu/’ıl pO les Iraces de difficultes recentes, rencontrees ans la v1ıe
conventuelle. En ordre principal, le pere-abbe parle que de
porties termer el de grilles placer. Admettons QJUEG 1la veritable
v1e conventuelle etaıt toujours ordonnee d’apres les princıpes de la
bonne discipline.

Le relictum de 1548 por les iraces de diffieultes essentiellement
passageres.

Vo  1r MmMes Een Premonstratenzerabdi) Ln het Begin der Zestiende keuw.
65-89 el 246 Bruxelles, 1936 er Een Premonstratenzerabdij in het Midden der

Zestiende Eeuw, 87-90 Bruxelles, 1938
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Le relictum de l’abbaye de Heilissem (71550)

Du Au decembre 1550, J ean Doyen, prelat de l’abbaye de
Floreffe el pere-abbe de Heilissem, {ıt la vısıte de ceE apbaye. 11

de Floreffe
S fıt ACCOMPDagNer de Guillaume Dupaix, religieux et {utur prelat

Le relicetum est long el fort detaıille. Rappelons qu 1l date de
l’epoque OUu le cardınal Pisanı OCCUuPalt, VOo1C1 hıentöt vingt ans,le sıege abbatial de Premontre. IB} precede de quelques annees la
malencontreuse intormation abbatiale, prealable la nomınatıon
d’Embert Nivelaer.

Dans l’arenga, Doyen s’annonce pere-abbe de Heilissem
el COmMmMmMe vicaıre el << Commı1ssajre special » du Chapitre ans la
Circarıe de Floreffe. (Cette visıte {ut faıte cependant tonetion du
pOouvoir YUE possedait un pere-abbe sSUr les alsons de s  i 8)  e.
dience. Au MoOomMment de visite, kKenier Panıiss  o& etaıt prélgtde Heilissem.

Le Visıteur parle tout d’abord des observances, tehatnves otftfice
divin. IB} CONnstiate que cetl office z  est Das accompli COomMmMe doit
11 appelle prelat de Heilissem el u37 ordonne de veıiller 5{11}
SCS religieux, de les Corriger el les admonester. de les chätier S 1  D
CMn est besoin.

Le silence doit etre observe Al lieux el lemps 1mposes. Les
tautes domaine doivent etre puntes. Apres Complies, les
conventuels monteront au dortoir, ensemble. Matines, 8 descen-
dront ensemble. De meme., ils descendront ensembhle POUF 1N-
Cer Prime.

Les religieux porteront les chapes, L[OUS les Jours, de 1a Saint-Remi
a Päques. Avec l’agrement du prieur, ils on les deposer les
]JOUurs de recreation el les Jours oOu ils peuvent IMAaNsecr de la viande.

Une fois par semaine, les membres du COUven entendront 1a
ecture de 1a Regle de saınt Augustin. En qu1 CONCETNE la recep-tıon de NOVICEeES, observera les dispositions des Statuts.

Dorenavant, 11 SCTa plus admis de seculiers 4A4 X du COU-
vent. Cette prohibition au auss], et partiıculierement, POUF Ia
Saint-Martin, le Nouvel-An, 1’Epiphanie et le Carnaval.

Tous les religieux, conventuels el cures, contesseront leur
prelat, mo1ıns une fo1s V’an Les cures dresseront ous les anıs un
inventaire complet de leurs reC  es el leurs depenses.

1{1 sSera interdit prelat d’envoyer Un jeune religieux 4A4l X rTdi-
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natıons avan qu ıl connaı1sse le chant, qu 1l aıt atteınt I  DA  äge
cCanon1que el qu 1l 116 So1t suttfisamment instrult.

L’administration des bıens du cCouvent doit pas etre conftfiee
9 Lrop de PEISONNES. En Consequence, le prelat Ia donnera seul
religieux. Celuti-cı en rendra compte tOUS les aNs. Les biens,
tenant L’eglise, seront admınistres par le sacrıste. Les bhıens
relevant de l’intirmerie SETONT conties prieur. Chacun rendra
compte faıre doit En pius, le visıteur 1101ININE frere Jean
Kıgaert 4a X tonections de Ccırcateur et vestlarıus. 1{1 restera vinıtor
et remplıra t1ıdelement ce charge.

En qu1ı otftice divın proprement dit, le vısıteur
ı1mpose les observations Siul1vyvantes 19 Prime., pendant le chant du
Symbole de Athanase, 4A4U X ersets << Ssed necessarıum est ad
eiernam salutem el << Kst ergo Ifıdes rectia 2 les religieux teront
la profonde inclination, memo1lre de I Incarnation du Sauveur:
0 le versel << Christe, fil Dei 1V1 sSecra chante par les nNovices,
AVEC graviıte el enteur. ecCı est dA profond SCI15 de versel;
30 lorsque la genuflexion est prescrite, les relig1eux la feront
] eEuX ZCNOUX; A0 lorsqu ıl {aut faire 198875 inclination VvVerIrIs l’autel,
les NOviCces la feront de telle SOTrtTe leur main droite pulsse
atteindre sOUS le SCHOU ; 50 un religieux celebrant la Messe pre-

du prelat tandıs YUE celut-ei hent pres de l’autel, le prelat
termınera le contiteor par les paroles &< Indulgentiam, absolutio-
Ne » GIG 69 office divın execute avecc calme et modestie.
HON pomt AVEC V’acceleration accoutumee; (9 au  b {t@tes doubles et auX

JOUrS OUu touche les OTSUES, la prefiace de la Messe 1815 SCTa pas
interrompue, selon les dispositions des statuts diocesains, sauf
CXCUSEC legitime; 0 au commendations des ames de defunts, les
antıennes seront chantees d’apres les livres de choeur; de 10281 b  n  <o  E
le pretre celehrant PrFroNONCEFa distinetement les Oralısons atın YUE
les PEISONNCS presentes pulssent les comprendre. La ormule
employer SCa diffe&rente selon les Cas, 8 faut O1r notamment G1
les veılles des defunts ont precede OU1 NO  m} la commendation.

En :ce MOMEenNnLT, le refectoire de l’abbaye est Pas access1ble Au

religieux, jes sculpteurs alsant les stalles el les s1egeEs pPOUTr
Vl’eglise. Le visıteur ven neanNmMOINS UUuUC les prescrıiptions POUI le
retectoire sojent observees MIEUX. Au mo1ns tro1ıs fois par semaıe,
les religieux prendront leur Couvent, silence,
o’1le etaj1ent refectoire meme. Les Jours indiques cet eftet sont
le mercredi, le vendredi et le samedı].

Le prelat 018 le prieur rendront souvent Visıte au dortoir el auxX
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chambres des religieux fin de SaVvOlr COmMMent les relig1eux dor.
ment, Nn ils observent la regle, ıls possedent des instruments
018 des armes detendues.

Enfin, le visıteur invıte LOUS les religieux de Heilissem cel
ettfet, 11 faıt appel ’autorite de l’empereur, du synode diocesain.du Chapitre (‚eneral et de ul-meme observer LOutfes les dispo-S1t10Ns prIses al les Statuts de L’OÖrdre, le Chapitre General el le
present relicetum. B les invıte partıculierement observer la lettre
les preser1ıptions, CONtLENUES ans le deeret << Vineam Domini]
Sahbaoth » {} invıte le prelat faıre relıre Iirequemment, public,deeret et LOUS les deerets capıtulaires analogues. De SO cote, le
prelat de Heilissem fera de (}  — MIeEUX PO faire observer L[OUS les
pomts enumeres. E quelque religieux devraiıt OoOnirer rebelle

suJet, 11} le punıra selon CS demerites el V’enverra, S 1  1 le faut,
l’abbaye de Floreffe DOUFT etire chätie selon les dispositions du

drojit. L’interpretation et le commentaıre otticiel des pomts, COTN-
eENUS relictum. estent reserves prelat de Floreffe. Le exXie
du relictum Iu, haute VO1X el CI public, une fois Par semaıne.

Tel fut l’important relicetum JUE le prelat Doyen donna l’abbayede Heilissem.
En lisant SCS dispositions, ONn SOUvent entendu des parolesıdentiques celles JUE prononcerent auparavant les visıteurs,

voyes Par le Chapitre General. L’interregne de vingt ans Pr  €E-
montre n’avaiıt Pas entame le tonds d’idees COMMUNE: et traditio-
nelles QueE VOÖrdre V1ıvaıt depuis des s1ecles. Aussı bien, l’importantdeecret << Vineam Domuini Sabaoth » restie tOU]JOoUrS actuel.

w T’on peut s’etonner de quelque chose, c’est de O1r que Jean
Doven, prelat de orei{fe, Vicalıre du Chapitre General el des
quatre peres de V’Ordre de Premontre, impose l’observance de SCS
deerets << auctorıitatibus Cesaree Maiestatis, 5Synodı diocesane, Gapıi-turLlı Generalis el nostra » Vraiment, 4a4ura tout ans le do
maıne de la hierarchie des juridictions spirituelles
Le relictum DOUF l’abbaye de ]Vi INOVE (4550)

Pere-abhe de l’abbaye de Nıinove, le prelat de l’abbaye de Pare
nossedait le droit de visıte. Le prelat Louis vanden Berghe de

Pare fit 1TIie visıte 1556 Dans le relietum du octobre 1557
Le de relictum est Conserve auxX archives de l’abbaye d’Averbode. sectk. {}

rer. 207, tol.



1{ V alvekens, Praem.

vanden Berghe parle nolamment du << reiictum annı SUpErLOTIS
Je n al  7 Pas retrouve le eEXie de relicetum.

Le octobre 15574 vanden Berghe tınt nouvelle vısıte.
epoque, Jean de Avena, qu1ı demissionna 1567, etaıt prelat

Q Ninove. Vanden Berghe laissa relicetum tort detaille.
IB} CONsSLATIE en premiıer lieu YGUE Ia sıtuation spirıtuelle eti mate-

rielle de l’abbaye E  est PAas fort bonne. En particulier, le vısıteur
CMArqua YyuUeE V’entente enire le nrelat et les religieux n etaıt pomt
des meıilleures. { 1 prıt ONC des decisions aquss1ı nombreuse: qUE
detaillees.

IB emanda ou d’abord de reserver des locaux plus spacleuxX
l infirmerıe du COUveEnNLT. ’ ]] le fallaıt, le prelat construlraıt une
nouvelle intirmerıe agreable el salubre.

Tous les etrangers sSseront par le frere hospitalier ans un
chambre destinee cel usa  ol  S, Certaıins hötes de INAarYuE u
etre la tahle du prelat. Atın de meitre terme 4Aa X muLlti-
ples ditficultes ont le COUvenT de Ninove {tut le foyer, le prelat
reservera aussıtot chambre pOUrFr receVvolr les MI1Ss des
religleux.

Seuls le prelat, le prieur el le portier auront la clet de la porte
conventuelle.

Le proviseur le vestarıus distribueront chacun les vetements
dont 11 besoin. {Ils e prendront ofe ans ulle regıstre speclal.
Tous les ils e rendront Compte devant le prelat el euUuX rnem.-
hbres du Couvent JUE le prelat designera.

Tous les conireres, chargzes de l’administration du domaiıne. ren-
dront Compte de leur gest10n, au mo1ns unNne foı1s l’an, devant le
prelat el euxX conitreres ages. Ils NOLeron: outes les rece  es et les
depenses, le ontant du credit el du debit, les NOMs des debiteurs
el des crediteurs AaVEC le motif des dettes el du credit.

Atin de sauvegarder la bonne entien{tfe COUVvenNLT, le prelat
un grenetier lequel rendra Compte de gestion de Ia

meme manıere.
Dans les Compftes du proviseur, chapitre specıal SCra affecte

4X depenses extraordinaires determinees par les SO1NS, donnes 4UX
malades.

Le silence doit etre observe 4AUX heux el determines.
Fö portier n introduira PErFrSONNE parloir, s A 115 aVO1Tr Ia

permiss1ıon prealable du prelat 0 en l’absence de celui-ci, du
prieur.

Les _conventuels prendront par les FePAS aveé les hötes les
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aIN1S, sauftf HEIINISSION du prelat ’”absence de celu1 CI du
PFICUF

En dehors des heures des 116 DOULIA MAaNsecr 11
holire sauft dispense du prelat O en absence de celui-c1, du PFIICUL,

AÄAucun religieux 1E prendra des IecDAaS 1881 Nn acceptera boire ans
un un em1-muille autfiour de l’abbaye, saut dispense du
prelat Cette TMNesSure 181& appliquera toutetois Das la Nalson du

de Ninove
Le ouven disposera dorenavant ul CUIS1INMNIET conventuel ©

nant sO1MN de VreEDareı mps le diner el le SOUDELI
Les JOUTS des mınulıones, les conventuels auront selon les dis

pOS1L1ONS PI1ISCS Dar le prelat le PFIICUFL, les recreati0ns habituelles
Pendant longtemps le Couvent de Ninove la CouLlume, le PTEMIECF

dimanche cu Careme 103 de MAanNnser ON dıit le paın et
le se] Pareille ratıque, purement supersitieuse, o1t etire sTrıcte-
AeCH abolie

De MEME, L[OUS les extraordinaires de cCe
JuC L[OUS les < banquets » seront SsSeverement abolis.

Pendant oute la duree des L'  9 une ecture SCra taıte
Chaque dimanche preire prechera, IOUTr de ro  Je. De MEIME,

les JEUNES freres precheront chaque vendredi, LOUT de röle,
T ’heure de la collation

Tous les les conventuels assısteront Nne lecon d’Eeriture
S aınte. Les autres heures seront CONSAaCTEES 19  €  tude, SO1T la
biıbliotheque, SO1T ans les cellules particulieres.

Tous les ’ Prime OMIMMENCET heures; Vepres
heures. Cette disposition SsSCcrä observee de Päques Exaltation de

1a Croix (14 septembre) AÄpres la ete de l ’Exaltation de la
Cro01x, Prime OMn heures
Le SOUDEL INMEINCE heures. heures., ON rendra

Complies.
Dorenavant 8 sCIa plus accepte de postulant qu1ı possede

UuNne bonne formation ans Ia TFaMMAalLe el unNe formation suffisante
ans le chant

Le NOV1C12A durera pas plus une a  » saut unNne

protestatıon publique 1a salle du Chapitre.
Les el9 places ans les paro1ssCs, Ne prendront

regle generale, ans 5B unNe lieue autour de
leur abbaye de leur presbytere. Une de 13 E STavıOr
culpa PULa oute transgression ce matıere.
Les el les remettront [OUS les ans inventaire complet
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de leurs Celites el de leurs depenses. Ils l’apporteront leur prelatle dimanche Exaudi apres Päques, SOMUS peıne de subi3* Ia peıneOTaVIOr culpa pendant dix Jours.
Les Vicalres, places ans les paro1sses, recevroni leurs vetements

ei te necessalıre selon les dispositions prises Par le prelat ei le prieur.Le relictum de P’an passe n a guere ete observe, aussı ı1en pal les
conventuels que par Jes CUrEeSsS. meme ete l’objet une certaıne
opposıtıon voulue. fın YJUE, l’avenir. PEIFSONNE ne pulsse pretendrede 116 PAS connaıtre le NUu du present relictum, le exX{ie complet
} Iu CI} puhlic une fo1s Da trımestre. Pendant la semaıne, prece-dant 1a ete de Noel, le prieur remetitra copıe des tro1s derniersdeerets a chaque ecure et chaque vicaıre.

Ainsı promulgue < la salle du Chapitre de L’abbaye de Ninove,le octohre 1557 b}
Le ecteur 4a4Uura constate YJU€E le ton de OE relictum est 4ASSC severe.

N’en conchuıons toutetois pomt Ju€ }  s  4] sıtuation de l’abbaye de
Ninove etaıt partıeulierement desordonnee. Le prelat vanden Berghe,
venant d’introduire ans s PLFODIE abbaye Vl’observance entiere du
VOeReu de pauvrete, devaıt s’attaquer a certaınes observances imme-
morlales, degenerant volonthers petits eEXCESs. Les religieux de
Ninove sont arc-boutes contre les tendances novatrıces de leur
pere-abbe ? Cela na rıen d’etonnant. I1s disaient, 4A4VEOC quelque
ApPAFrEenNceE de La1son, le Vvisıteur etaıt trop mınulleux. De 10281
cote, le visıteur e tendait qu ä reintroduire {a verıtabhle obser-
Vance des VOeuUuX de relıgion. De part el d’autre, ou © partantd’un pomt de VuU€e different,. ON Ne recherchait TUeE le bien eti la
tranquillite de la VIEe conventuelle.

Le relıctum DOUT Fabbaye de Ninove (1567)
Le a01t 1561 Charles Van der Linden, prelat de Pare, tınt unNne

visıte l’abbaye de Nınove, e18! de Avena etaıt tOoUJOUFrS prelat. Le
vısıteur laissa un relictum detaille. De ]a {9)  C NOUS lahonne fortune de connaitre le CONiENU Xac de euxX visıtes tres
rapprochees,

On Ne s’etonnera guere du faıt que le relictum de Ces EuxX
visıtes so1ıt peıne different. Les dispositions, prises par vanden
Berghe, avaıent ete  R:  „ S1 nombreuses et 611 grande partıe 61 novatrıces.

Le extie complet de relictum esT COoNnserve d U X archives de l’abhbaye de Parc,VILL LB 417, fol 39-37,
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Le COUvent de Ninove devajt normalement prendre le MmMps POULS Y faıire. De son cote., Van der Linden soulıgne les pomts MIEUX
observer L’avenir, 17 precise certaıms deecrets mal interpretes OW
mal COompriıs.

1{ renouvelle ol d’abord Lordre de (}  v predecesseur de MIEUX
approprier Ou de construire 116 intirmerie.

8l renouvelle les dispositions, prises qu1 CONCETNE Paceueıil
des etrangers, rendant visıte au religieux conventuels.

rappelle Ju€E la clet de Ia conventuelle doit etre gardeeexclusivement par le prelat, le prieur el le portier. Celute1 avertira
a4uss]1tot les conireres. evanıt quelque vıisıte. Äueun religieux 1
POUFrra O1r les eirangers Ia permission prealable du prelatdu prieur. Aucun zdmis ] parler 1e dame., sauyt
presence de quelque superieur conventuel. tın de FeCevoiLr CON-
venablement les etrangers, le prelat tera termıner Au plus vite le
parloir JuUeE P’on Commence construire.

Le proviseur le vestiarıus, charge de Ia distribution des vete-
S, rendra cCompfte de SC gestion selon les dispositions, prises
COUTS de la visıte precedente. Le sacrıste el l’infirmier fteront de
meme. Ce deeret au egalement le proviseur, admiınistrateur
du domaine, et POUT le grenetier.

On observera le sılence. Atın de tacıliter ol ohservance. PCL-
sortira du cloitre avant le Chapitre, sauft perm1ssıon du

prieur. Le Chapitre tiendra sSo1t immediatement apres 1a Messe
de Beata, so1ıt apres la Messe matınale, lorsque elle-cı doit etre
chantee choeur.

Le visıteur repete les dispositions, prises par vanden Berghe,
ernant les supplementaires dehors des heures derefectoire. l’acquisition un CuiIsINIıETr specıal POUL le COuUvent, Ia
ecture pendant les FreDAS 4AU reiectoire., les du dimanche
el du vendredi, conties au pretres et Au  b jeunes freres. Ceux-cı
auront, [OUS les Jours, Nne heure d’exercice ans le chant Apr6s, ils
monteront leur cellute la bibliotheque POUT CONSAaCrTEr au
etudes. ] tel Jeune frere ?  est pas 4aSSecC exerce chant, le prıeurle maitre des NOvICcEs le fera repeter pendant plus une heure
pPar Jour.

Le visıteur repete ensuıte les deecrets de ([} predecesseur en
qui les recreations au  DE Jours de minution, la lecon quoti-dienne d’Eeriture Sainte, la duree du novıcıat et 1a protestationA Chapitre.

Atfin de preveniır oute jalousie el LOut malentendu, les CONVvVenN-
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tuels n auront plus libre 3CCES la chambre du prelat. ] P’on
TOUVEe quelque chose 1re prelat, ON chargera le prieur.
Personne rendra chez le prelat a VOLT obtenu la per
mI1ssıon du prieur.

Le mercredi, le cCouvent GCEGVTA dorenavant un plus sub-
stantiel. AÄucun la1ic servıra table A& retectoire. Le ervıice SCra
faıt pal les jJeunes ireres, a LOUT de ro  le

Entın, Van der Linden renouvelle les tro1ıs decrets, portes Dar SON

predecesseur ar rapport 4A ecures et 4 X vicalres.
Concluant son relictum, le Visıteur constate Que les relicta du

prelat vanden Berghe n ont pas ete observes COMmMmMe il le allait.
invıte le prelat, le prieur et les sSUuper1eurs conventuels MIEUX

\ plier 4U ordres de leur pere-abbe. renouvelle auss1ı Vordre
nant la ecture publique du relıictum et 1a communıicatıon du
» relatif la VIe des cures.

Le relicetum fut publie Ia salle du Chapitre Nıinove, le a0ut
1561

Le relictum DOUT le JM de Keizerbosch (1569)
Jaı cit auparavanıti YJueE le prelat d’Averbode etaıt pere-abbe du

ven des Norbertines de Keizerbosch.
plusieurs reprises, El f1t de O11 droit de visıte CM ecrıvant

des ettres, valant relietum visıtationıs.
Voiec1 6EI1ICOTE pareılle lettre, eecrıte pPar Gilles Heyns, prelatd’Averbode. La mınute orıginale LrOUve Au  DA Archives d’Averbode.

SE S rcS 16, tal 96-97, regıstre intitule << Cartarıus Abbatis
Septimus

Dese ordonnantie selen der proest, de priorınNNE, supprioriınneende LZemMY CoOoNvent van Keyserbosch onderhouden ende Nae-
volghen

Inden yersten dat Z goeden ende geirouwen portier setten
zullen, die die poerlte O1r teghen de kercke gesloten zal ouden
ende als eerbare lieden cloppen, dat 7a | hy den proest oft den
medesusteren condighen ende oirloff aliraff halen Cer hy die lieden
mach inne laeten, gelyck 4A40 XX]° XV1]? Novembris by raede van
eerlycken hoefflieden ende vrienden geordineert ende overdraghen
Was, aer aff hier brieven tOot kverbode ZYyN

1) Le exte complet de relictum est CoOnserve aux ‘archives de l’abbaye’ de Parc,
VIL ß  D 4 C tol 27028
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Ten anderen de deure inde kercke. die naes den choer stia€e
inden pant te SaCh, salmen mel steenen toemeisen, ende die ander
deure die achterwaerts sta  9 salmen gesloten houden met C6NEIN

dobbelen slote, OM dwerlick volck vuyt sluytene; dairatti NYC
mandıt slotel hebben C aa} dan den proest, de proırınne ende de
COsStersse oft CCIl ander die de proest ende tconvent Aet toe ordi-
nNneren selen.

Ten erden sa| de proest ONSEC medesusters des Jaers
ececNs moghen oirloft „CVCN OM hon alders ende naeste maghen te
visıterene mel eerharen geselschap ende dat {Naer iWE oft drye weken
lanck, ter LOe dat Z tot eCcNEeN zaligher leven bekeert zullen
wordden. Mer de priıorinne aa ] on CSCECNCH oırlott moghen
gheven buyten der bıinnen poerien te > al waer dat de Droest
absent WAacer, dwelck de prioers ın de Mahns cloesters nyel oen
moghen.

Ten vierden sullen B in hon vrienden oft
gasten laeten COMEeEN och logeren OM aer te blyven slapen, ten

by weie ende speciaelen irlot+t vanden proest, verbiedende opde
peNC vanden banne dat Z metiten Mans, geestelycke oft weerlycke,
des avonts nyel e sullen blyven des ZOMEeTS 1Nac neghen ende
des wınters Nae acht u  9 want Z gelyck allen schuldich ZVY11
Nnae Compleet silentium te houden.

Ten vyiiten, wan Z vuytwendich > gelyck werlycke VIOUWEN,
sO€ versuecken elck Van hon, dat Lı schapelyryzen draghen, thaer
atfscheren ende 1a6 de Statuten Van Orden leven, die vuyt
den heylighen Evangelıe SCHOMICH ZVN, seggende Ju  um

est ei leve, sed 1abolo SraMV' el damnabile. nel
doen alzoo elck van hon inder professien geloeit heeft; anders
stellen Z aer sielen in eenen periculosen St32€ die verdoe-
MICH, gelyck hon voirtvts genoch geseyt ende voergeleert 15.

Ten zesten ordineren dat die proest oft ZyN substituyt dobbel
portie E1 hebben inde annıversarıes ende jaergetyden daeraff hy
de Misse moet celebreren, gelyck dat inde andere cloesters Va  m

ONSSeN Orden gemeynelyck geobserveert wordt.
Ten zevenden eest dat de proest, die ONSSE relig10€es 1S, en1ıge

particulıer geloeften sonder ONSSECN W  N, oirloft ende auctorıteyt
tot Keyserbosch heeft moeten doen, het Z VOerLr notarıs ende
e} oft anderssıns, dat hy de geloentien teloester gaende oft de
sluyse vanden keyser oft enighe andere structuren den convent

alleen aengaende ZYNCN COST soude. moeten FrEDArICICN, aeraff
absolveren hem ter LVL toe dat Van dyer abusien hat geIN-
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formeert zullen ZAY, die geloeft WäaeserTr onredelyck ende ongoddelyck,ende het Wäaer schande ende onbehoerlyck dat de proest en onder-
saeien, die hem bevoelen ZY1, onderdanich ende subiect soude
moeftlen yl

Comme ()[] predecesseur Gerard vander caelit, Jle prelat Heynsmontre dans lettre pere-abbe energ1ique et comprehensif.Certains monasteres de femmes, 1en plus YJUE les Couvents
d’hommes, tardajent nier le << Ju  o  um » des observances
reiigieuse. H faurt SUTFIOU aınsı dans certaıns monasteres de fem
[NES QU COM Me Keizerhbosch On avaıt accepte Lrop de
Jeunes tilles de amiılle nobhle. Cependant, Heyns les rappelleLordre H cede mMomentanement devanıt leurs traditions et leurs
154 SES contraıres. Mais 8l revendique le respect entier de SOn
autorıte.

ans le SAaVO1LT peut-etre, l prepare deja te recalcıtrant
] des INeESUTES plus radicales JUE sn SUCCGESSCUFT, Mathias Valen
EynsS, sScräaä amene prendre C111 emps
Les abbayes de la Frise.

Au til des Jours, 11 posaıt,. A} c€e epoque, des questions lcoutes
nouvelles, relatives alıX droits el A4U > prerogatıves de certaıns peres-abhes Pareille question POSa notlamment 4al} Pays-Bas. Detajl-
lons-Ia quelque ‚peu. Je eEst partıculierement representative POULIa V1ie religieuse el la vVv1ıe politique des ancıennNes dix-sept pProVinces.

Le ro1 Philippe 11, le saıt, venaıt d’érigér les NOoOUveau
eveches. En qu1 la dotation de CCS NOUVEAUI eveches,le rO1 avalt ımagıne de systeme Mmalencontreux €es incorporationsde certames abbayes € tels s1eZES ePISCOPAUX, De la » l’abbayepremontree de W ittewierum fut incorporee au s1eg€ episcopal de
Groningue; Cce de Marıengaard Au s1egE epıscopal de Leeuwarden.
L/’abbe de Mariengaard etant pere-abbe de plusieurs maısons pre-montrees Frise, disparition posaıt certaınes questions jJurdiques importantes. De -1018! cote, l’abbaye de Mariengaard qavaıt
ete fondee par celle de Steinfeld. L’abbaye de Wittewierum avaıtcelle de Premontre e  C  me CoOoMmMmMmMe abbaye-mere. Parmı1 les maısonsirisonnes, reconnaissant l’abbaye de Mariengaard ComMme abbaye-mere, celle de Lidlum etaıt Ia principale. Jean Geelmuden, abbhe de
Lidlum, voulut Savo1r 3 quo1 la disparition de l’abbaye de Marıen-
gaard, l’engageait V1IS-A-VIS de l’abbaye de Steinfeld Le Juim
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571 11 EeCTIVIL prelat de Steinteld Jacques an Panhuvsen
11Cc lettre. valant document

Geelmuden Tace LOut abord un tableau decourageant de Ia
sıtuatıon des abbayes remonirees S1EULEPES ans (  a VO1S1NASE.
E abbaye de Lidlum dit-ıl est restee present

malheur de tant autres AmneNne ]a question de SAaVOlr
comment la destruction abbayes Vıyantes AT eife possible ce
quest1ion, (Geelmuden TOUVE E de LCDONSC Nous 11
de bıen Z& OUuS reprocher, dit-il Recemment CNCOIC, lorsque
Thomas de Ham VIis1{La1 NOos abbayes au du Chapitre (‚eneral

Iu1 prete obeissance Nous eECu selon notre eial
kit CH depit de tOout cela, ON SUPPLHNC 105 En agıssan de la
sorte, sauvegarde s ] 1en {[OUS les aspects Juridiques GJUC oute

1L10N est inoperante
I8 quelques % CONLINUE Geeimuden, Philippe 11 < notire

CcE et catholique » OUS CHNVOYC euxX NOUVECAUX CVEYUCS
5 un euxX eial 101 Me de Groningue {17 rendit notire
abbaye de Wittewlierum. << i} aconta les histoires ei les DrOME€SSES
les plus SAaUSIECNUC enlever la Talson prelat » il Sa
les religieux Dar les plus grandes PrOMESSES et leur rendit Ia
liberte d’alleı ils le voulajent La dessus, 11 demolit la
abbatiale el oute L’abbaye Gelu de Leeuwarden He prend Das
AVOCC de desinvalture 8 entre A l’abbaye primatiale de
Marıengaard; 1l congedie le prelat; il le prelat et les
religieux POUFTL en faire les chanoıines de SOR chapitre Du COUD, ON

me les proprıetes de abbaye Vencan. On vend les cloches ei les
hbätiments SaCcCrıIes. La dıisparıtion du prelat de Mariengaard DOSC des
quest10Ns juridiques angoı1ssantes L’eveque de Leeuwarden veu
tout simplement placer sO1LS juridiction LOutfes les 11a ısons reh-
SICUSCS, relevant auparavant de l’abbaye de Mariengaard. L’&veque
de Groningue medite un atitentia semblable contre les prı
vileges de notire Ordre

e oment est VCNU, deeclare Geelmuden les premontres
doivent defendre CUX mMemes Ils doivent DOUVO11 CN appeler
Pautorite un abbe el abhbe de Steinteld
est ”’homme tout indique pO cela Depuis 1a disparition du prelat
de Mariengaard est hıuz que revıennent toutes les prerogatıves
el [OUS les devoirs de 1a paternıte Au demeurant i} faut CNCOTE

Le exte complet de ce lettre etfe pubhliee par Huco Ordinis Prae-
monstratensıs Annales, 11 col Nancy, 4}737
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YJuE pere-abbe fasse representer “ {1]1 place pal mandataire,
eificacement arme de DOUVOLFS spirıtuels. Geelmuden suggere oncC
]a nomınatıon d’um visıteur local Ce Visiıteur veıillera 1908 outes les
MmMa1sons, COMMe representant du pere-abbe. Partout, 8l fera
ACCOMPASNET d’un contrere Savanıtı et experımente lequel iu servıra
de notaıre. 11 fera le releve complet de LOUS les drolts dont Jou1lssent
CI1COTE les MmMalsons premontrees G Frıise el au  . Ommelanden. {{
veıllera qJueE PEISONNE atteınte Ces droits. quels
qu ils sojent.

D’autre part, 8l faut PAs oublier JUE "abbaye de Mariengaard
iransmıs LOUS SCS droits chapitre de eeuwarden. {1 sembilie

exclhu YuE certaınes prerogatıves, lesquelles sont l’apanage exclusıt
d’un Ordre religieux, pulssent PASSCI un chapitre de chanoines.
] Jamais L’eveque de Leeuwarden imagıne de faire EXGFGCT les
ancıens droits de Mariengaard pat SCS doyens et SsON oiticlal, 1} faut
UUE V’Ordre de Premontre dejoue pareille AaNOECEUVTE 1{ seraıt, Dar
consequent, utile de Lransmelire les droits de Mariengaard Ia
malson religieuse qu]1 fut tille aınee a l’abbaye de Lidlum.

eelduden ermıne lettre en invıtant le prelat de Steinteld ]
prendre quss1ıtöt les INCSULES necessalres I8 u33 ehnvole lettre patrl’entremise de 10)  H religieux, le savant CONNU, ıbrand Leo Cehr-ei
donnera V’ahbbe de Steinteld toutes les explications et L[OUS les
rense1gnements UJUuUC celut-e1 pourraıt desirer.

Jacques van Panhuysen, prelat de Steinfteld, repondiıt ‘au$sitöt.] reponse ate notammen du 15 Jum 1571 }
Remarquons LOUL de suıte JUE ce reponse fut dressee selon le

formulaire offiejel ont tout pere-abbe disposait POUF les grandes
0CCas]lons. Panhuysen s’intitule notamment << pere-abbe des 1NonNna-
steres de Frise occidentale, de la region de Groningue el de Ia
Frise orjentale

ans Lrop s’arreter au a nle: lamentons Sur l’intortune quı
a Irappe telles grandes a1sOonNs religieuses, le pere-abbe arrıve
immediatement prendre les YJueE requlert la sıtuation.

H a; dit-il, apprıs AVCC ouleur YUE les prelats el les religieux
n observent HAS les Statuts COmMMe 1} le faudraiıt. Votre province
n organise pas de Chapitre. On N y faıt pas de visıtes Canon1ques.On neglige par Consequent OUSs les MOYECNS efficaces OUur maıntenir
la bonne discipline efi pPOUFr defendre contre les ingerences des

Le exte partiel de cCe reponse ete Sahlie LOLd., tol. 56-58; le exitie complet
UuVe LOid.,, _ col 326-330
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eveques. De - 10) cote, Panhuysen veu prendre SCS responsabilites.
1 doit les prendre d’ailleurs V1IS-A-VIS de l ’autorite centrale de
V’OÖrdre qu1 ’a invest1i de SON mandat de pere-abbe.

L’abbaye de Marie&ngaard ayant ete secularisee, Panhuysen
declare UE us les droits YUueE possedait abbaye meTre-
abbaye ız sont devolus. H est oanc le veritable pere-abbe de toutes
les malsons, dependant Jusqu’ä present de l’abbaye de Mariengaard.
Toute{ois, les grandes distances Iuz permetient pomt de prendre
garde de CS ma1sons, 11 devraiıt el voudraıt le ftaıre. {} dele
QUC ONnNC SCS POUVOILFS Jean Geelmuden, prelat de Lidlum, DOUT
oOufe la paternite des monasteres de Frise occidentale, des Omme-
anden el de Frise orjentale. En plus, Geelmuden SsSera le comm1s-
salre el visıteur de toOutes CESs 41s0O0nNs. Par consequent, il devra
INMENEC quss1tot 138813 ournee de vısıtes. cet e  el 1{ prendra
COM adjoint ®Ol confirere Siıbrand Leo Au de Ces visıtes,
GCeelmuden s’efforcera de remeltfre honneur toutfes les anc]ıennes
observances religieuses, et particulierement celles qu1 ONL, de ol
(eMpS, ete considerees primordiales.

En qu1l COMNCEINEC ordre du Jour Sulvre ans les visıtes,
Geelmuden s’inspirera des Statuts. l’approche du visıteur, ON

sonnera 1a cloche On chantera ’hymne Ven! Creator. Le visıteur
ajoutera le verselt et L’oraıson Deus qu1 corda. 11 rendra ensulte

1a aalle du chapıtre el PrFrONONCEFra une allocution tera PTFONORN-
cCer celle-eci Dal SOM adjoint. 0OCCasıon, :E} soulignera qu’il
est enNu SUrtiout POUL pacifier les dıfferends, S 1 d, et les mesen-
tentes entre les membres de la communaute. Puis, 11 donnera ecture
de SCS ettres de nomınatıon. Apres cela, i} retirera VECC le prelat,
le priıeur et le proviseur el fera remettre les livres des comptes.
11 examınera CEeUX-C1 avec grande attention et chargera Son adjoint

wd’en dresser compte-rendu {fidele. 11 s’acquittera de SCS fonctions
AVeEeC So1n accompli. De la sorte, outes les a1sons devront etre
Vvisıtees [OUsSs les A1lls. Quant l’abbaye de Lidlum, elle SCra visıtee
annuellement par les prelats de Dokkum et de Merne. Somme oufte.
(;eelmuden pOUITA comporter partout et tOUJOUrS le tonde
de POUVOLTS du prelat de Steintield Celui-e1 reserve pourlant
[OUS les droits traditionnels du pere-abbe.

Et a1lnsı les monasteres de 1a Frise resterent pomt {rustres
du so1n el de la solliceıtude YUC LOUT pere-abbe devaıt de porter
V1S-A-VIS des abbayes de SOI obedience.

(& sulvre) Em VALVEKENS‚ Praem.
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TROISIEME PARTIE

].J  BBE-GENE  Ar JEAN DESPRUETS (1573-1596)
Apres la mMoOrt du cardınal Hyp01ite d’Este, le pPape Gregoire XIH

n hesita Pas meltre l’abbaye el L’Ördre de Premontre Aau maıns
d’un religieux. Par provisıon apostolique, l 101INMAa abbe-gzeneralJean Despruets, profes de l’abbaye premontree de Saint-Jean-deCastelle (Gascogne) el doecteur CMn Sorbonne. Au d’un tecond
el entrep renant abbatıat d’environ vingt-cinq ans, Despruets s’attacha
TE 10}  — vieıl Ordre piıed d’oeuvre les
Nous examınerons OUuUr tour l’activite des congregatıions indepen-dantes, et l’activite personnelle au General.
Apres, OÖOUS etudierons le roöle des vicaires de Despruets, Celui-eci

aımaıt notamment de s’entourer de collaborateus choisis, auxquels8 laissait uNe grande latıtude d’action.
Entin OUs rechercherons quel {fut le ro  Te des peres-abbes.



PREMIER CHAPITRE

Les Gongregatıons independantes.
Aux Pays-Bas et EKspagne, OUS l’avons V les autorıtes royale

el pontificale qvalent er1ge des congregations independantes d’ab
bayes premontrees. Au LOUL premıer debut de carrıere, le (General
Despruets vıt momentanement exclu de euX groupements d’ab
bayes particulierement {$lorissantes.

Entretemps, les dirıgeants des euxX congregations independantes
s’acquittalent cCoNscCIiENCIEUSEmMeENtT de leurs ftonctions de visıteurs. On

le rappelle, Guillaume Dupaıx, prelat de Flore{ife, etaıt devenu
le chef des abbayes premontrees neerlandaıses. En Espagne, le prelat
triennal de l’abbaye de Retuerta portait le tıtre de provincial.

Examiıinons particulierement ’attitude du chef des abbayes neer-
landaises. Le provıncılal d’Espagne dependait, eM C moment CNCOLIC,
de ”autorite directe du NONCE apostolique Ormaneto. IB faudrait al-
tendre la morTrt de celut-e1ı POUF VOol1r reprendre les abbayes premon-
trees quelque ıberte d’aetion.

Aux termes du Chapiıtre natıonal neerlandais, tenu “abbaye de
Pare fevrier 1572 Dupaıx devaıt faire la vıisıte de toutes les
abbayes de SONMN obedience.

Le Vvisıteur miıt ’oeuvre AVECC le meiılleur des 7zeles. En reg  le
generale, ’attitude des abbayes premontrees Au  DE Pays-Bas etaıt tort
bonne. Le sentiment de Sa volr unıes ans Ia meme communaute
nationale, ne pouvaıt YJueE rendre CES abbayes ENCOTE plus pretes
preter Voreille 4AU.  b suZgEst10NSs UE leur feraıt leur PIODIE vıisıteur.

Dupaix MMENCAa tournee debut de 1575; SInon 4572
Dans 17  etat actuel de 110 recherches. n avons pas retrouve
TAaCce ans chacune des abbayes. out semble cependant indiquer qUE
tOoutfes les ma1sons, rangees AaU. cotes du Chapitre natıonal de }572;
sınon les autres, Ont etfectivement ete visıtees.
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{ est LOut d’abord certaın YUC Dupaix {1t Ia visıte canon1ıque de
L’abbaye de Saınt-Michel d’Anvers. Le date e  est pas. ındıiquee.
ce epOoque, Guillaume Greve etaıt prelat Saınt-Michel. On
rappelle GUE Greve etaıt ’un des GF de Dupaıx ans la dı
rection des abbayes independantes. En faısant 1a visıte Saınt-
Michel, Dupaix {1t ACCOMPASNETC du prelat de Pare: Charles Van
der Linden.

Jusqu’ä present, 6 1a3 PAaAS retirouve le relictum de ce vlisıte. En
LtOut et DPOUTL LOUL, s< VOIS JuUE les Visıteurs fırent demissionner
le prieur claustral et le remplacerent pPar Denis Feyten, ancıen priıeur
el recemment CNCOTE prevot des Norbertines Zoetendael CIl Le
lande

Le avrıl E3 03, Dupaix etaıt l’abbaye de Vicoigne.
Je n al Pas retrouve le relichım de ce vısıte. Le avrı I543;

Dupaix ecrıt, << monaster10 Viconiensı ' prelat de l’abbaye de
Dommartın qu 11 viısıtera SON abbaye les H.20 avrıl. IB ecrıt << In
iunctum prevıleglia nobis est ut visıtationıs OCCasıone singulorum.
monaster1iorum previlegıa el previlegiorum tiıtulos per indicem exhi1-
erl CUFCMUS. Vestrum ıtaque erıt CUIaTrTe ut tıtuli describantur,
nobis tradetis » <) On le voıt, le chef des abbayes independantes Ia1s-
saıt CEes abbayes bıen MO1Ns d’independance YueE les Generaux de
Premontre n avalent U’habitude de le faıre.

Du avrıl 1573.: Dupaix ons Ia visıte de l’abbaye de
Dommartıin. Nous reviendrons qussıtot.

Le ma1l, le visıteur etaıt l’abbaye de ITronchiennes. { etaıt
accompagne d’Olivier Bochagen, prelat de l’abbaye de Chäteau-
Dieu 6 Mortagne.

Je n’aı Pas retrouve le relicetum de o visıte. Jusqu’ä present,
JE n al trouve sujet qu une note du < Chronicon Irunchiniense »
{ est dit YUC, le mal 1573, Dupaıx, &< PEr Belgium Omne refor-
Matior generalıs » arrıva Tronchiennes compagnıe du prelat de
Chäteau-Dieu. Ils quıtterent le ma1l, apres QaVO1T publie le relictum.
Le Chronicon ajoute QUE le prelat de ITronchiennes, Lievin Baes,
oratifia chaque visıteur d’une argent, une valeur de

lorins SOUS

Voir a sujet Inon etude De Sint-Michielsabdij Le Antwerpen vDan 1564 ol 1596
ans Analecta Praemonstratensia, E 1925, 258 el IO article DE Chapitre national
neerlandats de 1572, publie LO1d., VI, 1930, 87

Une cople de ce lettre est CoONservee AU.  De Archives generales du Royaume
Bruxelles, Audience, reg, 905, fol 146 Voir aussı INnon article 877

Chronicon Trunchiniense, publie 658
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En mal ö73., Dupaix visıta l’abbaye de Dielegem. Cette {01s, 8
f1t ACCOMPASNET du prelat de Nınove, Michel Vanmaegle.

En Croljre les reise1gnements, donnes par \ ıniormation, {aıte 6N
1574, vıisıte eut lieu le lendemain de Ia Pentecöte. Les visıteurs
trouverent L’abbaye ans uULle sıtuation finanecijere tres detavorable.
(C.ontre la volonte du prelat, Arnould Mahieu. Dupaix contia l’admi-
nıstration du temporel au priıeur conventuel, Henr:ı Moeyensoen
Le relictum ’abbaye de Dommaurtin.

Dans DE,  etat present de 110 recherches, N avons retrouve qu ’unseu]|} relietum complet datant de L’epoque Ou Dupaıx etaıt le chef de
la congregatıon independante des abbayes premontrees 4au Pays-Bas.Encore a1l-je trouve le exie de relicetum ans les dossiers du SOU-
vernement-general, CONsServes 4AaUX archives generales du KRoyaumeBruxelles. Dans les salles ”’archives des abbayes elles-memes., 4auUuCUunN
relicetum complet HS semble aVOIT ete Conserve pO la posterıte.Äuss1ı bien, le relietum POUF Dommartin 1NOUS indiquera Ll’atmosphereans laquelle les visıtes de Dupaix S firent.

Dommartin, Ia Comportement des religieux el du prelat etaıt
emen dıifferent de celu1 CceEs autres abbayes. Situee S{iLEr les contins
de ”’Artois et de Ia France, l’abbaye de Dommartin s’etalt ressentie
plus JUE LOute autre des longues hostilites entre la France et les
Pays-Bas. I=e prelat, Davıd du Bus, Irancais de nationalite, Par-venaıt pPas jien s’entendre AVEC s  b COU vent, compose majeurepartıe de suJjets neerlandais. En plus, les dernlieres hostilıtes, SU1LVIES
d’irruptions de protestanis, avaıjent tort maltraite l’abbaye. Celle-ecietaıt fort auvals etat Elle fut nolammen mise sS\AaC, Plusieurs
bäatiments furent incendies.

Ea vıisıte de Dupaix place precısement oment partıculiere-
ment malencontreux.

Dans l’arenga de SO  — relictum, Dupaix presente AVEC SCS tıtres
Al grand complet 8l est notamment prelat de KFloreffe << neecnon
omnı1um monaster1i0rum Ordinis Premonstratensis sub Catholice
Regie Maiestatis ditione in Belgio ex1istent1um per Capıtulum Gene-
rale eiusdem ÖOrdinis in monaster10 Parcensi Lovanıım
celebratum CuUumM plenitudine potestatisl COMMISSAaT1us, visıtator

Voir les actes de Linformation du jJanvier 1574, au X Archives gen. du RoyaumeBruxelles, Audience, rCcS. 902, tol. A, Vaoir auss]ı INnon article, Coy &7,



122Les Vısıtes C anoniques
reformator generalis datus et deputatus » Avec eL0)  — confrere, le
prelat de Chaäateau Dieu, 8l est presente “abbaye de Dommartın
afın entreprendre Ia VIisS1ıte CaNOoN1YUE H faıt le LIOUT des atı-
men(ts, DOUL 1a plupart incendies H Constiatie JUE le monas  are
eialı AS5SC27Z bıen admiıinistre IB cependant LTrOUVE de nombreux pOo1NTs
OU le a1sser alleı affırme Lrop

out abord, il 1L YUC l’abbaye de Dommartın accepte el ob
les dispositions, DPIISCS par le Chapitre national, enu Parce

en tevrıer ET cel e  eb 8l promulgue officıellement, les deerets
capitulaires 11 invıte ensulte le prelat le PLICUL le SOUS-PTIIEUF el
L[OUS les autires religieux contformer eftectivement leu1 conduite
C6s deecreis

1{1 leu1 rappelle ENSU1LLE cComment office choral doit eire eXecCcute.
8! doit nolammen eire faıt de u11l et de JOUL AVEC gravıle, NVG6

calme el observant les DAaUsSES
Les 15 Messes COUuLumMIleres doivent etre chantees LOUS les OULS.
cel effet le prelat 6CCEVLAa des postulants plus nombreux IB} sCLIä

Aalıısı CIl AFEG de faire chanteı les Messes et de jen EeXeCcCulier
”’ottice divinm E prelat du Bus avVal effet fort neglige le GCTIU-

ement de INa 1ı1sol Auparavant ON eial UuNne vingtlaıne Actuel
lement OM I1 e{ial plus JUC s} X sept

Le prelat tera le EG taıre reconstrulLre 4UusSsS1L0 le
dortoir, le cloitre ei les locaux indispensable Ia VIe conventuelle.
Par le taıt 2  9 le Couvent SCra MeSUuTe de H1416 HX: observer Ia
discipline monastıque, de INJIEUX pralıquer le silence 4A hieux et
emps determines et de faıire u16 ecture refectoire, pendant ouftfe
la duree des O

Le prelat NOoMMeETra un ma1lıtre des Celur donnera,
chaque ]JO  9 lecon.

En parlant les teront exclusivement u  F} de Ia langue
latine

Tous les ans, les CULES et les recCteurs eglises confesseront
leur prelat declareront le taıre {Ils le feront ıo0lanmı-.

ment eIs 1a ete de Saınt Augustin. ce % ils u11 remelt-
Ton ’inventaire complet de toutes leurs receites et leurs
depenses.

Le prelat nera un PFrOVISCUL. Gelur remetltra au  bd religieuX,
HON de l’argent, Mals des vetements, des chaussures ei LOUS autres
objets NecCESSal

Le prelat prendra aussıtot des es DOUT eloigner de l’eglise
les pP18CONS voltigeant autour des autels, construssant leurs nıds el
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genant les religieux ans leurs exercices de piete. Une eglise est
lieu d’oraison. HON Ne voliere.

Le tres saınt Sacrement est conserve L ’eglıse SsSanmns lampe nı
umıilere. Dorenavant, allumera unNne lampe O une chandelle de
C1re de Su1f.

Les disposıitions, prıses ans le préseht relictum, seront Iues
public uU1le fo1s pPar mMOoO1s. Les deerets du Chapitre natıona|l le seront
une fo1s par quınzaıne

11 est regrettable JUE le seu| relictum., provenant de la ournee de
Guillaume Dupaix, unle abbaye devastee el PaUVTIeE.,AJoutons JUE l’abbaye de Dommartın etaıt ENCOrEeE ule maılson OUu le
prelat avaıt, sembIle-t-il, mal administre par d  epıt Conire SCS reli-
Q1eUX neerlandais. Aussı bıen, relicetum est rempli d’admonesta-
t10Ns cConire le prelat. Avant toute autire chose, il dont s’attacher
Te flot uNe maılson, Dar OUu la tourmente novatrıce des protestants de Mortagne et le miserable laisser-aller d’un prelat depiteavajıjent passe.

Tavers Lout cela, le relı1ıctum rattache toutefo1s au idees JUEles Visiıteurs de Premontre ONtT prönees depuis le dehbut du s1ecle.
Les tıtres du visıteur peuvent etre plus ronflants 038 MI1eUX adaptes
dUX eX1iZzeNCES natıonalistes, le cContenu objeetif des visıtes resté le
meme.

Pour TE SOl obedience es abhes des fıeres malsons
neerlandaises, Despruets devraiıt faire appel A4UCUunNe idee OUl-velle PU1SqU aucune 1d  ee nouvelle n avaıt trouve 1038] eXpression dansla nouvelle congregatıon independante.

H Iu3 faudraıt seulement quelque diplomatie. quelque termeteaUss]. { Iu1 faudraıt urtout l’ascendant d’un homme qu1 saıt
qu 1l VEUL: qu1 recherche nullement so1-meme et qu1ı restie l’expo-sant el V’expression une forte eti viıvıliante tradition.

1) Une copıe contemporaine de Relictum de Dupaix, « reiormator generalis » nomme
DPar le « Chapitre General » de Parc, donne l’abbaye de Dommartin, LrOouve auxrch gen du Royaume Bruxelles, Audience, Enquetes eccles., ICS 905, tol. 283 P
285



CHAPITRE
La cfavıte personnelle de Despruets.

Nomme abbe-general, decembre 1572 par provisıon aposto-
l1que, Despruets ur attendre Jusqu en Juın 1573 avan de rTeCcevoILTr
SCs hbulles offiejelles. Sson installatıon eut lieu le SE Juim 1573 ]
prise du pPOUVOILF date de la meme Journee. H presida SOIl premier
Chapitre General, Premontre meme, le mal 1574 el Jours C111-
vanits. Ia meme 0CCasıon, 8l preta obeıssance Chapıtre

Devenu prelat une Ma1son, particulierement maltraitee par la
longue admıniıistration des commendataiıres, Despruets TO1LVAa

guere loccasıon de metitre qussıtot 2008 longs voyages de vısıtes.
Chez lu1. Premontre, 1} etaıt de]jäa surcharge de besogne. Puis, 8l
allait attendre 1a fın du premı1er Chapıtre el Iu1 preter prealablement
obeissance avan UE de produire ans les abbayes pPO EXETIrCELr

le droit de visıte. Juridiquement, Despruets etaıt invest1 de LOUS SC5

droiits depu1s le momen de so  am installation. La prudence Iu1 conseil-
laıt de 11Cc Das s’imposer Lrop ıte auX autires La reserve etaıt par
tieulierement indiquee V1iS-A-VIS des pulssantes abbayes etrangeres.
Despruets n etaıt- ıl PAas, une nouvelle {01s, General, nomme pPar le
papc el 18(6)  ‚un directement eiIu pat le Couvent de Premontre? Les
abbayes etrangeres, 1gnorantes du {aıt YJUC le couvent de Premontre
avaıt insıste, ditferentes repriıses, atın qJUE le pa JUE
Despruets, pouvalent ontrer reilives V1IS-A-VIS de la nouvelle
« creature » de la ( urıe roma1ıne. Enfin. el SUrLOUL, tels STOU.DES
d’abbayes etajent devenus independants, AVOCC V ’assentiment du Saınt
Siege, Par privilege special SUr l’application duquel le TO1

Voir Les Chapıtres GenerauxX de P’PAbbe-General ean Despruelts desquels j al publie
les texies ans Änalecta Praemqnstratensia. XVI, 1940,
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d’Espagne veıllaıt AVEC un SO1N Jaloux elles avalent ete US-Talıtes L’obedience de Premontre.

Assez eXxperımente DO s imposer Ia prudence el la rTeserve N1-tiales. Despruets n etaıt toutefois PAaSs homme alsser raıner leschoses. Äuss] bien, LOUt semblant plier la sıtualion nouvelle,il prıt aussıtot les devants
L’avenir.

atın de sauvegarder [OUS CS droits DOUT

Dupaix avaıt ete Iu, pPar le truchement d’un bref pontifical, hefdes abbayes neerlandaises s aiffairait, V’ailleurs AVEC le meiıilleurdes zeles et CA conformite entiere A4VCC les traditio{1S seculaires del ’Ordre, entreprendre pariout 1888715 visıte cCanoniYJUEC Despruetsne fit semblant de rıen. 11 111e reclama pomt Mais quelques Jourspeıne apres prıse du pOoUVvoOoIr, le Juın 157 notamment, 11
CHNVOYa Dupaix des elitres officielles, le creant VICalre du NOUGeneral Juridiquement, Dupaix redevenait alnsı subordonne de
sn General. Pendant quelque Lemps, semble-t-il, Dupaix fit37 rıen n avait change. On qu 11 sembla ZNOTErT, durant desMO1s, Ia nouvelle sıtuatıion Juridique 4) Mais, LOout s’arrangeraitSOoON heure.

Despruets allaıt nNnotlamment CO sSC$s tournees de vıisıte ansles abbayes des Pays-Bas. {es predecesseurs, les abbes-generaux duse1z1eEmMe sıecle, avalent ailleurs {taıt de meme.Au Chapitre General de 1574 1} avaıt
t10NS, PrIsSESs les CO  mm}

aıt AaPProuver les disposi-
gregations independantes desPays-Bas et d’Espagne SOUS obedience du General Ice Chapitredeclara d’accord AVCC la NOmınation du prelat de Ketuerta COomMMevisıteur de la Circarıie ’Espagne, tOut reservant l’abbe-zeneralle droit de faıre ]uı1-me la Visite Canon1ıque quand bon Iu1 SCMN)-blerait La nNnomımatıion du prelat Dupaix 181 tut pPaSs approuveetelle quelle. Despruets avaıt somme le prelats neerlandais d’assisterChapitre. Ils n availjent pPas bei Le Chapitre les somma desoumettre et les HMIENACAa de peınes cclesiastiques ?) Entın, POUTLbien INaFrqueEer UE le General etaıt fermement resolu d’aller del’avant, le Chapitre NOomMmMaAa Desprueis visıteur des CIrcaries deFrance, de Normandie, de Bourgogne„ de Pıcardıe, de Lorraine, deFloreffe, de Brabant, de Flandre et de Frise. Thomas de Ham, prelat

VYCS de Le{ffe, de eCau-de Lavaldieu, fut nomme visıteur des abba

Voir MmMon artıcle Le Chapitre natıonal neerlandais de FÖTZ., Cos 101Voir Les Chapitres Generaux de Abbe-General Jean Despruets,Ibid., p G=C
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repart, de Heilissem, de Houtem-saint-Gerlach el de em Antoine
Perchet {u+t nomme Vvisıteur des abbayes de S5avoije. de 5ouabe el de
Bourgogne, POUL auftfant, JUC Despruets visıteralt PAS celles-e]1.
Enfin Jean de Capdequi, prelat de Saint-Jean-de-Castelle, {ut nomme
vıisıteur des abbayes de Gascogne 9) Auparavant, Martın Bourlier,
religieux de Jandeures et prieur du College des Premontres Parıs,
avaıt ete charge de la visite Canon1que de l’abbaye de 1’]He-Dieu ou
plusieurs religieux aqayvalent resiste 4ULX ordonnances de Despruets 0)Mais, un Chapitre General, ol 8l portant des deerets parfaite-
MentT legitimes, HG pouvaıt autorıser 1858 visıteur aVO1T 3CCES au
Pays de la COUroNNEe d’Espagne. Despruets savaıt noLlammen YUE,depuis des annees, les sOouveraıns d’Espagne avalent etendu L’acces
de leurs PaYs tOout superieur etranger. Aussıi bıen, e voulant poımtperdre de emps, 11 avalıt envoye rol Philippe H FEB lettre partıcu-lierement eloquente atın d’obtenir L’autorisation de rendre 4alLX
Pays-Bas. GCette lettre fut eNvoyee de Premontre, le novembre
4E quelques mo1s peıne apres L installation du General
el Sal demi-annee avant le Chapitre de S74

Redigee habilıte Consommee e} Nne entiere Iranchise,lettre merıte d’  etre  X Iue AVEC attention.
Despruets s’adresse < potentissımo Philıppo, Hispaniıarum Keg1catholieco D et I3 souhaıte << salutem plurimam el humillimam in

Domino, qu1 dat salutem Kegibus ». IB le telicıte des multiplesbienfaits dont les Ordres religieux SONT redevables 1a malson
ıimper1ale ”’Autriche el Ia malson royale des Kspagnes. 1{1 le telicıte
LOuLt partiıculıerement des faveurs dont Jou1 V’Ordre de Premontre,
grace SCS predecesseurs et SCS parents, an Espagne qu enAutriche, CR Flandre ei CI Brabant. 18 le telieite personnellementd9  etire  A le detenseur de oUus C€s Couvents COMMMe de oute verıte de la
Fol catholique. out homme qu1 connaıt le grand ideal dont le ro1Philippe I1 rempli vIe, saıt YUE le ro1l SCra sent1 extremement
{latte isant que Iui-meme s’etait faıt le champion de la verıte,
<< potentissıme et catholiquissıme >». _ Kencherissant ses louanges,Despruets ajoute, AVEC ”’accent de la plus profonde sıncerite, TUE le
rol 8 de droit le om de catholique, < quod est otnne

haeresum el schismatum Et il ajoute q LO Lam Insıgn]ıtitulo respondes, el ad tuendam toto orbe Ecelesiam SUam, PIO
ectorem defensorem acerrımum ın medio quası Orientis el Qecı-

Ibid.,
Ibid., D,
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dentis Christus 1pse instıtult >. (Ces paroles, ecrıtes une annee
peıine apres Lepanto, el ecrıtes par uun prelat de natıonalıte irancaise,
auront peut plus emu ei {latt  e le ro1

Avec tout cela, Despruets n en  7 est EINCOTE qu ä s()  — exorde. I8
ajoute aussıtot qu 1l ete nomme, lu1-meme, (Jeneral de V’Ordre
de remontre. I8l ete nomme Dar le Pape el lalısse sous-entendre
qu ı1l est nullement creature du rol de France. Le DAaDC, sachant
combien P’Ordre de Premontre avaıt deperi, Au Urs du long inter-
regne, quil so1t le << diuturnı longi monaster1] tOorpor1s CXC1-
ator » cet eitfet, al doit rendre visıte scs5 abbayes, so1t parl I1
meme, so1t pPar ’ intermediaire de SsCcs VICAalres et visıteurs. 1} demande
onc L’autorisation de POUVOI1K entreprendre des VOYVYaSCS de visıte
Espagne, Sicıle, Naples, Flandre, Brabant, au 1yrol el ans les
innombrables terres desquelles le ro1l Est le souveraın. Aussıitöt,
Despruets DPOSC les Jalons des visıtes el CM indique le 10
STAMUMNE., E ÜE notamment << visıtare monaster1a ad prımum
institutum monastıeum el Kegulam beatı Augustinı reducere: INOIEeSs

COrrupLos COMDONCYIE; rebelles, sedi1t10so0s, 1MMOT1ZEr0S, apostaltas,
aec mı1sera tlempora el opınıonuUumM varıetates pepererunt, DPIO

gravıitate delietorum castıgare insolentes el indi2nos deponere,
prou in GConciliis Generalibus sancıtum est, maxıme ın Irı
dentino Concilio, CUJUS e cultorem un1cumM et observatorem 10171
medioeriter gaudent catholicı: ideo publice praedicamus Virvam
aequıtatıs regn1 tu1

a lettre ermıne en assurant Au r’o1 les prieres de tOuUs les
premontres << ut reg1am [uam dignitatem diu Ecclesiae su4€ catho-
licae CONservel incolumem: temporale bı FrESNUM adaugeat;: victo-
r1am adversus hostes nomınıs christiani, Iurcas el nefandos haere-
L1c0Os impertlatur, ei iın futuro CUM sanctıs reg1ibus te ad sempıternum
perducat rFeESNUM

Les SerVICcEes adminıstratifs du ro1 n etajent toutefois Das prets
alsser prendre par la hbelle litterature une lettre partıculierement
reussı1ıe. Aux Pays-Bas, particulier, les hautes spheres dirigeantes
n etajent ouereESs susceptibles ”’admettre des argumen(ts de sentimen-.
talıte. Mais, tOut ermant les YCUX el le devant les prenantes
tormules de 1a eitre, les conseillers rFrOYauX devaijent s’avouer JUC
Despruets requera1t rıen d’excessif. {Ils savaıent QqUE le pape, tout

cedant devant les instances des souveraıns d’Espagne, avait il est

Le complet de cette lettre ete edit par LEPAIGE, Bibliotheca Tademon-
stratensts Ordinis, 968 Paris, 1634
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Tal permi1s YJUuUE certaınes congregatıons nationales d’abbayes
constıituent. I8 avaıt toutefois toujJours vouln YJUC l’autorite de leurs
chefs <’eftace devant celle du General chaque fOo1s OUu celui-eci feraıt
personnellement la visıte cCanon1que. En princıpe, L’autorıite du Gene:
ral restaıt [91816 entiere. Les souveraıns n etaijent PAas NESUTE de
fermer leurs frontieres devant General, demandant otftieiellement
d’y aVO1T 4CCES.

Je n al  2 DAS retrouve te exXie de la reponse YJUC les mılieux 1r1-
gEeaNTs des Pays-Bas donnerent la requete de Despruets.
{ est cependant possıble de Savolr quelle {ut reponse.
En 1561, Thomas de Ham, docteur theologzie, relig1eux de

l’abbaye de Lavaldieu, avaıt ete nomme visıteur des Circarıes de
Westphalie, de Frise. de Pologne el d’Allemagne. Avant de COM-
16A6r ournee Frise, Ham s’etalt adresse Marguerite de
Parme., gouvernante-generale des Pays-Bas, afın d’obtenir Pautorisa-
tıon de visıter les abbayes. Marguerite de Parme hu1 fit SavoOIr
qu/elle l’autorisait volontiers faıre les visıtes projetees. Eille u37
deleguerait unl prelat premontre adjoınt, afın queE celle-cıi
pulsse hı? donner oufe l’aıde desirable. En meme eMpSs, le uillet
1961 elle CHVOYA uUuNe depeche 4all Conseils du Ro1 Frise,
Gueldre el Groningue POUT 1re JUE les Vvisıtes eNVv1sageES devajent

faire sans prejudice des droits et de l’autorite du ro1. cel eftet,
les Conseils donneront Vvisıteur < prelaet, geestelycke pEer

ott andere die ohy daertoe bequaem su1t vinden, hem belasten-
de zunderlinghe toesicht te Nemen O die geselschap die den VOTI -
seiden visıtator hem leyt; oıck dat hy och ZYN V!  OISCIEVEN luyden
die cloosters SCCHEN overlast doen: insgelyck dat hy oock 1et en
relaxeert die gereformeerde cloisteren OM CEeNs tsjJaers MOSECH e}  o  aCNbesoecken heuren vrıenden. .9 ende o0ck dat indient en voorseiden
LOegegeven pPErSoOCN merckt eenıghe onbehoirlycke dinghen, dat hyaer afft in dıligentie by ZYNE brieven adverteert »

Au debut de 1575 eIs l’epoque Ou Despruets allaıt CO  Y
ournee au Pays-Bas Labbe de Clairvaux, visıteur cistercıen,

avaıt envoye une requete Louis de Kequesens, gouverneur-general
des Pays-Bas, POUF demander l’autorisation d’entreprendre les visıtes
au Pays-Bas. Le gouverneur-general, TOoOUuvan GUuUC pareılle inıtiatıve
merıtaıt oute << faveur. ayde el assıstance Dn voulaiıt toutefois
prendre EHRie décision avan d’avoır consulte le President du Gonseil

Cette Jetire tar publiee ans Analectes Servır _/ ’ Histoire ecclesiastıque de Ia
Belgique, AIL, 1875, (9-80.
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Prıve. Viglius, Le evrier 157475 8l Iu1 adressa onc uNne lettre.
Vighus donna s1028! AaVIS pal eiOUl du GCOUHWT F6 Le SS fevrier,
Kequesens {1t SaVvO11 P’abbe de (‚laırvaux JUC celu1 3 pouvaıl
presenter pardevers Iu1 C fın JUE I entendu de OUS

pal bouche les abbayes el monasieres yu entendez Viısıftfe OoUus faıre
expedieı les depesches tant le CONS1E TUE aultres
la Visıtalıion el donner ULl  o prelat reli21eux depardeca de
vostre ordre POULI OUS conduire el ACCOMIPDASNEI partout POUL 7zostre
tant plus orande eurete »

Tardant quelques MOILS avant de COMMMENCEI Lournee, abbe de
Cla1rvaux attendit JUSQU. BA a0uL 1555 POUL donner Su1te 4U X ettres
de Kequesens ce CDOYUC l adressa de abbaye de Vaucelles,
au SOUVELNCUL veneral DOULTL le de SO Aarrıvee au X Pays-
Bas En MeTINne9 il demanda de prendre ’abbe de Cam
bron COINIMME adjoint Kequesens preifera toutefo1s designer cet eftfet
le prelat Hortenbeeck de Villers 10) 111 C V’abbe de Clairvaux
COMMCNCA LOurnee 1{1 put toutetoıjs poı1nt Ia termınel sSanıs
SUSCItE les plus inquietudes chez les hauts toncthionnaılires du
Conseil Prive L4) eCuUX- aqadresserent hequesens qalerteı
celu1-] OCCAaAsı]ıon du VOYAaSC, entreprı1s pat le visıteur de (‚laiırvaux.

Nous onc representer ans quel EeSPTIL la haute
admiınistration des Pays Bas A accueılh requete de Despruets.

Aussitöt le Conseil Prive resohut de ENQUETIT SUr Ia reactıon des
prelats premon(tres neerlandais SUT Ia requele de leur General I1
ordonna interroger les prelats premontres QUE l’on pourraı renmn.-

La mınute originale de la lettre de Kequesens Vighius LITOUVE alulX Archives
vyene  En  Ln  rales Au Koyaume Bruxehes, Audience, Ccartiton i SSBE

10) Kequesens A Viglius, le 10 oul 1575 5abbe de ((laırvaux 301 France, < general
de Vordre de Cisteaulx » 11 a taıt sienitier -{)11 arrııvyvee Vaulcelles DPOUTF vVisiıter
les monasteres de pardeca de sondıiet ordre el d 4A VOILT V”’abhe de (ambron
SO assıstant aultre QUE JE LTOUVeErOYeE hıen Iu3 donner pPar le memor1al el CO DIEC CY
Joinctz Surquoy ayant este acdvise asambie iuy acıoindre poO ss1istant "ahbhe de Viıllers:
dont bıen voulu VOUS acdvertir Par i mot fın faıctes la dessus Darl Vauchenecier
dresser les el aultres despesches AQ tal Cas eq  S Minute bıd carton 721
I Le Conseil Prive Kequesens Les conseillers ont eie avertıs < que V’abbe de

Vordre de (Cesterciensis (sic), resident France » est actuellement Anvers fin
d ohbtenir des ettres DOUL OUVOITF visıter les MäalsoNs de 102  —; Ordre OTani preiudice
de V’indult Ur accorde au contraıre Dar ie Saınctı apostolique feu de LTES-
naulte mMemMOÖOoiITE V empereur Charles » {ls prıent Kequesens de Pas donne pareilles
etitres « Sans premıerement CN entendu nostire advis sUurX la requeste {UE
lediet abbe aura des1ia POUITAa presenter vostrediete Excellence Lettre du 10 scCp
tembre 1545 Original LOid., cCarton LEA
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Ter ] Louvaın ei notamment de Saınt-Michel d’Anvers, de
Pare; de Grimbergen. et de Niınove 12) De la sorte, le Conseil negli
„Cca, semble-t-il, de consulter le prelat Dupaix, << general » de 1a
<d congregatıon independante »

{1 faut eroıre YJuE 1a reponse, donnee Dar les prelats neerlandais,
n’ait pPaSs ete defavorable. De SOM cote, le Conseil n avaıt, 8 principe,
AUCULE objection formuler Conire le dessein 44a superieur 1611-
S1EUX, vounlant reiformer les alsons de SOM obedience selon les
deerets du Concıile de Trente. Ainsı done, par resolution du INais
1575, 11 fut donne permiı1ssıon ] Despruets de taıre ournee. 11
{eraıt ACCOMPDAagNeEr du prelat Greve de Saint-Michel. Et 8l seraıt 1en
entendu ece ournee de visıtes 116 porterait pomt prejudiceindult pontitical de 15592 13)

Ainsı donc, lorsque HOLS FEMAFrqyueEroNSs YUE Despruets fit la e
des abbayes premontrees neerlandaises 48 compagnıe de Guillaume
Greve. prelat de Saint-Michel, d’Anvers lequel u avaıt ete donne
COMmMMe adjoint ar le gouverneur-general, NOUS sSavons CcE YJUE cela
sıgnifie.
Le vOYAaASE de visıles al  S> Pays-Bas.

Ee VOVaße COMMENCAa debut du prıntemps de 1575 Despruetsle fit selon les USaSCSs de sONMN epoque. fit ACCOMPaAagNeEr de so  n}
chapelain, d’un secretaıire, un chambellan, d’un palefranier, d’un
CulsınNıer el d’un PaSse De S11 cote, le prelat de Saınt-Michel etaıt

12) Une note, intıtulee « Premonstre >, cdıit qu1 Ssuıt Son Kxcellence, SOU-
venant de certalne bulle obtenue C devant 6N V’an 1552 SUr la visıte des abhbayes de
pardeca et requestes presentees DAr les aultres ahbez de Vordre de premonstre

d’entre eulx pOVOI1r choisir Visiıtateur er QUE dessus Naguecres o’est enue quelque
Chapitre provincial dud ordre la ville de Louvain Ordonne 1UE Tavan res;oö-
ucion Cle la requeste, icelle SCra Commun1ıquee aulcuns abbez dud. ordre estant le
plus Louvain. 31 COMNMı1mMe celluy de salıncti Michiel, du Pare; de Ninove, de Grimberghe,
altın de ıre SUFE le ontienu de ceste requeste qu  e  ılz trOouUuveront CoOnvenir; Uu€E
301t ordonne SUL le placet QJUE de ralson. Faiet Nvers le XX1lı]me de febvrier 1574 D.
Dans la MAarge « FWiat Original LOid., Carton 1711

13) Une ote du 1908 intitulee « Premonstre > « Son Kxcellence, ayant OUY la
relacion tantl de la requeste YUuUE de Q UE les abbez, ausquelz lad. stie ste
commun1que ont respondu, accorde {UE fe suppliant iace Ja Vvisıte el reformacion des
monastres de 103  b ordre s1ıtuez pardeca- selon les Canons el deecretz du Sst Coneille de
Trente, en neantmoings VeCC SüOY POUT assiser el esta present Vabbe de
St Michiel el sSans preiudice D la mulle mentlionnee D Minute LOid., Cartion EL Vaoir AUSSI
Audience, 1101 minute irancals).
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accompagne de SOl chambellan, de s()  am secretaıre, de soOn lector
horarum, d’un paleirenier el d’un DAaASC Le NVOYVARZE debuta. sembhle-t-
16 par la Flandre DOUTL POUrsSu1LvVre Har le Brabant.

Le IHaLrs 15(3. Despruets vısıta le couvent de Norbertines de
JTusschenbeek. Fn qu1 CcCe vısıte, QOUS disposons YuE
une otfe du Chronicon Trunchiniense, lequel Lrompe EeNCOTeE un
moO1s {1xant la visıte tevrier.

Aux termes du Chronicon, Despruets arrıva Tusschenbeek,
compagniıe du prelat Greve de Saıint-Michel. ce epoque, Anna
a€s Sans doute unNe parente du prelat Lıevın Baes de Iron-
chiennes etaıt prıeure; Gertrude Van Hemelgem etaıt SO

prieure. Le prevoöt etaıt unl religieux de Nıinove, Jean de saedeleer.
Despruets, apprenant YUuC le prevot qvaıt tOWUJOUTS ete cho1sı1, aupatläa-
vant, parmı les religieux de I ronchiennes, ordonna JUE, apres la
MOrTtE de de Saedeleer, un religieux de ITronchiennes devienne prevot.
Au de la vısıte l’abbaye de ITronchiennes, l renouvela Cces
instructions }

Le Chronicon, contformant au eX1igeENCES de s()[]1 esprit de
clocher. nen  P saıt PaSs plus SsSUur GE visıte Canon1que. Kegrettons-le.
Dans CoOouvent de religieuses, Despruets qvaıt sa [Ils doute autre
chose faıre GQUE de s’occuper princıpalement une question de
prevots.

Le INAars 1575 Despruéts {1t la visıte Canon1ıque a l’abbaye de
Tronchiennes. I8l etaıt touJours accompagne du prelat Greve. Le
Chronicon Trunchiniense relate qu’une seule deeision du (Jene-
ral celle notamment qu ıl avaıt dejäa prıse 1usschenbeek
Pareille deecision e fut cependant PAas la plus importante. Despruets
Jaissa Ironchiennes relictum fort detaille. Ge relictum est COIl-
serve ans les papıers de harles-Louis Hugo, annalıste de ’OÖrdre
de Premontre, actuellement au archıves de L’Etat Nancy

Le INais 1575,; Despruets t1it la visıte cCanon1que de l’abbaye de
Pare. H1 laissa un relictum SUur lequel Je reviendraı aussıtot.

{28 S46 1888 8l etaıt Tongerloo. Y epoque, l’abbaye de
Tongerloo etaıt incorporee Au sı1ege epıscopal de Bois-le-Duc.

Chronicon I’runchiniense, ed S 658.
2) Ibid
3 Voir Dom Ursmer BERLIERE, Les Manuserits de ’abbe Hugo d’Etival,

1 ecriıt « Statuts de la visıte cCanon1ıque taıte Tronchiennes le 10 INars 1574 päar
Jean, abbe de Premontre, et Guillaume. abhbe de Saint-Michel d’Anvers feuillets
in-folio, apud cod SE 111S!  D Hugo, factum 65 Voir Bulletin de [a ((ommission
royale d’Histoire, 5) VIM 1898, 144
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Je n al DAaS reirouve le relictum de ce visıte. Le CoOuventTt de
Tongerloo tit, semble-t-il. les plus V1ives remonftfrances SiWLL |’incorpo-
ratıon de leur maıson s1ege episcopal. Lors de ce vısıte,
Despruets etaıt accompagne des prelats Greve de Saıint-Michel ei
Vall der Linden de Parc, el du prevot du COoOouven des Norbertines
Hortus-Coneclusus de Herentals

Le 1647 Mars, Despruets {1t 1a visıte de l’abbaye d’Averbode. IB}
a plusieurs decrets \{ lesquelles Je reviendral.
Le Despruets visıta le COUvent de Norbertines Gempe.

Je n al trouve AUCUN detaıl 1088 cCe visıte. 11 rendit ensulte
l’abbaye de Heilissem.

Dans 1’  etat actuel de INes recherches. Je dispose d’aucun detaıl
508 Ia visıte JuUE Despruets certainement entrepise d’autres
abbayes
Le relictum DOUT l’abbaye de Parc.

Le relicetum POUT Pare est le seu| dont le extie complet ete
retirouve Jour. I8 SCra onc le temoın principal de l’atmosphere
des visıtes liminaires de Despruets el de l’esprit ans lequel le NOU-
vVca General { 1t la connalssance des abbayes << independantes des
Pays-Bas. Rappelons-nous que l’abbaye de Pare devancait toutes les
autres Dar SOM adhesion enthousiaste aux decrets du Concile de
Trente.

Dans l’arenga de SOI relictum, Despruets etale LOUS sC$s tıtres. 8!
n’oublie pomt de prendre celu1 de q retormator generalis » le
plus eau tıtre de ou. visıteur, depuis le debut du se1z1eme siecle

el de faiıre SavOo1lr, ce abbaye « independante SE qu’il V’est
devenu par la SraCce du Siege apostolique. Tout CMn revendiquant,
DPOULTL u71 seul, le tıtre el le droit de visıteur, 11 note qu/ıl est arrıve

arc &C G: reverendo Domino Guilhelmo Comutis. abbate Sancti
Michaelis Antverpiensis, authoritate Curie nobis adıuncto » 8l note
ensulte, AVCC 116 satıstaction marquee, YJueC Laccuei1l le plus cordial
u71 ete reserve Parce. Le prelat, Charles van der Linden, entoure
du Couvent, s’est porte rencontre el 17  a amene processionnelle-
ment ans V’eglise abbatiale. Jci, le General adore le Saınt Sacre-
ment KEnsuite, {[OUS Iu1 Ont prete obeissance. a _ salle du Chapitre,
le General leur adresse unNne harangue. Apres, 11 rendu vıisıte

ERENS, I ongerlo0 Hertogenbosch. De dotatie der NLELWE Bisdommen ın
Brabant, 207 Tongerloo, 1925
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toutfe ’abbaye et examıne les relig1euX. Enfın, 1} redige s  am

relietum.
out d’abord, Despruets ordonne de celebrer otfftfice divin, de

Jour et de nult. 4au  b heures marquees, selon le rıte, le chant el les
eremonı1es de l’abbaye-mere de Premontre. Cette ordonnance
signification particuliere. Depuis le debut de SOM generalat, Des
pruels avaıt entrepr1s la mM1ıse au pomnt des Hvres liıturgiques de SO

Ordre I8 voulaiıt rem S en honneur le rıte seculaire el tradıtionnel
de SOM Ordre IBl {ut d’ailleurs le dernier General taire cela 1) Le
faıt GUE Despruets ımpose ous sCcs subordonnes V’observance
tiere du rıte premontre, ONC signification particuliere. Depui1s
la MOr de Despruets el la premıere adaptation lıturgique de SOM

SUCCESSCUT, Franco1s de Longpre, l n existe CN effet plus de rıte
premontre.

Ensuite, Despruets invıte les relig]leuxX de are vVıvre selon la
Regle de Saint Augustin el les statuts de 1505 Toute{fois, le cha-
pitre De Minutione. CONTtTeENUu ans CEeESs Statuts, esiera abroge jJusqu au
moment OUu le Chapitre General prochaın PrIS de nouvelles
dispositions suJet ) En attendant. Pottice divin SCra fait, les
JOUrSs de minut1o, les JOoUrs ordinaires. Despruets reprouve par
consequent l’usage d’abreger VPofftice Ces Jours-1ä. D’autre part, 1}
permetl UJUE le COUven JOU1SSe en Ces JOUrS des recreations tradı-
tionnelles.

Deux {to1s DPar ah, les religieux de Parc rendaient certa ines
fermes de L’abbaye. Les fermiers ratfolaijent notammen de les 1Jen
Tecevoır ] OCcasıon. Despruets e s’oppose nullement pareille
habıtude. I8 ordonne toutefo1s de tenır CEes fetes l’abbaye meme.
De la SOrtie ONn evıtera L[OUS les commentaıres malveillants. OTS de
CceEs tetes, les religieux pourront livrer a ’a  aye meme, AVCC le
permi1ssıon de leur prelat, Jeux sportifs aCCoutumes.

On observera le decret du dernier Chapitre cCoONcernan le baiser
de palx QUueE tOUS les religieux doivent se donner AU Pax Domiuinıi de
la Messe conventuelle 9) D’autre part, chantera le Credo sSalnls

accpmpagnement d’orgues. Le vendredi, LOUS les conventuels, GCEUx

1) Vor suJjet article Un Tournant dans l”’histoire de Ia Liturgie premontree,
(dlans Analecta Praemonstratensia, LIL, 1927, 41-.263

Le Chapitre General de nal 1575 s’0occupa eifet de cCe questl1on. Le premier
deecret capıtulaire est elatit la Minutio. Voir Les Chapires (GenerauxX de l’4bbé-eneral ean Despruets, publie 13

Voir ibid.,
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auUsSsS]1 qu1 SONLt charges de L’administration temporelle, qssısteront au

prıeres capitulaires el recevronti Ia discipline.
Tous les religieux, conventuels et cures, contfesseront leurs peches
leur prelat, Au mo1ns uNe {01s Van. Tous dresseront |’inventaire

eecrıt des objets, ont ils ont l’usage, el le remettiront leur prelat.
1 un objet Ol declare est decouvert apres Ia mMoOorTL dA’un religieux,
celut-cıi 1E SCIa Das enterre so| benıt

Les religieux porleront des capuchons plus larges qu1 pulssent
notlammen cacher le couvre-chef, urtout A4AU. heux saınts.

Les portes des cellules seront percees une uUuCcCarne. De Ia sorle,
le prıeur el le circateur olr YuUe chacun taıt dans
cellule. D’autre part, des barres de ter ntL placees devant les
tenetres des cellules.

Dans les quatre CO1Ns du cloitre, OOIl tera peindre l’image du CIU-
C1ıtix el du patron de L’eglise el de l’abbaye. Les religieux, passant
devant le CruCc111xX, sSsurtiout pendant les process1ons, Iu1 feront unNne

reverence de la tete IB {aıt de meme la petite o el
m1ılieu de la salle du chaptire.

En qu1 la question de Savolr S1 les biens du prelat
el du Couvent doivent etre N1s S le General s en refere prochain
Chapitre General. En attendant, les religieuX, chargzes de ”?adminı-
stratiıon du domaine, tiendront leurs Livres parfaitement Jour. Tous
les ans, CCcs livres seront examınes el s1gnes parl le prelat, le priıeur
el les sen10res;: de la sorlte, iıls porteront garants V1S-Aa-VIS de Ia
posterıte.

Pendant le Careme el au obseques solennelles des defunts, ON
chantera Pofftice des detunts AaVEC eut psSa el eut lecons. Les
autires JOuTS, le psalmodiera AaVEC tro1s lecons el tro1s PSAaUMES,

Ainsı ermıine relictum
En le relisant, JUC Despruets poursulvaıt doubhle

but de taıre agreer l’autorite du Chapıtre General el de repudier les
deerets du Chapıtre national les abbayes neerlandaises A4AuUu  DE COIl-

ceptions du Concile de Irente. De chef, Despruets avaıt out
interet l’approuver. Maıs, unl (G(GeEeneral ne pouvaıt s’accommoder de
l’esprit de fausse independance qu1 avaıt donne orıgıne la congre-
gatıon des Pays-Bas. D’autre part, le Chapitre General devait

Cette question avalt ete debattue Chapitre national de Pare fevrier 1572
Le premiler deeret de Chapitre avalıt impose L’union entire les hıens du prelat ei du
COUVenLT.

5) Le extie complet de relictum est CoONnserve auxX archives de V’abbaye de Parc,
VÄIL, rcg£. A T7, fol.
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d’  etre  A le pomt de ralliement de outes les forees Vv1ves el jeunes du
VvI1ıe1  1 Ordre de Premontre. est 1  a, ei Ol ans leur petit clan etroılt,
qUE les prelats neerlandais devalent prendre leurs directives 8)
’11s le voulaıent aınsı, donner leurs directives.

Telles etajent les conceptions de Despruets. FEllles etaıjent, le
voılt, bonnes el Justes. Hlles ratitachaijent unNe tradıtion seculaıre.
Juridiquement, elles restaj1ent inattaquables.

Ma  18, depuis l’epoque OUu IHdee nationale qvaıt gagne Jusqu / aux
monasteres des dix-sept Provinces, les considerations de droit pali
avaıent, semble-t-il, perdu de leur force devant l’imperatif du sent1-
ment national.

Despruets connalssaıt u1-meme Ia torce ei le sEeNSs de sentiment.
De COeUu et de Convıction, 11 etaıt ul-meme {rancaıs. 8 s’affirmait
le suJjet une malson royale particulierement eprouvee el popu
laıre 9) Homme q Vv1isSe et Sasc, 8l devajıt o’attendre certaıns reiours
du sentiment d’independance ans les altieres a1sONs neerlandaıs.

Le relictum DOUF abbaye d’Averbode

11 n exıiste pas de exie otficiel el complet du relictum, donne
l’abbaye d’Averbode. Nous disposons, en tout et pO LOUL, une
longue ofe du (‚artarıus Abbatıs Averbodienstis qu1 donne, sembIle-
{-1l, 1a nomenclature tidele des dispositions, prıses par le General.

Cette note contbent d’autre part certaıns rense1gnements JUE
devons relever.

Au momenLt, OU Despruets { 1t 1a visıte d’Averbode, Y abbaye
n avaıt pPAas de prelat. Elle subissaılt interregne de plus de Ir01s A41ls

(septembre Janvıer 1578 La direction de "’abbaye etaıt A4UX

maıns du prieur, Arnould Va  — der Heyden.
Despruets arrıva Averbode, le INAars 1575 Le priıeur el le

Couvent l’introduisiırent processionnellement VPeglise. On chanta
le Tantum Crgo Le Jour sulvant, le prieur celebra WuNe Messe solen-
nelle. Apres, Despruets dieours Ia salle capıtulaire.
Tous les qssıstants Iu1 promirent obeissance. Sur C le General
d SO  am} enquete. Aux termes une note de Gilles die Voecht.
camerıer d’Averbode debut du dix-septieme siecle, Despruets
permit au religieuxX de porter des ceintures blanches ei d’ensevelir
leurs defunts cloitre de abbaye 11 leur permit aquUssS1ı de sortir

Voir l’ouyrage de Despruets, Keponse Francois Perrucelli 1563 JV’en al donne
une nouvelle edition ans Analecta Praemonstatensid, XIX, 1543,
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iune to  1S an DOUT rendre visıte Au  DE parents et amıs D’autre part, 11
detendit de toucher les OFSUES pendant le Credo ei 1a Pretface de 1a
Messe el 11 ordonna de chanter le Credo et la Preface

Avant de quaıtter l’abbaye, Despruets reclama le des
ailles, ues au Chapiıtre General Le de CESs taılles valajt
autan qu’une reconnalssance implieite de ’autorite du Chapitre.
Knsuite, 11 sıignıfaıt appomt apprecıiable Ia bonne ordonnance
de l’adminıstration centrale de F’Ordre. Comme il avaıt le droit,
Despruets reclama le des ailles, u€es POUFTF chacune des
annees, ecoulees depuis le dernier Le prıeur, Arnould
Van der Heyden, repondit GUE pareıl Iu7 etaıt detendu.
8l appela notamment Ia prohibition de l’empereur e Ia bulle
pontificale, datant ’une el Lautre de l’epoque OUu avaıt prıs les
dispositions prealables Perection de la congregatıon independantedes Pays-Bas. Ne voulant pomt erzZoter, n envisageant aquUuss1ı GQUE de
faıre reconnaiıtre, maıntenant, chef leg1itime de P’Ordre de Premon-
tre, Despruets n insista pomt. s p contentant de olr reconnaıtre le
priıncıpe, il eX1gea le de la taılle de V’annee Le
prelat Greve., So  an adjoint, certitia Van der Heyden YJuE les autres
abbayes avalent paye cCe taılle. Ainsı fut onc faıt On paya Ia
taılle de ö08 so1t lorıns carolus. Faısant honneur HOUVEAULH
General, l’occasion de < Joyeuse entree ' le prıeur paya EeIlCOIeE

selon la tradition immemorT1ale florins sOUS,. L’entouragedu General fut gratifie des pourboires d’usage. Entin, le prelat Greve
accepla 1988| don de lorins 2) Toute la compagnıe quıtta V’abbayeans la meilleure des atmospheres. De part et d’autre, ON avaıt ete
charme de contirer

En reprenant Ia route de Ia France, Despruets pouvaıt telicıter.
®on voOyase avaıt abouti. 1B HG restaıt rıen de Ia congregationindependante des abbayes neerlandaitses. Rıen n’en restait, sauf le

proiond sentiment natıonal qu1 s’obstinait OPDPPOSECK l’autorite
ro1 celle du (General.

Le voyage AQvorte d’Espagne.
La question de la congregatıon independante des Premontres -

d’Espagne etaıt bien plus epıneuse qUE celle des Pays-Bas. lc1, les

fol. 188
ote de GCines die Voecht dans Archives de l’abbaye d’Averbode, secCct IY rc£. 415,
ote du (,artarius Abbatis Sextus, Ces FcR, 1 „ tol. I
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prelats avalen. entrepr1s C:  be la readaptation de leurs uUSsSa-

CS esprıt du Concile de Trente. En Kspagne, le NONNCE Ormaneto,
plenipotentia1ıre intransıgeant du PAPC, QVa le eCInNnanlile-

ment complet de }a VIC premontree.
Prenant SCS responsabilites Despruets vouhut entreprendre une

OoOurnee de V1isıtes Cn Kspagnes En ecrıvyvaniı lettre LOl Phılıppe
11 1} aVal Oll le rappelle sollicıte 4auUuss 1ı Ia PEIMISS1ONM de
V1isıtel Kspagne

Brülant les etapes, 8l mıl EeN route 11 disait YUE les C1LCOIMN-

LAaNCes beniraijent s  an entreprıse hasardeuse Öriginaire de 1a
Gascogne, proies de abbaye de Sa ınt Jean de Castelle QGuL possedait
un PIICULE s{ 11 les contins de 1' Espagne l reside jadis LOUT
PICS des frontieres espagnoles

Touteioi1s, le VOVaSC 181 aboutit Le (Jenera|l ut qarreier e

roufe Les religieuxX espagnols disons plutöt Ormaneto Iu1 1S114-
{1erent YJuUE Outfe Ia Jurıdiction Au  b (Naıns du ‘1011C€6€ ple
nıpotenthaıre Despruets ut rebrousser chemin 1)

Nous regreitions de DPaSs connaıtre des details VOVaßC
Mangue IB| est PaSs mmeme possible en {1xer l’epoque exXxacte En
avrıl 1574 Despruets CHVOYVaA des ettres otticjelles A prelat de
Retuerta Nnomman celu1 CI SOIl VICalLe ans la CILCca Kspagne
En attendant des intormations complementaires sSUu1 cel episode de la
VIE de Despruets, avons pas s ] ce NnOomMınalLıon preceda u
SU1VIL le vVOVAaSC avorte

Kongeant le {reın Despruets AaLINEa de patıence 18l Savaıl YGUE s('[1
heure sonneraıtl

Le Chapitre General de 575

Quelques s10]  amn vVOVASC 41L Pays-Bas, Despruets
presida le Chapitre General Celu1 O1 3Ra sSCs 4SS15€ES Premontre,
le INal 575 el SU1Vants

AÄvec 1a meijlleure du monde, les chefs de l’ancienne COIN-

gregaltion independante des Pays Bas etiaıcn rallies Al  be VUes de
leur General Voulant rendre Chapiıtre General France, ils

avaıcnt prealablement demande l’autorisation SOUVEINCUL-
vgeneral Kequesens Ce Chapitre avaıent ils dıt ans leur requelte,

Voir 198{8)  —_ article La Congregation Aes Premontres d’Espagne, ans AÄnalecta Prae
mMmONstiratensıa, 111 1939 Al

Voir Les Chapires GenerauxX de ’Abbe eneral ean Despruets,
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Servıiraıt << 1en de Ia rel1g10n el tant meillieure reformacıion
observance de 1a regle de ’Ordre de Premonstre » Par bıllet du
R avrıl 15:75, Kequesens declara combien < - () Excellence est
CONIeEN UYUE POUF ien de Ia religion et tant meillieure reformacion

observance de la regle de P’Ordre de Premenstre CCS supplians
trouvent 10117 assıgne Chapıtre (General de leurdiet Ordre DOUL

faire les debvoirs aCC  sSIiUuUmMEeZ » 5 Aussi bıen, lorsque de Chapitre
Ouvrıt SCS seances, Guillaume Dupaix, prelat de Florei{fe, Guillaume
Greve, prelat de Saıint-Michel d’Anvers ei Olivier Bochagen, prelat
de Chäteau-Dieu le7 Mortagne eta1ı1ent presents le chef et euLX
ASSCSSCUTS de L’anciıenne congregatıon independante des Pays-Bas

Examınons SsSUur les acies du Chapitre InmMe celuti-ci reagıt S11
le VOVAaSC du General.

Le Chapıtre prıt ou d’abord unNne decision qu1
Lordre du Jour observer ans les monasteres les ]JOUrs de I mınuh0.
On rappelle YJUE Despruets avaıt annonce Y deeision lors de
Vvisıte l’abbaye de Pate el Sans doute autre part auUsSsS1

Au OUTFTs de SCS visıtes doute chef de Ia congre-
gatıon independante des Pays-Bas le prelat Dupaıx avaıt ete
amene a prendre des INeSUres contre Jean Portzen, prevot du
nastere de Norbertines outhem-saint-Gerlaec. Dupaix L’avaıt de
pOose de SCS tonctions el L’avaıt renvoye Au monastere de proies-
S10N, Hamborn. Apres, Thomas de Ham, prelat de Lavaldieu et
Visıteur du Chapıtre General, avaıt remplace Portzen pal Erasme
Goye, religieuxX de l’abbaye de Beaurepart Liege Ces decisions
recentes Ia visıte du monastere de Houthem avaıt ete contiee
Thomas de Ham par le Chapitre General de 15  S ?) 181% plurent
Pas OoUuUSs les interesses. e prelat de Hamborn HE semble-t-il, des
diffieultes DOUTL reprendre Portzen. Le Chapitre de 575
les Visıteurs Dupaıx el de Ham el SsOTMMME le prelat de Hamborn de
]1en aqccuenllir Portzen, renvo&é 10381 monastere << ul ıbı religiose
v1ıvat » >) D’autre part, la priıeure el les moni1lales de Houthem avalent
envoye uNe supplıque au Chapitre afın d’obtenir l’autorisation de
vendre quelques bıens immeubles. Le Chapitre chargea Jean du Sart‚

L) 5Simple bıllet or1ginal 4daU X Archives gen du Koyaume Bruxelles, Audience,
Carion r

Voir Les G‘‚hapıtres G(GenerauX de ’Abbe-General ean Despruets, Cag 13
Voir HABETS, Houthem-sint-Gerlach het adellijk vrouwenstift aldaar, 231

2392 Maastricht, 1869
Les Chapitres G(GFenerauxX de ’Abbe-General ean Despruelts, C
!bid., 13-14
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prelat de “abbaye de Beaurepart Liege, de faire suJjet 11€6€

enquete approfondie el de prendre WUNe deeision nom de Cha
pıtre 0)

Le prelat Vanl der Linden et le COUven de Pare aYy. introduiit uNe
demande semblable,.le Chapıtre delegua les prelats Dupaiıx el Greve
PO ftaıre L’enquete d’usage et prendre uNe deeision onm duChapitre

Revenant sr la visıte, taıte pal Despruets l’abbaye de Ninove
a1lnsı donc, Despruets visıita allssı l’abbaye de Ninove il

le chätıment, prononce pa le General conire te religieuxX
Arnould Rebens Roevens. Celu-ei avaıt notlamment ete prıve
de i018! benefice el rappele L’abbaye pO subir uUuNe penıtence
jusqu’ä Ia visıte prochaine, Le Chapitre, preferant 1a clemence
L’inexorable severı1te, donna les pleins POoUVvOILrS Au prelat Greve DOUT
reconsiderer Vlattfaire Koevens. ] celui-ei donnait des s12Ne€ES de vral
repentir, Greve pourralt le resthituer S de profession; en
le Cas echeant, le PrFrODOSEI POUL autre beneftice, sıtue une

grande distance du premier 3} Roevens fut bientöt gracle. Plus
tard, 8l ahusa de 1a bonte de SCS superleurs. Despruets avalıt
juste le Jour OUu 11 proceda AVEC severıte conire Jle malheureux
Roevens.

En redigeant 10281 relictum DOUF l’abbaye de Parc, Despruets avaıt
refiuse de PTFONONCEF s Ia question de Funion des biens du prelat
el du Couvent. En moment, ce question etaıt d’ailleurs tort
complexe. Plusieurs srandes a1lsons religieuses des Pays-Bas
avaıent ete iNnCcorporees 1a ep1scopale d’un nouvel EVEC.  he.
H fallait, ans des ma1lsons pareilles, qJue les biens conventuels el
abbatiaux sojent parfaitement separes

Comme Despruets P’avaıt laisse esperer, le Chapitre delibera
fond SUur ce question importante. IB conclut tout d’abord qu®e la
separatıon des bıens resteraıt entere ans les abbayes iINcorporeeseveche, au mMo1ns Jusqu au moment Ou le Siege apostoliqueseraıt pret rendre Ia ıberie Ces MmMalsons. Quant 4U X autres, la
divisiıon des bıens Nn y seraıt Das de r1gueur. Les bıens conventuels
seraı1ent administres par religieux, designe par le prelat. L/’ar-
gent, provenant de Ces bıens, seraıt mMI1s la disposition du prieur,du préyöt du pıtancler. Ceux-e1 le distribueraient chacun de

6) Ibid.,
Ibid.,
Ibid., 15
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leurs confreres, selon leurs 1besoins réeis el 1878}  un d’apres un systeme
de necule. Le Chapıtre prıt d’ailleurs des deecisions circonstancıees
concernant l’usage des sSOMMICS, provenant des bhıens du cCouvent.
Toutes Ces dispositions furent prises ans le but bhıen arrete de
preveniır JEn reiour systeme reprouve du pecule personnel. Les
vVisıteurs turent charges explicitement du qontröle attentit des EC1I-
S10NS, prises 38i domaıne

Le Chapitre 1E donne ouere de detaıls SUL les GQUE tels
Viısıteurs qavajent rentres. Tout porte cependant eroıre QqUE CEeS:

rapports aqvaıent exprime les plaintes de certaıns CoOouvents zujet
des rations a limentaires UUEC leur distribuaıient leurs prelats. Le
Chapıtre' ordonne A ( les visıteurs de porter ou{fe leur attention

ce atfaıre d’importance journaliere. Le Cas echeant, lorsque
notamment Phuile el le laıtage SOn el chers, ils pourron dis-
PCHSCI SULL l’usage obligatoire des lactıcınıa 10)

B suJjet quE 1HOUS i{ralıtons ans cel OUVLAaSC I8 OUS permet pas
d’enumerer OUS les deecrets GuE le Chapıtre 4al affalıres
neerlandaises. Ces deereits {urent CIl effet nombreux. Tour {[OUTF,
les prelats princıpaux de l ’ancıenne congregatıon independante
{urent ınvest1is une charge de contianee, so1t {aısant uÜunNe e1-

quete, so1t executant telle deecisıion du Chapitre. Aussı bıen,
lorsqu il talhıt cho1sır le heu Ou le prochaimm Chapıtre General
reunıraıt, ON chargea le (General el les prelats Viscont1i de Saint-
Martıin de Laon el Dupaiıx de Florefte de prendre 13881 deecis10n. Le
Chapitre reunıraıt notammen Saınt-Martın de Laon, Vico1gne

Kloreifte L3
Avant de termmer les seances, le General proceda la nomınatıon

des visıteurs. H reserva les CIrcarıes. de Flandre, d’Arto1s, de
Lorrame el de Normandıie. IB contia Ila Circarıe de Floreffe prelat
Dupaıx, celle du Brabant prelat Greve. Ges POUVOLFS resteraıjent
valables POUL tro1s anıs 12)
Les uISsILES de

Nous soOoMMeESs mal rense12nes S1111 les visıtes, enireprises pPar le
Générgl Despruets OQUTIS des annees 1576 el SE

Ibid., 6Er
10) Ibid.,
11) Ibid., 19
12) Ibid.,
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Despruets {1t Ia visıte de plusieurs abbayes francalses. La *31t.1]
pal Clrcarıes entieres Nous 181& SauUrıons le 1re

Au Chapıtre de 303 11 avaıt annonce la vıisıte des abbayes de
LoutesJoyenval, de Marcheroux el de Saınt-Just Beauvaılsıs

tro1s etaijent sih1ees ans la circarıe de Ponthieu !)
Hautre part, Francois de Longpre, prelat de Valsecret, tut charge

de Ia visıte de l’abbaye de Valsery, sıtuee ans Ia eircarıe de
France

Dans chacune de Ces quaitre visıtes, l’objet princıpal, SUFr lequel
devraıt porier l’enquete, etaıt indique d’avance. Le Chapitre de
1575 avaıt notamment ete Sa1sı de reclamations specıfiees Aa suJjet
de CCs quatre ma1isons. Le Chapitre prıt aqussıtöt deecision tem--

poralre, laquelle vaudraıt Jusqu ä 1a visıte cCanon1ıque prochaine.
Mentionnons a1l1SS] Ia visıte de l’abbaye de Premontre. Celle-ci

qvaıt ete ordonnee Dati le Chapıtre de 1575 Elle teraıt par les
prelats Viscontıi de aınt-Martin de 4a0n el Chastelnau de Cu1ssy $)

Au demeurant. 1a sıtuatıon generale, tant 8! France qu ailleurs,
n etaıt guere profitable Ia bonne tenue des visıtes Canon1ques. En
France, les QUETTECS de Ia Lıgue avalent reprIs. Aux Pays-Bas, les
apres difficultes, consecutives Ia mort imprevue du SOUVEILNCUL-
general Requesens, allaijent COMMMENCET. Dans les DAaYSs CeN{irauX, les
aqalertes Ssulvalent. a VIeE tranquille devenant impossible ans les
bbayes campagnardes, les Visıteurs n entrevoyalent plus la pOSSI-
Yilite de faıre leurs tournees. Ils pouvalent <’estimer heureux 1,
d’une ville torte bıen gardee, ils parvenailent rester contac
les religieux dissemines des abbayes desertes.

En 1576, le Chapitre General n avaıt deja Pas tenır. Du
{faıt meme, }a helle perspective de VO1lr les dirıgeants de V’Ordre de
"Premontre s’assembler ans quelque abbaye des Pays-Bas so1t
Vicoigne, so1t Florefte n avaıt pas S realiser.

En PE EeuUuX prelats neerlandais seulement assısterent Cha
pıtre, reunı Premontre le maı et JOUrS sulvants furent
Olivier Bochagen de Chäteau-Dieu et Jean Prevost, le nouvel abbe
de Dommartın Le Chapitre s emut de cel abhsenteisme. I8l exprıma
les plus V1ves emontrances Al  e prelats ahbsents. D’autre part, il fıt

la question de Sa VOITr quels intervalles reguliers pourralt

Ibid., 15-1
Ibid., 18
Ibd.,
Ibid., 21
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tenır le Chapıtre. On resolut d’envoyer le eXiIe du deecret LOUS les
visıteurs et les vicalres atın de DOUVOLT contfronter les reponses
Cette inıtlatıve eut d’ailleurs un SUCCES TOUT aleatoire. Bıentot, Ia
possıbilite des longs vVOYasSCSs n’allaıt plus dependre de Ia bonne
volonte de quelque vıisıteur 7zel  €. Les u  S imposeralent leur
inexorahle verdiet.

Au Chapitre de SE Thomas de Ham. prelat de l’abbaye de
Lavaldieu.. apporla le dossier de Jean Parent, ’un de sSecs religieux
qu1 venaıt de devenri fugiti£. Le Chapıtre prıt aqacie des differentes
pieces eTt reserva la deeision Jusqu apres Ia visıte cCanon1ıque de
l’abbaye. On n ajoute touteto1s PAas ie 1 du visıteur des
visıteurs, chargzes de c€e mıss1ıon de contiance 3

kegrettons GUC les Circonstances ajent intercepte le beau VC-
ment de collaboration entre les abbayes des differents Days Depu1s
Ia visıte de Despruets au X Pays-Bas, le meijilleur esprıt anımalt 110-

amment, de part el d’autre de Ia irontiere, les habıtants des ma1lsons
religieuses. De leur cote, les milieux dirigeants d gouvernement-
general appuyalent cel esprit. De plein orE, le SOUVEINEUL RKeque-
SC{ avaıt autorıse les prelats rendre Chapitre General de
E375 D’ailleurs. Requesens HE reservaıt CCecs faveurs Pas A4au seuls
premontres.

En I5C56; les visıteurs cıstercıens, prelats irancals, &’adresserent
&8 toute contiance au meme SOUVEINECUL.

Ee tevrıer 1576; V’abbe de (C(iteaux exprıme LOuT d’abord SO  n

cConNnientemen de PDOUVOLT 6CA appeler H6 nouvelle {O1s rO1L: 11
eprouve touJours, d1ıt-1L e reelle satistaction enNn pouvant eitre
CcCH relatıons AaVOCC pareil rol. Le prelat Cistercıen de La Charıte
Bourgogne veu resigner SOM abbaye au maıns de damp Claude
de Grandmont, a3bbe des 1ro1s Roıis. Ce candıdat est fort eCOMMMEeIN-

dabhle L’abbe de (‚iteaux aPDDUYC Ia candıdature. I8 exprime SOIl

intention de faıre de candıdat 1028 Vv1icCalre 5A8! Bourgogne, S1 le
ro1l Iu7 donne abbaye eENVISaZEE. D’autre part, continue-t-1l, les
abbayes d’Orval el de Belval au Luxembourg sont vacantes depuis
tro1s ans. aye de Belval etaıt hıen ordonnee, lors du deces de
son prelat. Depuis, les molnes sont tellement debandes JUE ”’abbe
de (iteaux s’est force d’en appeler 4al autorıtes judiciaires
devant la Cour du Parlement de ole Orval., la situation resie
bonne. L’abbhe de (.iteaux EI1ICcCOTIE constater cela, lors de SO

!bid.,
Ibid.,
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vVOVyVase de VIis1ıtes de Al Ns1ısie toutefo1js atın YuUE les aca-

ures prolongent poın ©
Le Juillet 1576 Fabbe Cistercıen de Morimond adresse, de

Langres, au Conseıl tat PICDOSEC gouvernement general des
Pays Bas depuls Ia mort d SOUVELINCUFL Kequesens IB supplıe le
Conseil de donneı des ordres << CL VEIS 1NEesSS16 du senat de Ole
YGu 117 a Yı mectire CM ettect les ordonnances qU€E A aıctes
VIS1ıLacıon de mıl CIHNCY SO1XAaNnfe el UuaLOrZeEe 4X moNnasieTes
de nOsire ordre de Cisteaulx Conte de Bourgoingne » out efe
neglige domaıne Le V1  ur ava aılleurs OMMMUNILIUUE une

de SN rehetum A Senat de Ööle H CHUIMMNEIE les abbayes,
les relicta ONtT! particulierement ele negliges

atmosphere de C correspondance est le constanite, excel
lente.

Regrettons CIICOTE JUE les CIrcoNstiances plus quUE malveillantes
aıent entrave la collaboration internationale des Visıteurs el des
abbayes
Les vLSsSıLES de Pannee 1578

En 1578 Despruets {it le voyase de Rome
Son SCJOUL ans ie Vılle Eternelle fut extraordinaırement tecond

18 obtıint du PaPc Gregoire 881 celu1 1ä INeMNE ul aval
ahhbe de Premontre unNne approbatıion des privileges de son Ordre
18| obtıint des indulgences {} choisit ul cardinal proftectieur et eut Ia
bonne ortune de TOUVer le cardinal-neveu, Boncompagni prei
accepier ce charge.

Despruets 181“avaıt entreprIis vOoyase ans but de faıre
des Vvisıtes CahOoN1IYUE€ES. Touteiois, 8 profitapO entreprendre
UÜUHC ournee de visıtes. etaıt notamment LtOout indiquee pO
aller O1r les abbayes des PaYys CENLrauUxX Le vVOYaSC du reiour POU
1T effet faıre facılement Dar la Souabe el la Lorraine

Rome INCHIC, V’Ordre de Premontre avaıt QUJOUTS possede iiLNe€e

abbaye, celle nNotamment de Söaınt Alexis Au Mont Aventin
En E2371 le Pa (Greooire avVal donne Couvent il

nomma ıt alors le COUVE des aınts Bonitace el Alexis Ordre
de Premontre Ce fut E  OS semble 11 YJUE residaıit de preference le

Piece orıginale au X archıves DEN de Royaume Bruxelles, Audience, ICS 90 ,
tol. 180

Piece originale ibid tol 186
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DPIOCUICUL de V’Ordre pres la Curıe romaıe, chaque {o1s Ou pareıl
PFOCUFCUL etaıt aceredite Rome. Phus tard, e couvent AU.  b

Hieronymuites, Le avyrıl 1399, 8l H11t unı 1a basılıque de S ınt-
Pilerre. Dom Berliere place Ia fondation C 1201 et. Pabandon

1426 L)
Premontre, Despruets n avaıt PASs, semble-t-il, trouve des LeN-

se1gnements ottiecijels Cernant 1a manıere dont le monastere de
aınt-Alexıs avaıt change de ma1ın. 18} vouhlut Sa vO1T quo1 s en  2 tenır.
Etant home, 1} rendit monastere et S Y presenta
General de Premontre, S58l POUF entreprendre 1116 visıte Ca

nıque. Les habıtants du monastere In repondirent qu 1ls n appar-
tenaıjent plus VPOÖrdre de remontre.

Despruets donne sujet U temol1gnNage otticiel 11 ecr1ıt
notamment, dans 181° lettre, adressege 1589 A4au cardınal Bon-
compagn1ı,p de l’Ordre Rome < Olim eliecis recorda-
L10N1Ss Gregorius N95s amore tuerat proseCculus ecclesiam sanctı
Alex11 Aventino monte CUMH SUI1S amplissımıs reditibus dederat,
habebatque Ordo noster, prout Hıbrıs nostrıs manuscrıptıs el anna-

11s sancliae Sedis constal, abbatem 1bı ei Ordinis procuratorem. Sed
incurı1a maJjorum NOstirorum vel qemulatione aul cupiditate OVI
Ordinis Paucıs annıs ecclesia sanctı Alex1u nobhis erepfta est, non siıne
MAashoOo Ordinis damno el incommodo. Ibi 1em s{1UM obııt Nicolaus,
abbas Praemonstratensis, el sepelitur; el translata est ad alium
Ordinem. Er Romae CUIN adı1 monaster1um illud, visıtandı
gratia, sed responderunt fratres on amplius eEsSse ditionis nostrae,
YJUOS Lamen Ordo nOositer, qu]1 mM florentissimus eral, multıs 1Ne6-

riıbus et bonis cumulaverat
La yisite des abbayes de Souabe.

Revenant d’Italie, Despruets entreprit N visıte des abbayes,
s1tuees ans les PaYysS centraux H debuta ‚semble-t-il, par les abbayes
de la “0uabe

Depuis envıron un siecle, les prelats des abbayes souabes qvaıjent
P”habitude d’elire leur visıteur. Hs choisissaijent notlammen Fun
euX ei proposalent candıdature l’approbation du General.

VAN WAFELGHEM, Repertoire des SOLTCES relatives Phistoire el Ia Iiturgie des
monasteres de POrdre de Premontre, 216 Bruxelles, 1930

Lettre publiee par LEPAIGE, Bibliotheca Praemonstratensis Ordinis, 1070.

Paris, 1634
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Dernierement 1564 le prelat Michel Halblizel de l’abbaye de
Weissenau aval efie eln el contırme DAl Antoimme Visconti VICadlLI®

general du cardınal Este Kecemment CNCOTLE Ia mMoOrTT de
Halblizel le prelat Martın brmann de abbaye de Roth Q4VAal eife e  J1
par CS conitreres, et contirme PAar le Despruets le septembre
1575 * Apres la mort de Martin Ermann les prelats de [“ouabe
ehrajent C Mathias Isenbach prelat de l’abbaye de W eissenanu,

590 A) Despruets rangeaı volontiers c& daesıı de sCcs collegues
souabes IB savaıt combien la un VICALIVLrE intuent el CONMNS1-
ere e{taı HNEeCCcSsSaire el CcCe CONLrTreEE 0181 les voulaıjent en
attenteı continuellement AaU X privileges et eXemptıon de Ordre 5)
Auss1i 1eN les prelats souabes eilsalent LOUJOUYS un contı XS de haute
classe AdU X fonchons importlantes el delicates de VIisSsıteur

En rendant AU abbayes souabes, Despruets savaıt on AVdNCce
TOuUuver un VICa eXperımente Par 9  Uurs il aval aD PLIS UE

les DI elats souabes eialen FCUNIS, tın 1578 abbaye de oth
POUFL delibereı SUT la facon dont ils vraı:ent 1e ( ‚eneral

Dans 17  etat  Va actuel de 1105 recherches NOUS A VOTIS {rOUVe la TACe
du General au abbayes de Marchtall Urspere el de Roth

Marchtall Despruets T3a le prelat Conrad Frey CI
CTYrO1LLE L’historjen LroD dıthyrambique de abbaye de Marchtall Des
pruels Vısıta L’abbaye << und „ 16119 on daı Erwäagune des C 1116
Pfliehten aufs au  S ertüllenden Prälatens bestens ZUuU Irıeden,
fort »

Le Juillet 1578 Despruets efaıt A l’abbaye Ursperg 8
adressa UNe lettre AL RR e Ermann de l’abbaye de Koth, Iu1 don
ant les POUF accepter les dem1ss10ns. offertes pal les
prelats de arıe 0)

Immediatement: «M  9 Despruets C rendit l’abbaye de Roth 11
chargea un religieux de l’abbaye, Georges Frey, el le secretaıre

de l’abbaye, Martin Frelber. de rendre, des ettres officjelles

Voir Capitula Provinctialia (‚iırcariae Sueviae, 224 ans Analecta Praemonstra
LENSLA, I 1925

Ibd 2925
Voir STADELHOFER Historia iımperLialts el eXxemt. Gollegiü Rothensis LIL S5uUECVLA,

{1 206 Augsbourg, 1787
4) Ibid Da

Seh SAILER, Das jubilierende Marchtall der Lebensgeschichte des hoöchseligen
Konrad Kneers, weiland dreizehnten Abtens nebst Nachtrab dessen Vorstehern hinnen
sechshundert Jahre, AT Marchtall U ArE

STADELHOFER 11 211
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du General, che7 les ahbhes de Campen, de Salem et de aınt-Ulrie
2} Augsbourg, DOUL exhıber 3} CEeUX-€C1 l’exemplaire original des PrIVv1-
leges, obtenus Kome, l les prıer d’en etre les CONsServalieurs
vis-a-vıis- des abbayes premontres de ouabe /)

Les nOties LLOp breves, reienues par U ’historien de l’abbaye de
Roth. 116 donnent 4aUECLLTLE indıcation s{1} le CONTIENU reel des relicta
de Despruelts. Nous omMmMmMes toutefo1s CI} ines de faire 116

idee pius EXAaCcie des directives que le (eneral donna 4al X abbayes
souabes. Quelques MO1s apres, le novembre SS notammentT, les
prelats souahes tınrent reunıon oftficjelle l’abbaye de oth el

promulguerent C& mandato generalıs nostr1 Joannıs de Pruetis o
vıngt arteles i1turgiques et disciplinaires.

On reIiTOUVE de nombreuses dispositions, pTISES palk les Vvisıteurs
de Premontre., depu1s le debut du se]1zı1ieme s1ecle.

}9 Les tro1s PSaumces, precedant Ia recıtatıon de ’office, doivent
eire dits Chacun les 35627 CIl prıve. Les atınes doivent tOUJOoUrSetre chantees.

0 S petıit office de la Saite-Vierge doit etre recıte au choeur,
saut les JOUTS de orand tro1d OUu Ol DOULILA le 1re refectoire
AL chauftoir. Personne couchera avan la fın de cel office

30 E Messe de Beata o1t etre chantee {[OUS les ]JOours, sauft
eertaıns Jours, determines par l’usage immemorT1al.

A0 Les Prefaces doivent tOUJOUS etre chantees, particulierement
Al Messes solennelles. On 16 POUFTa les abreger qu apres aVO1T
obtenu Ia permi1ssion du superieur. On observera 2i entre
Vofftice matınal el les prıeres capıtulaires.

50 Une statıon precedera le chapitre, les vepres el les complies.
6° La recıtatıon de ”’ottice fera lentement el distinctement.
[9 Le vendredi, la discipline SCra donnee SUL Ll’epaule
0 Tous les religieux, conventuels el cures, teront inventaıre

annuel.
00 Tous doivent contesser prelat ‚0188 au confiesseurs, 110111-

mMes par Jun, mo1ns unl {0O1S Van.
100 Les etrangers rendront leurs ans une chambre, reser-

vee cet Les religieux amıs pourron venır, AaVeC la perm1s-
S10 du prelat du prieur.

] [° Le jeudi chantera "ottiece de Saınt-Sacrement chaque fo1s
JUE le saınt du JOUr na pPas 1888 office PrFODTIE.

Ibid., SE
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1720 On observera ’abstinence pendant F Avent ei le careme a1nsı
YJUE {[OU1LS les mercedis.

}130 Les conventuels pOorieront des ceintures blanches et reiTrOoOusSse-
leur SOULAa COUVeENL Les Cures, sejournant l’abbaye, teront

de meme. l’exterieur. rabatitra la cel eitet, POULILA
defaire la Ceinture, qu1 doit toujours etre blanche.

140 Le prelat et le priıeur auront les clets de LOULES les portes du
dortoir. Toutes CEes portes seront pErceEEs une ucarne.

15° TOUS les CO1Ns du cloitre, tera peindre l image du
erue1it1x.

16° La onsure dont etre large, 1a COUroNNe de cheveux arrondie.
KZO L’office chora|l et LtOULEs les ceremon1es seront observees selon

les 1OUVEAaU. l ivres liturgiques de V’Ordre.
1809 Ea SsSOWLLANEe descendra JUSqu auxX talons a1Ns] QUug le scapulaire

qu1 aura 1a Jargeur une maın. L’usage de cols, selon la mode INOIN-

daine, est interdit. Les chaussures doivent etre simple. 1a capuchon
o1t etre large.

190 Les tro1s Jours apres le dimanche Cantate, chantera 1a
Messe du Saınt Esprit L’intention du Chapıtre general.

200 18 sera tOUJOUS faıt une lecture AU X °}
kn lisant CESs ditterents pomts, rend facılement compte

quıls Ont ete inspıres Dar Despruets. {1s rattachent d’ailleurs neilte-
men aux. directives, donnees par Iu3 de SCS visıtes ante-
rleures. out Au Pays-Bas, il rencontraıt ans les fjeres
abbayes de Souabe la plus entiere comprehensıion. GComme ailleurs,
11 avaıt CONqUIS a1lss] toutes les sympathies.

La visıte des abbayes souabes auguraıt j]1en de celle rendre
4al abbayes de l’empire. Aussıtöt, Despruets continua LOUT-
nee. rendit ans les abbayes de oravıe el d’Autriche.

Nous n avons DaAas de details cernant ce tournee, ma1ls 101445

connNalssonNs l’atmosphere ans laquelle Despruets fut FECU
OTrSs de SOM arrıvee “abbaye de Klosterbruck (Moraviıie), les

Jeunes religieux de ce maison huz souhaıterent la bienvenue par
uın discours solennel ei touiiu, dont le theme avaıt ete donne par
humanıiste celebre, Georgius Bartholdus Pontanus.

18 est dıt UJUC, de tradition immemoriale, jJamaı1s General de
Premontre n etaıt ans CEs contrees. { est dit GQqUE les visıtes

&X< Misertum dicetis Reverendissimumetalent plus YJUE necessaılıres

Voir (‚apitula Provincialia (‚ircariae Sueviade, 5-9
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Generalem a  u 6Xa  S15SEC charıtate 88 venıat hırLe relig10s1s
eoNsUlturUS Et quemadmodum NUumMY Ua infoelicijtas anta {1u1t
HECESSALIUMHNL ut mediecus a 43E2TOLUM venı1etr » 11 est dit GqUE 1a

destru ct10s1ituaLıon des abbayes eal plus GUEC malencontreuse CC
Hhne calamıtates et IiNiISEF14€et contusı0 rei1g10N1s nOstirae

nastierı1a 1La desolata NUMUYUALN intfoeheitas Z fu3t » Eintin
Despruets Est acclame COMIMIE le SAaU VEULr 1DSC Generalis HOI

EeT1E veserator retormatoır sed fundator merebiturus CUIN 1DSO
Patre Norberto el Augustino NOTMECIL MaxXimunı dum retormaveriıt
il lorum iINsSL1LULa, YQUaAC ceciderunt. . — Precabiminı sanılatlem, oeliec1-
a  M, ut pOSSIL inceperıt foeliciter ad laudem et o 10

11O0O171IS divinı Toute 1a longue est alılleurs 15881

Eioquence LaAare Elle les iIMMENSEC CSDO1LLS que les abbayes
OntT I11S CI Despruets

Poursuivant sSCcs ournees de V1S1LES, Despruets sSamnıs doute
Dal certaınes abbayes des PayS allemands Son PFTFEIMLEI biographe
el contemporaın, Jean Lepalige, C1ıte notlammen <q ’ Allemagne »

les DaYys dont Despruets Visıtla moment les principales
a1sons 10) IB donne toutetois detaıl

Ensuite, Despruets {1t la Vv1iısıte des abbayes lorrames lei ENCOTE,
Lepaige donne le temo18nage netl et Lrop CONCIS LL autire

Dart, 1OUS Sa vomnls pal les aC{ES du Chapitre (General de 1584 UJUC
Despruets $1t reeHement 1a visıte de 1a Lorrame. Les 4CTIes disent
notamment JuUE, SX 4a1lıs auparavant, Despruets renouvelle le Mall-

dat du prelat de Saınte-Marıa-- A LL>-„Bo1s COMmMMe visıteur des abbaves
de Lorraine. H f3t renouvellement &< SCX 4NI HS vVvisıtatıone
nostra » 12)

Ce long vVOVaSC de visıtes fut, semble-{n LE le dernier ’entreprit
le General Despruets.

partır de 1579, les Cıirconstances permirent plus de @ [11-

blables voOvyascs
En ce9 le Chapıtre S  enera  D  ] eunNıt abbaye de Saınt-

Martiın de Laon Cinq prelats des VO1S1INASECS immediats qss1ıste-
rent Comme OUJOUTS, les 4C du Chapıtre traıtent de touftes les
quest1ons Courantes. Le General 1E laissa notamment pas decou-

Une mınutfe de extie est ans MAanusCcT1C de la Bibliotheque MEeITO-

politaine du Chapıtre de Prague, 1513 fol 173 5E
10) LEPAIGE, Bibliotheca Praemonstratensts Ordinis, 969
TE} !bid
12) Les Chapitres (GenerauxX de AB  € eneral ean Despruets, C.o5
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rager part les C1irconstances. Les acties 181 parlent toutefois pomt de
VOYyagses de visıtes 13) {1ls 181 mentionnent visıteur.

Confine ans SC )  am abbaye, Despruets negligea pomt ’adminı-
stration de LD abbayes LrOop ePTOUVEES. {B| &s il ’a toujours
ete, le <q speculator domus Dei En 582 ia cardınal boncompagni,
protecieur de SOr Urdre, u77 qavaıt Ottert s1018| lise  E& uıtulaire, eglisede saint-Sixte, DO etablir communaute de premontres. Dans
les C1irconstances trag1ques du MOMEeNLT, Despruets LrOUVa nı les
MOYCNS H3 le personnel NECESSAITE pareille entreprise. Kepondant
4A U cardınal, 1! donna un rapıde d’oeil s{ | 1 Ia sıtuatıion de SOl
Ordre H Cht notfammen << In Gallia omn1a POCHNE monaster1a
Ordinis nostrı nobilibus, etiam mulieribius ET militibus vel (COI=s
mendata Lamquam proprıa el haereditarıa possidentur, qu1 nullos
aut PaUCcOSs rel1121080s alere volunt;: geditieia prostrata Jacent,
166 110S amquam super10re€s AaQNOSCECTIE volunt, asserentes a1bı collata
beneficia, nulla otffien Crsa NOSs vel relizi0sos menthone tacta. Lta
mi1isere perıt paulatim monastıca rel1g210. Ideiro in Valum tentarem
imponere alıcun monaster10 contribulhonem reifragarentur enım u  x  um
clamore valıdo el contumel10s0. Quotidianis et1am regalibus, ordi-:-
narılıs el extraordinarılis contributionibus militibus in Belgium
mıgrantibus et remı1grantıbus ıta intestamur el exhaurimur. ut vıtae
ducendae VIX nobhıs alıquid relinquatur. In Belgio el (ermanıla
nobilissıma el opulentissima monaster1a utrıusque Ordinis
nostrı haeretle1ı o1bı vindicarunt. Hıispani aolı incolumes remanserun(t,
apud QquOS,- SI quıd POSSUMmM, OM NEeEM exDerlar 1am. Mıh) sSanrne vıltam
acerbam pulo, dum tu1s sanctıssımı« votıs '"on satistaec10. Obseecro
autem el obtestor iuam Dominationem, HE anımum s UM CISa 11055
immer1tos tepescere patrıatur; « quı enım bonum OPUS coepıt In
vobis, perficiet e el << lapıdibus facıet tandem alıquando f11108
Abrahae, 388 corda cConveriet ın Patres >» 14—)

Dans LOUT d’horiızon decourageant, Despruets mentionne 1’Es

Depuis te MOoMentT, O11 le HNONCE Ormaneto avaıt empeche le
VOVaSEC de visıtes du General., Ia sıtuation avaıt change. D’un cote,
Despruets qwvaıt obtenu. pendant SOr SC]OUr KRome, i bulle de
pleins DOUVOILS, le nNnomMant dietateur de son Ordre Aux termes de

bulle, Despruets pouvaıt torcer les portes des ma1isons &X inde-
dendantes » d’Espagne. D’autre part, ÖOrmaneto etaıt MOTT, delivrant

13) [bid.. 28-34
14) Texte edite Par LEPAIGE, 070
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Jes Yremontres espagnols d’un Jou  Fo)  o ils porta1ent conire leur
U ] Aussıitöt les espagnois C  e IHEINECS cCommencerent les POULDAL-
lers 4AaVEC leur General Celu] C 1 les CONLINUE Premontre MEING,
le plenipotentiaire Kspagne etial rendu De la sSortie Despruets
obtint Salhı de et parvınt rattacher POUFr quelque S

de S11 Ordre les Fspagne Ce SUCCES {ut toutef{o1s
pDas trıbutaire vVvOVase de V1isıles 11 He fanut PAas CXDOSCK 1C1 15)

Entretemps, le Chapitre General de 1589 aval teNUu SCS 4SS1568
Premontre mMeme Quatre prelats du VO1SINAaSEC qssısteren
Les CIrcConsiances malencontreuses du OoOment empecherent Pas

le Chapıtre de jen remplir sCs avauxX
Les vVOYaSsCS de V1isıtes 8l etiaJ1ent plus possibles, INa Iis l’echange de

lettz CS le restaıt LOUJOUTS Certaıins yelig]eux ‚chasses de leurs abbayes
4AU. Pays Bas etiaı1ent refiug1ies France Volontiers 11 venaıjen

meitre P’abri chez le General De la sorle, celu1 C1 restaıt
Couran de la sSıtuatıon 11 pouvaıl correspondre el prendre COMNNaıs.-
S4aANce de ettres apportaıient des COULLIETS IMDIOVISES

Le Chapitre de 15892 aväal apPT1S YUC Certaıiınes velleites
independance eCcComMMeENCalENT manıtester ans les abbayes

neerlandaises e chef de vement semblajt eire le prelat de
Parc, Ambroise Loots Celu1-e1 avalı notammen ecrıt des ettres

prelat Gilles Daischelet de L’abbaye de Floreifte invıtant celu1 C1

OMNVOYUECI les prelats premon(itres Chapitre general A4AU. Pays-
Bas Aussıitöt le Chapitre de 1589 alla deecret SECVCIE el Jevere-
ment ACF- 16) Le prelat Loots tut PI1S partıe el Lraıte
de < praetiensus Abbas » qu 11 N avalı DPAaS ENCOTE obeissance

SOI pEerE abhe On peut demander ® ] le Chapitre DaSs
Lrop Vivemen En 1581 Chapitre general e{ial pPas possible
au X Pays Bas Tous les prelats, PrFESYUE, vıvaıjent exil Le plat
DPaYySs eial butte la revolte insecurıte eial complete sr toutes
les grandes routes Toute{fois, Despruets pretendait rester maıtre de
Ia SıtLu atıon H soutffraıt 4U CLE velleıte d’independance deplacee.
On POUILA u reprocher, peut-etre, eife Lrop vigilant On Ne

POUILFA. Jama ıs 1ıre a aıt ete Lrop PCU
ST C le Chapitre General de 1582 continua tranquillement SCs

Tavauxr.
En qu 1 les visıtes CaNnOoN14UES, 8 prıt plusieurs deerets.

S Vo  1T INnOon article La Congregation des Premontres Aspagne, ans Analecta Prae
monstratensıa, 111 1932 18 23

16) Les Chapitres Generaux de P’PAbbe eneral ean Despruets,
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I8 chargea le prelat Daischelet de Floreffe une visıte “abbaye de
Beaurepart Liege. { chargea Didier Cousıin, prelat de Jandeures,
de la vısıte de l’abbaye de Jovilliers (circarie de Lorraine). IB ınvıta
Jacques de Lassus, doecteur theolozie el prıeur de saınt-Martin
9 Laon, falıre la visıte de l’abbaye de Thenailles pres de Vervins.
IB contıa Ia visıte des abbayes de Saınt- Y ved de Braine, de Char
ITEUVE; de Vaichretien, de Chambrefontaine et de Lieu-Restaure
a1Ns1 YJUC du prıeure de Koget Francois de Longpre, prelat de
Valsecret. 11 1N1OomMmmMa Martin Bourlıer, coadjuteur de Jandeures,
visıteur es abbayes de Ia C1ircarıe de Normandie. Entfin, 8l investit
tOUS les Vvisıteurs de DPOUVOLKS extraordinaires ans les abbayes les
quelles n avalent pPas de prelat regulier 17)

En 1584, OoOment OU reunıt le Chapitre Premontre, le
esıtuation polıtique n etait guere plus calme. Aux Pays-Bas, les
mees de Farnese. continualent cependant remporter victoıre apres
viıctoıre. On pouvaıt es lors envısager L’avenement d’un aveniır
meiılleur.

Ka Chapitre Compta qualtre prelats, VvOo1s1ınNs de Premontre.
I8 fıt cependant de la bonne besogne. { aCcCcepla ol d’abord, A prop
ter bella ' les EXCUSES des prelats habıtant les Circarıes de Floreffe,
de Brabant, de Flandre, de Frise et d’Allemagne 18) {{ prıt
contraıre des MEeESUres disciplinaires conitire nombre de prelats f{ran-:-
Cals el contre les prelats espagnols qu1 n avaijent pPaSs envoye des let
Lires d’execuses. Ensuite, il examına les des visıtes Ca

NıquES recentes. 1 sorrima le visıteur de Lorrame, Didier Malhusson,
prelat de Saınte-Marie-au-Bois, d’envoyer aussıtot 1028| rapport. I8}

la nomınatıon d’un priıeur monastere de Char
{TeEUVE, faıte par le visiıteur, Francois de Longpre. 8! de
meme la nomınatıon d’un DNOWLVEAU sous-prieur l’abbaye de Braine,
faıte Dar le meme visıteur. IB examına ensulte le dossier de certaınes
aflfaıres YUE Franco1s de Longpre avaıt d;\ raıter de
visıte Braine S Enfın, le Chapitre proceda la nomınatıion de
plusieurs visıteurs POUF les annees sulvantes. 1 renouvela TAan-
CO1S de Longpre SCS POoUVOILrS d’il euX alns IB} contıa 1a visıte des
Circarıles de Floreife, de Westphalie et d’IHeld prelat Daischelet
de Floreffe: celle de Ila Circarıe du Brabant Franco1s Van Vlierden,
prelat de Pare: celle de 1a C1rcarıe de Flandre Jean Luc, prelat

17) Ibid., pp 37-43
18) Ibid.,
19) Ibid., 45-51
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de Bonne-Esperance: celle des Clrcaries de Normandiıie, de Lorraine
et de Bourgogne Martin Bourlier, coadjuteur de l’abbaye de
Jandeures N)
Les u”ısıtes CaNONLQUES du Bonhom.

Ainsı donc, les abbayes neerlandaises possedaijent chaecune
visıteur, vicalre du General. INESUTE YUE Ia revolte contre le Tro1
perdait du terram, les Vvisıteurs trouvalent. Loccasion de LOUJOUTS
mM1eUX 6EXET6GET leurs fonctions. Nous reviendrons CIHCOIE S17 ce
actıvıte, du chapitre prochain.

CcE epoque, Jean Francois Bonhomıi, du PAaPc A4AU. Pays-
Bas, entreprıit la visıte Canon1que de plusieurs abbayes. Depuis
quelques annees, il o’etaıt d’ailleurs specialise domaine. 11
avaıt ete visıteur Su1lsse et Allemagne. En Sulsse, il avalıt taıt
abolir l’abbaye premontree d’Humilimont POUFL incorporer SCS hıens

college des Jesuintes de Fribourg. Bonhomi etaıt COINIMMNE
homme autorıtaire, n admettant de sentimentalıite.

Aux Pays-Bas, 11 etaıt pleine ournee de Vvisıtes MAarTrs 1586
Dejäa aqvalıt-ıl rendu vısıte 2] plusieurs abbayes, ap  nt des
Ordres differents, lorsque 10181 etat de sante Iu1 interdit LOULEs qutres
randonnees. En prenant SOIl partı, il resolut de s’adresser par ecrıt
Zn88 super1eurs des dıtftferents groupemen(ts d’abbayes. 11 CHVOYQ done
plusieurs ettres qu1 valent un relietum visıtationıs.

Le INAars 1586 noLlamment l s’adressa, de l’abbaye Cistercıenne
d’Aulne, Jean Luc, prelat de Bonne-Esperance, Vvicalre de Des
pruets dans Ia Circarıe de Ylandre. 11 le f1t par sımple lettre, on par
document officiel, redige selon le formulaire traditionnel des legati

latere.
8 4NNONCE ONC C vicalıre de Flandre » JUC SO  u} Etat de sante
Iu1 Pas perm1s de visıter de nombreuses alsons Artois el

C611 Uamimaut. Mais CEs visıtes u ont permis de constater qu ı1l exıiste
partout double abhus particulierement la propriete prıvee
el l’accoutumance de PErFSONNES de P’autre SCXEC. 11 onc le
vicaıre d’introduire ans PIODLIE abbaye de Bonne-Esperance, et
ensuıte ans toutes les abbayes de SO  am} ressort vicarılal, Pobservance
de la clöture. En l’espece, disposera COMMUN de LtOut argent,
affecte vestlalıre, 4AU.  be pıtances de vın el au CVEIUS de oute
EespECEe. IB ECH SCTa faıt de meme des produits de Jardins el de VETSEIS,

20) [bid., 51052
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des honoraires de LFavauX, de ons el de tOut ServVICce, de toutes
les aumones et ous les ons out cela devra etre cede 1a COIHNINU-
naute. Celle-eci devra subveniır {OUS les beso1ins. Le ordonne

visıteur de donner, s()[I1] NO des instructions {OUS les prelatsafın qu 1ls distribuent cCcCommunement leurs religieux tout dont
ils Ont besoin. Les malades devront etre Taıtes AVGC unNne prevenance
particuliere. Personne DPOUTLFAa faıre de SUOMMES, aVvVancees
OM donnees Dar des paren(ts. Chacun devra ou receVOIr, merme les
objets les plus futils, des maıns de S10)]  — superieur. En qu1 COIN-
cl V’entree de femmes la clöture, le visıteur rappellera YJu«E
pareille entree est interdite SOUS peıne d’excommunication. Auecune
dame, qu elle so1t noble a  €, peut entrer A dortoir.
refectoire el au Heux conventuels ordinaıres. Eillle peut DPas plus
meitre le pıed cloitre. AÄucun prelat 16 possede le pOouvoir de
dispenser CM matıere. Le 1NONeceE admet JuE les dames CHireht;
en STOUPE, le cloitre cont1ı2u Vl’eglise, COUTS des pProcess10ns (’OIl-
ventuelles. Mais, part cela, 8l faut toujJours appliquer la constıtu-
110Ns pontificale de Gregoire AILL, laquelle exclhlut les femmes de
tout lieu conventuel, habıtuellement access1ıble au religieux. Le
HNONCE repete d’ailleurs le texte complet de ce constıtution

S1x JOUrs apres, le 1958606, Bonhomıi dataıt de Namur uUuNHNe
lettre, adressee prelat Daischelet et uven de Floretfe. Cette
lettre est redigee ans le tormulaire otticiel du legat latere. He
a  est pPas mi1ss1ıve ordinaire, ma1ls 19881 authentique relictum 181-
tatıon1s, consécutive unNne visıte YUC Bonhomi avaıt antrepriseFloreffe

L’office choral devra etre {aıt 4U X heures traditionelles. Pendant
tes QUETITES, atınes ont ete recıtees quatre heures du matın.
Bıentöt, reprendra l’ancienne habitude de chanter atines
MINUILT. Cette ancıenne habitude SsSCLAaä reprıse notammen endeans dix
Jours.

Pendant Ia celebration des Messes allumera mo1ns euxX
chandelles. Au mMmoment de l”’Elevation, allumera EINCOTE iuNe
torche une grande chandelle.

Toutes les Messes seront SETrVIES par miınıstre, portant uNe
soutane

Un religieux doit taıre FPoraison mentale. En Consequence, le
prelat introduira Cce habitude et fixera unNe heure oOu les religieux

Le complet de ce lettre ete edite pPar Servais de LAIRUELZ, Optica Kegu-
[arium, 65-67 Pont-a-Mousson, 1602
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feront leur meditation quotidienne. CeHe-ci 5 fera V’eglise
chapıtre.

Le prelat aussıtot ıLn proiesseur, capable de donner aAuU.

religieux des lecons d’Eeriture saımte. Les jeunes religieux s’exer-
ceront allssı ans les etudes d’humanıistes. Les meilleurs 6leves
seront eNVvoyes [E iNe unıversıte pPOUI faıre des etudes de theologie.
De la sorte, disposera bıentöt d’un rel1ig1euX, appartenant a 1a
ma1son, qu1ı puisse donner u1l-meme les Jecons sCcs contreres.

Toute propriete DEIVEE: quelle qu/elle So1%, dot etre evıtee. En
deans MO1S, el peine de9 le prelat prendra touftes

dispos1it1ons. requ1ses Vexecution de c reg  le Aınsı donec, tout
SCra distribue 89 Les religieuxX retiendront
argent 85 au CN salaıre, SOUS quelqu apparence qJUE celu1-c1ı pu1sse

cacher. Le prelat emprisonnera LOut religieuXx, recalecıtrant
ce mahere.

H SCra faıt lecture continuelle 4l  Sa rePDAS, Les restants des
seront point. emportes au cellules, ma1ls distribues qaUA

PaUVTIES.
Aucun la1ie SCIa admıis servıice des religieuXx. cel effet. le

prelat admelttra des freres Vers.

En qu1 CONCETNEC ’admission de ftemmes cloitre. observera
strıctement 1a constitution apostolique de Gregoire X H{ 11 SCra

jJamaıs admıiıs ftemme ]a clöture, sauft ! ’occasıon de PIO-
Cess10N solennelles.

Ces deerets Nne vaudront Pas seulement POUL l’abbaye de Floretie.
Le prelat de Floreife les promulguera el les tera observer ans
toutes les bbayes de Son ressort vicarial. Les prelats et les supe-
r1eUrs de Ces abbayes les admettront et les observeront commMme . —n  . le
nNOoNCcEe personne les leurs avaıt imposes

Quelques semaınes apres les visıtes de Bonhomi, le maı 1586
notamment, le Chapitre General reunıt ’abbaye de Saint-Martin
de Laon En France, 1a situation generale s’etaıt guere amelioree.
Cıinqg prelats seulement, appartenant tOUSsS voısınage, assistalent

Chapıtre.
H n avaıt tallı GJUE quelques semaınes POUL meitre le General

courant des S prises pal le nonce-visıteur. En l’espece, le
exXte complet du reiictum de Floreffe semble a VOLT ete commun1ıque.
Auss1ı bıen, le Chapitre laissa Pas faire.

Le exte complet de relictum est conserve au  e Archives de ’abbaye d’Averbode,
sEeCT. IV, LecS 207, tol 111
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Le Chapıtre reprend pomt par poıit les ordres, donnes Dar le
IBl AaDPFOUVC generalement Ces ordres, LOULT ajoutant qu 1ls

e font YUuUC reprendre les ordonnances, donnees de tout emps pal les
Visıteurs de Premontre. IB applaudit LOUL d’abord L’observance de
Ia communaute totale des bhıens. 11 S  eleve d’autre part contire la
pretention du I]  ’ voulant imposer oblıigatoırement l’oraison mMell-

tale chaque relig1euX. 1a Chapitre souligne notammen YJUC ceile
Oralson releve du domaine de ’initiative prıvee et personnelle.
Ensuılte, 8l aPDIOUVC 1a nomınatıon d’un professeur, LOut prefe-
rant YUC celui-cı so1t 1958| relig1euxX de l’abbaye pPFrODIE, membre
une quire abbaye premontree. 11 auUuss1ı ] usage COTTNN-

mun des frunts de Jardins el de VEISCIS, ma1ls ajoute YJUC CCcs jardins
sont destines a11SS] au exercıices corporels des religieux. En qu1ı
CONCETNEC l’admission des COMNVELS, le Chapitre S Y rallie, mals il
autorıse YJUC d’iei-13 fasse appel des laics SerleuX. Les chan-
delles seront allumees selon les rTESSOUTCES de la malson. Les servanits
de la Messe <’habilleront selon les Courant de l’Ordre

Par aılleurs ‚le Chapitre examına les resultats des visıtes 10-

nıques, entreprises DPar Franco1s de Longpre, prelat de Valseecret,
particulierement les visıtes, faıtes au abbayes du Liıeu-Kestaure,
du Valchretien, de Chartreuve el de Sai_nt-Yved de Braıine *)
Le Mandat de Despruets DOUT l’abbaye de Perray-neuf.

Les dıffieultes interlieures de la France, consecutiıves au  b Ea1E
entire la Ligue el les Huguenots, devenant toujJours plus apres, Des
pruels düt Canionner tOUJOUS plus ans 10201 abbaye de Premontre.
La VvIıe devenait plus JUC miserable. Maiıs le General perdait
pomt COUFrase. TouJours, par ettres ei mandats, il continua donner
des directives, raitermir les COCULIS, commun1quer des ordres.

Prenons, exemple, la lettre-mandat GUEC le (General CHVOYA,
le mal 15883. l’abbaye de Perray-neuf. Eille aut relictum.

“abbaye de Perray-neuf etaıt s1tu€ee ans la circarıe de Nor-
mandie. Depui1s de longues annees, elle etaıt livree des ahbbes COM-

mendataiıres. Jusqu’en 1587 Reginald de Beaune, archeveque de
Sens, ’avaıt possedee. Puis, il ’avaıt cedee Urbain de Guıidon.

Au debut de 1583, les religieux de Perray-neuf <’etaient plaints
Despruets du faıt YJUE le dortoir. le refectoire el la plupart des

3) Les Chapıtres Generaux de ”Abbe-General ean Despruets, 56-57
Ibid., 59-62
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edifices conventuels tombaılent 6Il rulnes. Ensuılte, le commenda-
tlaıre e leur donnait Pas de quo1 vıvre.

Avant de e’adresser General, le COIlVCI'I1E de Perray-neu{i avaıt
eXpOose SCS doleances rol Celu1-ecı1ı qvaıt nomme le commendataire.
1{1 I1 appartenaıt de u17 rappeler SCcC$sS devoirs. Le ro1l avaıt toutefo1s
renvoye le Couvent SOIl General.

Depuls, Despruets qavaıt apprıs GuUE le ommendataire, s’executant
tant jien GJuUE mal, qvaıt propose chaque religieux de Iu1 donner
LLNSC portion Le pecule, ans torme 1a plus miserable,
allaıt a1ınsı reinstaller Perray-neuf.

Aussıtot, Despruets annulla ce deeisıi0n. En revanche, il imposa
. OUS les relig1euxX de vivre selon le ommunaute entiere des biens.
Ea distribution du necessalre feraıt parl le prıeur par_le de
pensier GUEC le couvent choisıiraut. 11 ordonna ensuite de restaurer
e reiectoire ei le dorto1ir 4U.  b frais COMMUNS du couvent et du vomM-

mendataire. achant qQuUE les commendataıres avaılent sc1ıiemment
trave le recrutement de jeunes religieuX, le General eX1gea YUC de
nouvelles TFGGUuUES so1ent FECUES de facon Couvent de
douze membres. Ensuılte, il regla Datk ie detail la portion de froment,
de ble, de vın, de viande, de pOo1SsOoN, de beurre el d’huile qu1 revien-
draıt au Couvent. Continuant le denombrement EeXaC de LOUS les
eitets, necessalres 1a bonne ordonnance de Ia vIıe conventuelle, il
Sta hlıt Ia quantıte de e YJUuE L’on acheteraıt regulierement, Ia qua
Ht el la quantıte de vetements alnsı JUC le necessaıre POUL Vıinftir.
merI1e. Ne negligeant pomt 1a tormatıon intellectuelle, il requit
GqUC on 10MMMe 19881 proiesseur, charge des conventuels. ©1
pareıl professeur trouvaıt pas facılement, ON enverraıt les
Jeunes religieux quelque ecole reputee. I8} donna des ordres queE les
allmones traditionnelles so1ent distrıbuees au PaUVICS. 11 requit le
prieur de redevenir le proprietaire des chartes el actes, alienes Dar
les commendataıres precedents. GCes ocuments seraJj1ent rem1s
cottre conventuel, terme tro1s clefs 11 Stablit auUss]ı Ia quantıte
de O1S laquelle le couvent auraıt droit. Enfin, 1} pO  a unNe atien-
tion particulıere 4U X nNapPCs V’autel el 4a4U X objets du culte sacre. Les
NappcS etajent notamment sales el usees, les ornements sacres
11 ordonna prıeur de negocler suJjet AaVCC le commendataire.
Par ailleurs, l 1mposa V’achat, au  b {raıs du commendataiıre, des

missels, processionnels el breviaıres de V’Ordre. En ter-

mınant, il autorıse le priıeur el le Couveniti d’en appeler TO1 S1 le
commendataıre montra1ı1ıt reveche V’execution de toutfes Ce6EsS dis
posıtions. Celles-cı garderalent oute leur force de lo1 jJusqu au
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ment OUuU Despruets viendrait faıre la v1isıte de l’abbaye la feraıt
entreprendre part s10)  —_ vicaıre. ce 0CCasıoNn, prendrait d’ail
leurs Oufes les UJUC la situatıon requereraıt

Fınıssons 1C1 l’expose de l ’actiyite personnelle du (Seneral Des
pruels, et VE1NO11S-EIN presenter celle de SCS meijlleurs collaborateurs.

De tout emps, eifet, ma1ls SUrtiout ers Ia fin de vlie, Des
pruels tınt s’entourer, POUF la visıte des abbayes, de collaborateurs
devoues el entreprenanis el qu1 salsıssaıent tond sCs idees.

1) Le exie complet de ce lettre de Despruets est edite Dar LEPAIGE, O. Coy
986-987



TROISTIEME

Les GCGollaborateurs de Despruets
Au debut de Carrıere, Despruets paya de H entire-

prıt hu1-meme de longs VOVaSCS de Visıtes CaNOoN1GU6Ss Le calme
relatıt de Ia VIC internationale Lautorisait allleurs enr epren-
dre CCcs voOoVascecs 1} Lrouveraıt partout un aceueı1l paisıble S111011

cordial
Les echauttfourees, an 6 France Al Pays-Bas ei ans les

DPAays rau  % Vinren bıentat entiravelr 1L orand vOyasc Aux Pays-
Bas, particulier la uerrtre civıle MIt hı]entöt fın Outie Vie CON-

ventuelle cConsequente Pendant plusieurs aNNECS, les religieux
vecurent Ia ortune des CIrcCONstancCcEs Au moment les soubre-
SAauts de 1a SUCITIE civıle Marqualent des tendances calmer, les

mutuelles el Ia haıne sourde continualent CX1SCX leur
trıbut.

oment Ia SUCILIC civiıle reprıt en France. Can
tonne ons son abbaye, Despruets 116 put SONSEC faıre Iuı-meme
la visıte des abbayes etrangeres. Aussıi 1en resolut-ıl de deleguer
sCs des collaborateurs de choix

Presentons les PIIBNCIDAUX La plupart d’entre PHX {urent ailleurs
des Visıteurs de haute classe

Francozs van ierden, prelat de Parc

Je cıte PrFEMIEL heu le prelat de Parc; Francois van Vlierden.
[B fut DaASs le PrEMIECTr collaborateur du General Despruelts, 11Nals
11 fut sans doute le plus brillant

Devenu prelat de l’abbaye de Pare 1583 une

dejä jen fournie, il fıt EMATqUEFr aussıto par sCcs extraordinalres
qualites ei SOIl aclıvıle, debordant de loin les termes de propre
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abbaye. Issu de amıiılle noble, gentilhomme ans SON comportement
CL SES reactı1ons, partısan CONValnNcCcu de L’aıle catholique intransı-
geante, adversaire ırreductible de la revolte neerlandaise, pCLI-
sonnal!ıte el {()  —- {1xerent d’avance toute sSo  — actıvıte de reior-
mMatfieur el d’abhbe

Vlierden fut nomme vısıteur de 1a C1rcarıe de Brabant Chapitre
General de 153834 &) Sses ettres ottieielles de nomınatıon datent du

avrıl 1584 >)
Aussitöt, V herden mı1t ”’oeuvre AVEC le zele et l’ımpatience

du jeune homme qu 1} etaıt CINCOLE En moO1nNs d’un Aa 11 devınt
COMMEeE le dictateur de tOufies les abbayes de 103}  — ressort vicarıal..
resta Au CoOouranti des INEMNUS falts de OUuUSs les Jours, dirıgea la vVvIie
hersonnelle de OUS les rel1g1euX, admiınistra le domaine et controöla
les {inances de chaque abbaye; mOL, 8 depensa Ne taäche
absorbante el ingrate. OTS une intormation prealable une
election abbatiale, {ut ı1 qu1 crea les candıdatures
rOL. -\es inıtıatıves, S1 elles {urent PaASs touJours heureuses, turent
LoujJours marquees A4U cCo1n de I me1lleure bienveillance el du PUL
am de SOM Ordre Dans la lente el sure ascensi0on de 1105$ abbayes
apres 1a malencontreuse revolte, 8l {11t le mgilleur artısan du lent
TeNOUVEANLN.

Vis-A-vis du General, i} restia le collaborateur Iranc, Ze el sO1-
11s tel TUE Despruets eut le desirer meijlleur. Le registre €s
mınutes de SCS ettres le XIE de plusieurs longues eitres
qu 11 adressa General. plusieurs reprıses nolamment, l {3t
Our d’horizon ans les dıtferentes malsons de 102 8! distriet. De la
sorte, 11 communı1quailt e10)  a Genera] [OUS les rense1gnements dont 11
avalıt besoin. De « ()  E cote, Hespruets repondait Dar ettres breves.
Par quelques directives claires el succınctes, i parvenaıt documen-

J’ai donne de nombreux details SUur ’activite Ae Va Vlierden ans 488 dissertation
De Zuid-Nederlandsche Norbertiinerabditen Cn Ae Opstand Spanjıe. Louvain, 1929
En qu1l conduite Vis-a-vis de L’abhbaye d’Averbode, 18 renVvole INnON
OUVIagE Arnold vVan Leefdael, Preiadat der ADOdi} Averbode. Bruges, 1943

Pr Les Chapitres GEn erauX Ae F ADBe-General ean Despruets, Z
Une copie de 6{5} ettres Lut cCommunıquee L[OUTES les abbayes premontrees de

”anciıen Brabant. Le titre Est le S111vant « Constitutio Francise1 Vlierden, abbatis
Parcensis, Vicarı) Generalis Ordinis Praemonstratensis in ((ircaria Brabantiae et
Frisiae Une de Ces coples LrOUVE aul X archives de Vabbaye d’Averbode, sect. L,
liasse S tarde

E} s’agit notamment du petit registre des Littere Francisci Vlierden, Abbatıs
Parcensis, conserve uxX archives de l’abbaye de Parc.
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ter abondamment le plus comprehensi{f de SCS vicalres concernant Ia
conduite Ssulvre

En 1586 eNVIroN, Vlierden COMDOSAa un vade-mecum DOUL les
visıtes cCanon1ques. noOoLa toutes les questions QqUE, dans les C1rcon-
stances du moment, bon vısıteur des abbayes premontrees du
Brabant devaıt

L1isons attentiıvement c€e pılece extraordinaırement ınteressante.
Vlierden procede pal petıts chapıtres, traıtant SucCcessıvement de

Ia fto1 et de Ia religion, de ”’oftice divin, de l’obeissance, de 1la pau
vrete, de la chastete, de la nourrıture, du prelat, des cures, des
conventuels, des religieux charges une fonctıon, des servıteurs
Jaiques.

Fol el relıg 107 A n y A heretique lisent-ils
pas de livres heretiques ? an n’entretiennent-ils pas des relatıons
d’amıitıe AaVEC des heretiques yelig1euxX n a-t-ıl jJama1ıs CONM-

battu l’eglise faıt AVOCC sSCcs ennemi1s G

n ast-ıl ete apostatl n’a-t-ıl quıtte SOM Ordre n a-t-ıl
sımule l ”’heresıie ’absolution a.-t-elle ete donnee de Cce6es fautes,
el pDar qu1 ont-ıls des disecussions imprudentes Sur les affaıres
de Ia Fo1 ceremoniesL’office dıvın le culte divin est-1] taıt AVECC les
habituelles les offices ont-ıls AaVEC ferveur S disent-ils
Poftice selon le NOUVCGCAaL breviaıre cComment fetent-ils le JOUT de
saınt Norbert el emploient-ils 1a nouvelle ormule du Contiteor
un les Messes habıituelles de VOrdre sont-elles celehrees celebre-
i1-on des Messes les defunts a-L-on conserve les ornements
el les Vases sacres pETSOMNNE n’omet-il les heures canonilales ?
_S les pretres celebrent-ils irequemment 1a Messe les diaeres el les
jeunes freres communient-ils irequemment Combien souvent

T’obeissance A. observe-t-on les relicta des visıtes la paıx
el la eoncorde regnent-elles entre les religieux ? C obeissent-ils
prelat et Au superleurs corrige-t-on les abus el les defauts

le chapıtre celebre-t-il TOUS les JoUurs les religieux acceptent-
ils humblement les corrections sortent-1ls sSans permission

La pauvrete A, Nn y a-t-11 pas de proprietalres le pecule
n existe-t-il SOUS aucune forme ? remet-on l ’argent, u d’_amis

Je renvoie ENCOTEC dissertatıon citee, particulierement chapıtre « Prelaat
Vlierden, de man vaäan de voorpostien » pp 238-255

Voir sujet INO:  I article La (/anonisatıon de saınt Norbert T582; ; dans
Analecta Praemonstratensia, A, 1934, 32
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Ol de pareni{ts Joue-t-on pPas POUF de l’argent - Joue-t-on
Pas au X cartes AL  b €es orte-L-on DPAaSs de vetements {ropmodieux chacun reco1t-ı] cCcCommunement tOout dont il besoin

remet-on L[OUS les AaNs inventaıre tidele prelat { exıiste-t-il
un vest1arıus et un vestialire COINMUN el COomMMent pOourvolıt-on chacun
de vetements les religieux, preposes u1le fonction, reco1jvent-ilssalaire

La chastete A, Irequentent-ils Lrop lıbrement les femmes
b E temme habite-t-elle AVEC C4  d 6 parlent-ils 4aU X dames Salls la
permissıon du superieur a-t-11 des religieux, dıffames d’incon-
tinence, qu1 z  ont PAs subi leur chätiment C, quelqu ’un irequente-t-ildes avernes des lieux malhonnöetes

La nourıture L{OUS viennent-ils ulle meme table obser-
vent-ıls l’abstinence pendant Ia sepiuagesıme nÖu bojvent-
ils CN dehors des heures du {irequentent-ils des avernes
prennent-ıils part des tournees SE les malades sont-ils 1en so1lgnesnourrıture el CN boisson taıt-on 111e ecture table quelle
est ]la portion ordinaire d’un religieux les jeüunes de ‘keglise et
de V’Ordre sont-1ls 1len observes do1t-on FreCcevoır de nombreux
etrangers ? des femmes prennent-elles leurs couvent ?

vend-on de Ia bhıere
Le prelalt mene-t-11 unNne bonne vVvI1e el est-il bon pereaıme-t-il la discipline ? L’observe-t-il Iu:-meme ? aıme-t-1l le

culte divin faıt-ıl Pas semblant de pPas olr les defauts
- admiınistre-t-j] bien, tıdelement ei aVEC prudence n enrichit-ıil
pPas CS amıs ? a-t-1 1 bonne garde des registres, privileges el
autres ocuments ? &-{-1] vendu greve certams biens ? Les
quels Eit quelle i a-t-ıl taıt 4A4VvVe«C l’approbation de SO  k
superieur el de SE confreres quo1 q-t-11 depense l’argent liqui-de, provenant de CesS alienations SE contraete des dettes
COUTIS de SOM abbatiat Pour quel motit GCombien grand est leur
montant prend-il des CSUTrTES POUF sSCcC$ dettes Iu1-meme

Les CUres d combien de l’abbaye possede-t-elle {OUS
les cures resident-ils 8} S1non, 6138 trıennent-ils disposent-ilsde TEVENUS sutfisants n en  A appellent-ils pPAs une juridiclionetrangere remettent-1ıls {[OUS les Aalls inventaıire tidele
contessent-ils leur prelat LOUS les ans les eglises paro1ssiales
Ne sont-elles PASs contferees des seculiers ? tOUs les candıdats
sont-ils auUss]1 capables JuUE possible ? :B sortent-il paSs de leurs
villages Ssans permission

Les conventuels A, f1uel est leur nombre el de qu.o1 s occupent-
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ils }es preires OnNt ils quelque besogne Occupeni-1ils etudes
C# a-. -()[1 un profiesseur; S  9 DOUTI quel motift * tout
faıt.l 1a tradılion 188616 observe-t-on le silence 4
eurCS et Heux 3Cccoutumes ;

Les religieuX, charges UuNne fonction sont-ıls ıdeles PIU
dents e actiis, recherchant le ıen de la commMUuUunNaAULTE remetlttent-
1{S 118 Jes 4allıs inventaıre (3 ONnt- ils I888| salaıre

E Les seculiers combien. sont- ils et sont-ils TOUSs
nNe  es b Sont ils ideles honnetes el integres sont-1ls
pas paren

Tel est le Cahnecvas /) COI Pal Vlierden On ‚eEMALIYUEC l
Est AaVeC uUuLC SaSCSSC el 18715 comprehension SUPTEINECS
( omme L[OUJOUTTCS, le prelat de arTre revele homme clairvoyant
integTre el ZzZe 11 est DELIMIS de SCcI YUC les directives, donnees
pal le General Despruets, I1 ont Pas eie eirangeres }a composıtıion
de Canevas

H 181 est pomn possıble de SU1VI'E, ans ce etude, les multiı-
ples eiforts, deployes pDal Vlierden POUTF remeltre tlot des abbayes
de 1018!| distriet vicarıal Bornons ÖOUS analyser relictum de
Vlierden celu1 notamment 8l donna l’abbaye de Saint-Michel

Anvers, le octobre 1588
CcE CDOYUC, merı Andries le HNOUVEAU prelat de Saınt Michel

aisaıt de SOI DO mMaıson tort uUu1lle V1ie

vreligieuse normale Au debut d’oectobre 1588 Vlierden f1t onc la
v1ısıtfe de l’abbaye IBl la { f en COMDASILIC 1988 religieuxX de Parc,
Adrien Mermans, prevol du COU Vver de norbertines Leliendaal
Malines Plusieurs dispositions, PFISCS par le V1IS  9 ressentent
des diffieultes du moment Le prelat Andries devaıt noLam-

ent Co  HCcCTLr 1a VIeE conventuelle ans unNne abbaye devastee el

PAaUVIE
Voicı les PFINCIDaUX pO1NIS, retenus relicetum.
out abord le V1S1  ur ordonne UE L[OUS les membres de la

COomMmMUNAUTE aecquıttient cCOomMMUuNEmMEN des devoırs de Ia V1e COI-

ventuelle. Le Couvent COMDOSC notammen de conventuels
et de CUHUFLES lesquels Lrouvent pas ENCOTE de reiourner
leurs CUIrES campagnardes Les 11S et les autres porteront oncC les

charges. IIs habiteront mMeiIne couvent Ils obeıiront au  DE

inemes ordres de leurs SUDETICULS
L’office divıin tera selon le rıte et le breviaıre premontre, AVvVeCC

Autographie de Vlierden, äuU. archives de V’abbaye de Parc, VL rcs AT tol 15 16
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les ceremon1es requlses. La pauvrete de la maıson el le INAaNdueE de
livres lıturgiques n autorisent DPas de faıre ’office de atınes
mınult. On levera ONC de grand matın DOUFT chanter recıter,
selon les Jours, Jes atınes du grand el du petıt otffice. Les autres
heures canon1lales seront chantees selon les dispositions des Statuts.

La priere du chapitre SCra ıte la place habituelle. Tous les
Jours, lira extraıt de la regle de saınt Augustin.

Pendant l’office, allumera touUJours unNne lampe l’eglise.Aussıtöt UYUC faıre peutL, preparera lieu {1xe DO reposoLrde la Saıinte Eucharistie.
Une fois DarL semaıne, 1re ’office des defunts AVEGC euft lecons

el la ommendatıo media. Les autres JOUrS, sauf pendant le Careme,
179 ’office des defunts AVEC tro1s lecons seulement.

La Grand’ Messe SCra, S] faıre peut, chantee {[OUS les Jours.Les Messe smatıinale el de Beata seront dites
On observera le deecret du Chapitre General de 1584 Concernant

Ia fete de saınt Norbert el Ia ormule du Confiteor.
On observera le silence AU X heures el m {1x6s.
Tous les bıens Seront COMMUNS Personne gardera l’argent UEIu7 remettent SCSs amıs. 11 est interdit SOUS peine d’excommunication

de Jouer pO de l’argent d’acheter, S4A11S permi1ss1ıon prealable des
super1eurs, du vıin Öu de la biere.

Les conventuels auss] ]1en que les cures dresseront un inventaıre
annuel le remeltront 4l prelat le dimanche de la saınte Ir  ınıte.

Les super1eurs donneront mMps et catıete les vetements eli
les chaussures ont chacun besoiın.

Le prelat remettra chacun molns u1le chape chorale, euxX
soutanes, euxX paıres de bas el quatre CING chemises.

17 prelat donnera prıeur l’argent necessalre POUF subvenir
4l  be petites necess1tes journalıeres. Les religieux tırouveront tOUJOUTS
chez le prieur du papıer, des plumes, de V’enere el d’autres objets
necessalres, de Lacon YUC aıt des motits de plaintes.

Le linge de LOUS les religieux o1ıt etre lavı  e pa la lavandiere.
table LOUS les religieux seront nNOouUurrIıs selon les Statuts, el selon

la pauvrete des m presents. Personne POUITa rıen INaNnser [88
boire dehors des heures du °

{1 SCra vendu Nı V1ın nı bıiere AuU.  DE etrangers nı 4l  DE confreres.
8! SsSCTa Pas plus apporte de boisson de 1la ville

Les etrangers eront pas la table conventuelle. On leur
donnera MAaANSECr ans une salle reservee. 6’11 s’agit une dame.

superl1eur devra tOUJoUrs etre present.
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H SCa faıt une lecture pendant les.e superleur peut oOute-

fo1s permelttre, de em 3} au  » u11} colloque.
Les relig1euX, charges une fonction, rechercheront tOUJOUFS le

Hien de leur ma1ılson. Ils 111e recevront de sa laıre SOUS 4UCUNE forme.
Le SCCAauUu du cCOoOouven SCLa garde SOUS triple cleft CGes clefs seront

gardees palk le prieur, le sous-Prieur el le sSeN10T du couvent.
Les pretres et les jeunes {reres s’exerceront Ia predication {[OUS

les vendredis, 41 momen de Ia collation, Ia salle du chapıtre. Les
preires formes, el approuves pal L’eveque, sont invıtes precher le
dimanche l’eglise abbatiale.

Seuls le super1eurs pourront entendre les contessions. Le prelat
POUFLA touteto1s designer ’un 0181 L’autre pretre POUL les entendre

SOM our
En termınant, le visıteur prıt ENCOTE differentes dispositions atın

de remetltr les hatıments de l’abbaye ans leur etat primitif R1 de
talıre disparaitre 4Uu plus tot les moditications ‚apportees ’abhbaye

l’epoque des rebelles
Aınsı ermıine relictum detaille. vıvant, constructit el

}a remarque parfaıtement +raditionnel.
Vlierden veılla d’ailleurs Vexecution de toutes les dispositions

qu ıl avaıt prises
Vlierden resta vicalre de Despruets jus_qu’arprés Ia mort de

celui-c], AB 1596 Apres, l {ut ENCOLILC vicaıre de NOUVEGAL General,
Franco1s de Longpre.

/ean EUGC; prelat de Bonne-Esperance.
Des aqavant le oment OUu 11 mıt C relatiıons aVvVeC Franco1s Va

Vlierden, Despruets <’etalt adresse Jean Euc., prelat de Bonne-
ksperance. IBl avaıt sSanmls doute apprıs connaifcre SOI nom C

des annees de la SUEITE civile.
Aussı bien, partır de Ia premiere Iueur de paıx, l CEHNVOYya

Luec unec lettre POUL Iu1 demander de prendre so1n des abbayes de sa

contree. Cette lettre, datee du decembre 1569, merıte d’ätre Iue
avecC attention.

&L Monsieur et conirere, ecrı1ıt Despruets, aya trouve unNne petite
commodite de VOUS eserıre INOINl grand desir ei zele IU ] aYy de veo1ır

Le extie complet e  ce relictum est conserve au  DE Archives de V’abbaye de Parc,
YIE reg 65, fol 38-40
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eNcOLreE quelecque ioür nOostre saınct Ördre fort aiflige Dar tout
resuscıter l’ayde de Dieu qu1 ’a plante el de iNesons ireres zele, du nombre desquelz je ÖOUSs d estime
L[OUS1I0OUTS; DOUF 1a bonne CSPEFaNCceE UYUE ] ay YuUE le PAaVYS de Brabant
et Flandres reviendront len LOST P’obeissance de l’eglise catholique
el Romaine et de vostre ROoy catholique Je Me SU1S qadvise de VOUS
faıre Ia resente, ] espere Dieu el en prıe {OUS les 10UTS,
queE lediet PAays el subjectz revıennent recOSNOISSANCE, qu ayesrecommendation les abbayes de nOsSiIre Ördre, tant Saınct Michel
d’Anvers, Grimberghe, Dieleguem, Lysleendal, Ninove, JTussenbeec,Trunces qu aultres, TE le SErvVICcEe de Dieu selon nostre
saılnct Ordre Er solhieiter outtie humilıte qleste les
Altesses de Messeigneurs SCS Lieutenantz de vouloır permec(tre qu/11

ayt abbe7 religieulx selon L’anecienne constitution el privileges de
nostire saınct Ordre 65 monasteres de religieulx, el abesses OUu prieu-
r’ecs cloistres de religieuses. Car S aultrement {a1soit, les [1018-
steres FU YNEZ el biens alıenerz el le ServıIice divin Om1s Ia disei-
pline reguliere so1ent Jamai1s rem17z. Eit t1e ar de V’affection
de SCS Altesses ers le sService de Dieu el de s()[1 Keglise qu 1ılz
per ront qu’aultrement O11 taıct. Car de taıre des un10ons de HNOZ
monasteres Au eveschez c’est amoindrir L’adoration eti le servıice de
Dieu el grand interrest7 du Koy el du peuple. Partant anco1lres de
rechijef VOUS reprier tenır S len la maın et Loeil Dieu pulsse
estire ei obey nosdieis monasteres S L’occasion presente,
el de faıre VOUS donne Loutte pulssance el authorite: et LrOUVeEraY

YUuE faıct auUre7z bon Esperant DOUT falct
V!  9 Lrouvant commoduıte, ample vicarlat C torme probante. Cepen-dant CceEs presentes servıront de procuration el de vicarlat pO le
faıct susdiet »

Cette lettre valaıt une nomınatıion non-otticielle de vicaıre du
General POUF les Circarjes de Brabant et de Flandre. Le
1584, Lue fut d’ailleurs gratifie de ettres de nommation officielles,
par lesquelles Despruets Iu3 contia le so1n des abbayes du Hainaut,de la Flandre, du Brabant, de Ia Frise, de la Hollande, de la Zelande
et du pays de Namur. Comme Je ’a eXpPOSseE autire part 2), ce
nomıinatıon donna lieu certames difficultes nire Luec el Vlierden,

La Cople contemporaine de ce' plece Lrouve AUX archives de V’abbaye de Parc,VI, CR 6 s fol La cople est faiıte Dar Luec el authentiquee par notaiıre.
Voir dissertation De Zuid-Nederlandsche Norbertijnerabdijen de opstandSpanje, 218-225
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depuis Yu«C celui-cı avaıt ete nomme, le avrıl 1584, vicalıre du
General ans les Circarıes de Brabant et de Frise.

Pendant plusieurs annees, Luec STa visıteur des abbayes de
Flandre. Le 1011C0€6 Bonhomi I CHVOYA, 1566, la lettre qUEC y aı
cıtee auparavanıl,. Le meme ecrıvıt d’ailleurs unNne lettre tort
elogieuse SILE Luec Admettons oncC UE celut-c1ı a1ıt CDr  CDA un homme
de bonne volonte, s’acquittant cConsc1encIieUsement de SCS dittieiles
tonections. Au demeurant, Luec fut nullement une personnalite
emınente COMMME lerden IB} n avaıt nullement le temperament d’un
chet SO  u epoque, l avaıt d’ailleurs ete nomme prelat qu’ıl
semblait aVO1Tr des qualites d’aministrateur de biens.

Luc survecut Despruets.
Guiullaume Dupaix, prelat de Floreffe.

Bien avan 1a nomınatıion de Despruets, le prelat Dupaix OUS
’avons Vu apparavant s’interessait directement ’administration
centrale de VOrdre de Premontre.

Le Chapitre General de 1560 renouvela Dupaix la charge de
faiıre la visıte canon1ıque des abbayes de Circarıe el d’y percevoir
les taılles. En 1561 Dupaix presida le Chapitre General IB fut
nomime vicalre el visıteur des abbayes neerlandaises. Dupaix presida
EINCOTE le Chapitre general de 1562 el Joua role de premier
ordre. 8! devaıt CONVOYUCFK le Chapitre de 1563 dans PFroODIE
abbaye de Floreffe. I8 lanca les convocatıiıons cel ettet 11 apprıt
cependant bientöt YJUC le gouvernement-general des Pays-Bas, s’OP-
posailt pareille inıtlatıve. Le Chapıtre reunıt onc pas
Klorette. D’autre part, Dupaix rendit pas Premontre DO

assıster Chapıtre
Depui1s tıin 1565 Dupaix {ut mel aı X tentatıves pO const1ıtuer

4A X Pays-Bas uNe congregation d’abbayes independantes. Dans [’etat
actuel des recherches, il est dittieile de faıre partage des resDON-
sabilites incombant Dupaıx ErSONNE. Comme OUSs les SaVONS,
il fut nomme chef el visıteur de l’ephemere congregatıion indepen-
dante.

Apres, l devint vicaıre de Despruets. { hesıta, semble-t-il, quelque
emMps avan de soumeltltre, mals SsSCs velleites de resistance
resistance Samls doute, oute passıve prolongerent pomt.

Voir INnes articles Le cardınal Francois Pisani, K L/1 SVV, ei Le cardinalHyppolite d’Este, C., 101
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16 mal 1575 Dupaıx qssısta au Chapıitre General Premontre.
Le Chapitre la visıte CanoN1que, faıte par Dupaix COU-

de Houthem-saint-Gerlach. 11 Iu7 contia uUNe enquete 088 la vente
de bıens l’abbaye de Parec 11 le visıteur de la C1rcarıe de
oreile pPO une duree de tro1s ans

L’annee sulıvante, Dupaıx eut de vıls dem  e  Jäs AVEOCC 10701 Couvent
9 Floreffe. SE a  a 4A4U X deereits du Chapitre natıional de Parce
S 8l avaıt prıs certaines Ures cCconcernant ’administration
des bıens conventuels. Bıentöt, le cCouvent reclama. IBl le {it sOUS Ia
direction energZ1que de Rombaut Colibrant, sous-prleur. Celut-ci fut
depose de SCS fonctions pal Dupaıx. Le COUvenTt {1t appel Despruets
qu1 donna, partıe, ralson UILV: 9)

En 1576 mMoment OU Ia revolte des Pays-Bas etaıt devenue
faıt accompliı, Dupaix quatta son abbaye el refugie Liege. 11
abandonna l’administration de SO{l abbaye prieur, Gilles Daische-
let 11 MOUTUWUL Liege, le novembre 1578

Ailinsı donc, pendant plus de quatre alls, Dupaix fut le vicaıre de
Despruets. En meme emps, 8 fut visıteur du Chapitre general el
pere-abbe des malsons fondees palt SOM abbaye. CCS dıifferents tıtres,
sOnN agectıvıte dojt aVOIT ete multiple el varlee. Comme vicaıre,
collaboration AaVEC le General o1t <’etre manıtestee diverses OCCa-
S10NS. Nous regreitions de n en pas aVOl1TL trouve des PICUVES us
forme de correspondance entre Iu1 el Despruets nı SOUS forme de
relicia de vısıtes.

Dupaix {ut intellectuel de grande classe. { {ut un prelat entre-
prenant. Comme chet de la congregatıon independante, 11 revela
un idealiste authentique, ou rempli des hautes conceptions qu avalt
pronees le Goncıle de J rente. Par aılleurs, 8 incarnaıt le natıona-
lisme des Pays-Bas.

Entre pareıl homme el Despruets, V’entente devait etre entiere,
mo1lns apres la premi1ere periode d’hesitations. Dupaix meriıte unNne

bıographie speciale. Celu1 qu1 la COMPOSCETIa auria, esperons-le, 1a
bonne orlune de reirouver la correspondance, echangee entre Des
pruels el s  z premı1er vicalre de Floreffe. 18 TOUVera Samls doute des
pıeces, exprıimant Ja belle collaboration entre CESs euxX hommes,
parfaitemgnt faıts POUF comprendre.

Les Chapitres (FÜ enerauxX de ’Abbe-General ean Despruets, K 192 SV'  >

Voir mon article Rumoldus Golibrant, dans Änalecta Praemonstratensia, V!
1929, 2:7-:45

Voir dissertation De Zuid-Nederlandsche Norbertijnerabdijen de Opstand
egen Spanje, 170
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Gilles Daischelet, prelal de Floreffe.
Pendant plusieurs annees, Daischelet qvaıt ete le priıeur de Dupaıx.

Devenu 10381 SUCCESSCUF, 11 herita aUSS] de 0281 tHtre de vicaıre, depuis
YJUC le Chapıtre General le Iu1 OCLrOYa.

Par suıte de L’insecurite des rouftes, Daischelet n assısta PAas
Chapitre de 1582 {{ avaıt toutefois transmıs les dossiers de plusieurs
affaıres. Le Chapitre le chargea une double m1ssıon. I8 Iu7 deman:-
da LOuUTt d’abord de faıre unNne visıte mınutieuse l’abbaye de Beau-
repart, OUu le Couvent el le prelat trouvalent desaccord. I8} Iu1
ordöonna de gratifier 10201 religieux, Gaspar Gellius, cure de Out-
halen, de Ia competence tradıtionnelle des cures, mMals de pas un
porter YUE Gellius le cıte devant uNe juridiction non-premontree S

Vers la meme epoque, ON CoONnstiate YUE Daischelet etaıt le COLTIECS-

pondant principal de Despruets. Lorsque celut-e1 devaıt CHNVOYVYCI
des ettres 4AUuU prelats neerlandais. il les falisaıt remeltire Daı
schelet. Gelut-ci etaıt charge du so1n de les faıre parveniır desti-
natıon.

Daischelet n assısta Pas Au Chapitre de 1584 Celui-eci le
vicaıre du General POUF les VICarles de Floreite, Westphalie el
Ilteld Les ettres otficielles de nomınatıon cel eifet, a1lnsı QUE
celles de Francois Väall Vlierden DOUTL la C1ircarıe du Brabant, {urent
expediees de Premontre Florette.

Au debut de 1586, le rappelle ‚le Bonhomi $1t Ia
vıisıte canon1ıque de oreiie

Daischelet n assısta pas Chapıtre de 1586 Celui-ci le del  egua
pOUL ’examen une vente d’immeuble que le prelat de Pare voulait
etre autorıse faıre. Daischelet put cependant remplir cette
mi1issıon. Le juillet 15806, << monaster10 20OsSIro Floreffiensi D
i} {1t SavOolr Vlierden qu 1l pouvaiıt venır Louvain, Ia su1te
des << iıtınerum pericula I8 dele&gue le prieur el le sen10r domus
de Pare POUL Iu7 aqadresser rapport ecr1t, selon lequel 11 seraıt
IMESUTEC de prendre UuNe deeision. La pıece originale de GceE lettre
LTrOUVE au archıves de l’abbaye de Parc, XVIL, hasse I Floreite,
doc n®

Daischelet mMoOurut le mal 15992
Son agetivıte vicaıre de Despruets semble pas aVOLT ete

vastie. Son intluence fut, semble-t-il, DaSs tres grande.

Les Chapitres GenerauxX de ’Abbe-General ean Despruets, el

Ibid., 51
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uıllaume Greve, prelat de Saıint-Michel d’Änvers.

Avant de DOUVOIF etre installe prelat, Greve
OUSs l’avons dü agreer unNne vısıte canon1que de SOM abbaye,
faıte par ordre du gouvernement-general. SOM epoque, l’abbaye de
Saıint-Michel faısaıt PaSs fort bonne figure. 11 taıjllaıt DPas irop
attendre du prelat de pareille abbaye, füt-11 EICcOTE rempli des me:1l-
leures intentions.

Despruets et Greve apprirent connailitre Au du vVOVasc
de visıtes de IMars 157475

Au Chapitre General de 1945 Greve {ut nomme visıteur de la
C1rcarıe du Brabant.

Comme tel, 8l tut pomt homme d’avant-garde. 1{1 COIl-
tenta de remplir loyalement SsCs fonections. Plus tard. dans u16 lettre,
dat  ee du ] 1585 el adressee Couvent de Grimbergen,
Francois an Vlierden plaint du faıt YUEC Greve aıt autorıse
l’abbaye de Grimbergen vendre Lrop de biens immeubles. aıl
leurs, Greve LroOuVva guere Loccasıon de beaucoup EXEIC sCcs
fonetoins vicarıales. De PUI1S 1576, Ia ville d’Anvers etant eftfer
VESCENCE, la revolte des Pays-Bas Vl’entraina ans SON tourbillon.
Refusant de sortır de Son abbaye profanee, refusant SUriou d’avoir
Compassıon de so1-meme, 11 reste a SO  — pOS ou. en detendant Das

pas SCS droits pardevers unNne camarille de protestants fanatises.
Comme vicaire de Despruets, l la1ıssa guere de Lraces
18 OUrut septembre 1581, oment Ou le due d’Alencon

allaıt entrer "abbaye de Ssaınt-Michel.

Jeröme (/alderon, Provincıal des Premontres d’Espagne.
Du vivant d’Ornamento. le NONCE plenipotentiaire, Despruets

PuL, OUS ’avons V intervenır EKspagne _Bientöt apres,
SONSCaA, de part el d’autre, renouer les relations. Le juillet

158L. les prelats espagnols envoyerent Despruets uUuNe longue lettre,
exprıimant leur volonte de emettlre SOUS l’autorite du General
I}s redigerent ce lettre langue espagnole, sanmns doute parce
qu ’ 1ıls savaılent que Despruets, KasScCon de naıssance, I1a comprenaıt.
Ou bıen, voulajent-ıils donner quelque expression leur sentiment
natıonaliste espagnol Leur Jettre fut SU1VIE d’un faetum particu-

Cette lettre ete publiee Par LEPAIGE, Bibliotheca Praemonstratensis Ördinis,
97/0-971



Les Vısıtes ( anonıques 165

herement contiant el affectueux, part lequel Jerome Calderon, prelat
de Retuerta el Provincial de la congregatıon d’Espagne, exposait
les motits de leur retard. exprimait guUSS1 sSo  — desir sıincere de
connaitre le General el de collaborer AVCC Iuı &< anta est, ecrıvauıt-
1L, INa CIa vestram Paternıtatem s41a voluntas, ut S1 1psa id PEL-
miıtieret unıyersalıs Congregatıo, ı1rem equı1dem personaliter, tulsque
provolverım pedibus MAaNnusquE exoscularer Jaetanter, obedientiam
el subjectionem tibı Oomnına offerendo. qu1a tantae reı MNaXımo
att1c1l0or desider10 » 4)

Depui1s moment, parfaite comprehension unıt le General
el SO vicaıre Espagne. En 15853 Despruets loue la < paıetas et

sStirenua diligentia » de Calderon Aussı bien, au oment Ou les
diffieultes recommencerent en Espagne, Despruets re{iusa de Ol-

naltre le provincial que les Espagnols <’etai1ent e  H1, IB} Cal
deron place E

Thomas de Ham, prelat de l’abbaye de Lavaldıeu.

Thomas de Ham, yeligieuxX el plus tard, prelat de ’abbaye de
Lavaldieu etaıt aftfecte, Dal ordre du Chapitre General, 4l visıtes
cCanon1ques bhıen avan la nomiıinatıon de Despruets. Depu1s 1559
notamment, JTosse Coquerel et le Chapıtre chargerent Thomas de
Ham, docteur H theologıe, d’aller percevoır les taılles ans les
bbayes neerlandaises el d’y sollicıter subside DOUTI sCcs frais de
doctorat. En 1561 1NOUS L’avons Ham { 1t Ia visıte des
abbayes neerlandaıses. Marguerite de Parme, gouvernante-zenerale,
Hun donna un adjoint, orıgınalre des Pays-Bas

lPepoque de Despruets, le Chapıtre General de Ham
visıteur des abbayes de Leife, Beaurepart, Heilissem el Houthem-saınt-Gerlach

Le avrıl 1575, Ham &< generalis in Germaniam,
Poloniam, Frısı1am, Burgundiam visitator el reformator per 16

rendissımum Domımum loannem Pruetis, abbatem Praemonstrati,
Capitulum generale deputatus »

Thomas de Ham assısta ENCOTEC Chapıtre General de 1544
H MOUTUL, semble-t-il, 1580

Cette lettre ete publiee ibid., 970.
Despruets Calderon, le out 1585 lexte publie ibid., 071
Ibid. Voir de plus amples details ans mon article La Congregation des Premontres

d’Espagne, ans Analecta Praemonstratensia, VILL, 1932, 19-24.

HABETS, Houthem-sint-Gerlach, 228
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Martın Bourlıier, coadjuteur de l’abbaye de Jandeures.

Peu apres promotıon la dignite de General, Despruets voulut
preparer une nouvelle edition autorısee des livres lıturgiques de
s()  am Ordre 11 demanda Martin Bourlier de Tevolr les texties el
d’elaborer les nouvelles editions. Au Chapitre de 1574,, Bourlier
fut nomme prieur du College des premontres Paris. Le meme
Chapitre contia Bourlier la visıte CanonN1que de l’abbaye de ’UHe
Dieu dont les religieux refusaijent d’obeir AU. ordres du General

Avant le Chapitre de 157/9, Bour|lJler obtint le tıtre de coadjuteurde l’abbaye de Jandeures.
Par ordre du Chapitre, Bourlier qaVvalıt faıt 1TIe visıte } l’abayede Selincourt. IB faut Cro1re qu 11 S acquit 1en de 1SS10n.

Toujours est-11 GUC le Chapitre de 15892 le chargea de la visıte des
abbayes de Normandıie. Le Chapitre de 1584 u77 contia la Vvisıte des
abbayes de Normandie, de Lorraine el de Bourgogne. Le Chapitrede 1586 u37 contia le Sso1n de Lransmettre l’abbaye du Lieu-
KRestauree une deecision capıtulaire importante.

Bqurlier mMOourut plus tard 8! 1588

ean Cyrus, prelat de Saint-Vincent de Breslau.
S“elon les annales de l’abbaye de S5aınt-Vincent Breslau, le prelatJean Cyrus devint, le fevrıer 1580, vicaıre de Despruets ans la

Circarie de Pologne. Auparavant, le jJuillet notlamment, Despruetsavaıt designe cel efitet le prelat de Czarnowanz, Iu3 ımposant VP’obli-
gatıon de visıter les monasteres selon les prescrıiptions du Concile
de Trente. Cyrus {it eifet ce visıte 8l la {1t notamment
l’epoque 0U al sejournait en Pologne legat de l’empereur

Jean Lohelius, prelat de L’abbaye de Strahov.

Jean Lohelius, le fameux prelat de Strahov qu1 devint plus tard
archeve&que de Prague, tut nomme, le jJanvıer 19387 Vvicaire de
Despruets ans les Circarıes de Boheme, Hongrie, Moravie, Poloane,Autriche et DAaVys envıronnants. Les ettres officielles de ce nom1-
natıon ‘] {urent redizees ans le formulaire le plus general.

1) Les Chapitres GenerauxXx de ”’Abbe-General ean Despruets, 10
GOERLICH, Das Kloster Vinzenz Breslau, EF

KElles furent publieges Par PICHERT ans Analecta Praemonstratensia, 11L,1927, 267-268
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Le Janvıer 1588, Lohel anhoNca Despruets VPexcellent debut

de ournee de visıtes. Les religieuxX el les religieuses Iu1 obeissent
volontiers. 1{1 demande des instructions SEr la facon dont 11 faut
raıter les religieuses norbertines. Faut-ıl les cloitrer severement,

V’entendent les Statuts de ’Ordre Enfin, l signale qUE le
sarcophage de saınt Norbert est touJOUFrS intact dans l’eglise Saınte-
Marie Magdebourg. Les protestan(s, actuellement mai1ıtres de
Magdebourg, n ont AaUCUNE veneratıon OUr les reliques. Le fondateur
des remontres venan d’  etre  A canon1se, il faudraiıt arreter des
UTes atın de transterer les reliques de saılnt Norbert lieu
OUuU elles pourraıent TeCeVvOIr L’honneur qu1 leur est

Despruets repondit le 1588 { le telicıte du on dehut de
SCS VOVaSCS. IB u77 en]Jomint de 116er tLOutes les relig1euses norber-
iınes L’observance severe de la clöture. 11 u17 contie le So1N de
preparer la translation des reliques de saınt Norbert ei Iu1 donne
sujet des instructions pPrEeCISES 2)

Le Juim 1592, Lohelius dressa ECHGCcOFE Despruets une lettre
particulierement importante. Je n al  2 pas retirouve le exXtie complet
de cCe lettre. eroıre biographe, d’aijleurs fort superficiel de
Lohel, celut-ci auraıt donne un rapport eirconstancıe de Ia sıtuation
des ditterentes eircarıies. Par aılleurs, il auraıt propose certaınes
s repress1ıves cConire des cures religieux, returant de plier
au exigences de leur Regle

La collaboration entire CCs deux hommes de haute classe, Despruets
et Lohel, meriıte Mal etude approfondie.

ENe doit etre entreprise Dat savant qu1 pulsse consulter fond
les archives ocales des C1ircarıes dont Lohel fut charge.
4 Jean Mauskönig, prelat de "abbaye de Tepl

Avant de &’adresser Lohelius, Despruets avaıt deJä prıis sSo1n des
abbayes, sıtuees au pays CeENLIrauX., Depuis 1579, SINnON avanıt, il
avaıt nomme Jean Mauskönig, prelat de l’abbaye de Tepl, visıteur
des eircarıes de Boh&me el de oravie

L’activite de Mauskönig eborda des frontieres. I8} prepara jen-

Le de ce lettre ete publie Dar LEPAIGE, Car 974
LABACZ, Leben des trommen DTASeT Erzbischofs Johann Lohelius, ehemaligen

strahower Abtes, Prague, 1794

1) PICHERT, Johannes Lohelius, Coy 135
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TOL la restiauratiion des abbayes remon(tres de Hongrie, detruntes
la bataılle de Mohacs Mauskönig avaıt dejä desıgne ErO1s de

SCS relig]euxX POUL parlır Hongrie 1L’umn euxX eial pPrICcur
Strahov., Jean Lohelius ©] plan aVal abouti] Lohelius auraıt sSans

doute uNe oute differente

Les de Souabe

Les abbayes de Souabe avaıecnt ’habitude d’elire elles leur
VICalLire

En 157/9, Despruets avaıt V’election de Martin krmann,
prelat de oth VICa1IWe Ermann remplit Ces tonctions ıJusqu’

mort 1589 Signalons SCS V1isıtes eVCIES au abbayes Ursperg
el de Roggenburg 11 resta d’ailleurs COoUurammen 6n relations
epistolaires AaVOCC le General

Apres 1a mort Eirmann les abbayes souabes resterent quelque
mps SsSalls VICAaILIre Elles negligerent notamment de proceder u1le

nouvelle election Le decembre 1592 on Jut tinalement Mathıas
Biberach prelat de Weissenau SUu1van Despruets CILVOVA
Biberach les ettres officielles de V1Carıa 4)

Jacques —vDAan Panhuys, prelat de l’abbaye de Steinfeld
L’excellent prelat de Steinield, Jacques van Panhuys, fut charge

de la visıte des CIIrCcCarles de Westphalie el leld, depuis le debut
du generalat de Despruets.

I8l exıste un document du JULM 1575 Panhuys
<< Visılalor und retormator der CIICari]ien Westphalen, velden und
Maintz »

Cette Liste des collaborateurs de Despruets est s4A11Ss doute pas
complete. Nous L’avons pas voulu faire exhaustive, TI  etat actuel
des recherches le permetlant po1

Nous CIFO VONS cependant decele les PLEINCIDAUA collabora-
eurs Qu 1 entourerent Despruets.

Festschrift Tep! 18393 143

1) Voir su]je la lettre des prelats souabes Despruets, juillet 1593 publiee
par LEPAIGE, 976

Elles SsSont publiees ıbid 077 978

1) HABETS, Houthem sıntl Gerlach 23)
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Dans l’entreprise V’entier Te10UV6E2a de O1 Ordre, Despruets
LrOUVa PAas toujJours les collaborateurs comprehensifs el entrepre-
nants qu un homme de irempe merıta1ıt. L’un V ’autre fut tout
simplement quelconque. En revanche. tel autre etaıt homme de
oufe premiere classe.

Je Jaisse volontiers des etudes plus speclalisees le So1N d’examıi-
TU plus tond le ro  le personne|] que chacun de Cces collaborateurs
remplit effectivement.



QUATRIEME CHAPITRFE

Les Peres-:Abh58s

L’activite normale du droit de visıte des peres-Abbes continua
s’exercer aUss] pendant le generalat de Jean Despruets.Les visıtes canon1ques, entreprises par les peres-abbes, furent

doute PAs QUSS]1 nombreuse qu au des autres periodes.Les Circonstances de la UG au Pays-Bas, les violences de la
persecution religieuse entraveaılent continuellement la vI1e reli-
x/1eUSse.

Entretemps, l’atmosphere de D visıtes restia touJours identiquecelle du debut du se1z1eme s1ecle.
Citons brievement euxX exemples.
Le 1580, Francois an Vlierden, pere-abbe du couvent des

norbertines de Gempe, entreprıt Ia visıte CanoN1que de Couvent.
epoque, les religieuses sejournaient Louvaiın.

la su1te de cCe visıte
du IO INarTrs 1580

Vlierden redigea long relictum‚l date
Dans les multiples dispositions de relictum, reirouve Loutes

les prescrıptions, exprıimees au  b& relicta des princıpales visıtes du
sel1zieme s1ecle. Vlierden HOX LOUS les points de la disei-
pline religieuse. IB examıne touftfes les applications des tro1s VOEUX.
I8 faıt [OUr d’horizon ans L[OuUs les domaiınes de l’administration
eCONOMI1qUE.

Keprenant le plan des visıtes des ancıens Generaux, il dehute par’examen de la manıere dont s’acquitte de V’office choral I8l
detaille ensuıte les prescrıptionsnt l’obeissance, la chastete
el le pauvrete. I8} insiste SW[ les exXxigences de la VvIie vraıment COM-

Le complet de C relictum est CoOnserve AUX archives de V’abba de Pa_rp‚VII, reg. 6 E tol 197 SVV.
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INunNne 11 donne. CI} partıculıer, des instructions precises 08 la iacon
dont peutL accepier du ravaıl remunere, venant de pErSsSONNES
etrangeres. IB detfend de garder des ons argent des POUT-
boires. out doit, contraıre, etre rem1s la prieure. Se pliant
AU. dures conditions de Ia VvIe ans monastere 1mMprovIise, l arrete
des disposıtions CONCeEernaN Vordre du Jour sSulvre hıver el
ete. 1{1 examıne tes condiıtions de Ia garderobe conventuelle el defend
de sSu1lvre telles nouveautes de la mode IB impose P’observance du
sillence religieux. IB detend de sortir du monastere pO rendre visıte
2} SCS parents. 11 determine les conditions ans lesquelles certaınes
sortıes pourron etire admises el precıse la conduite tenır
de roufte. IB s’arrete longuement prevot du monastere, l C1Ircon-
ser1ıt SOIl autorıte el determıne exXxactement quels sont SCS attrıbutions
Au chapitre, cCouvent el ans les domaine de l’administration
eCONOMIQUE. 11 les droits el les devoirs des supe-
rieures la priıeure, la sous-prieure, Ia sSOeUr-eCcoNOMEe, Ia Circatrıx.
{ rappelle JuEC doivent accomplir les S®OCUTFS COMNVEILISES.

CGe resume trop sucecınet 116 donne Aa4UCUNeE idee de Ia belle a{Imos-
phere ans aquelle Ia visıte cCanon1que semble a VOI1T [  1euU. Comme
tOUJours, Vlierden S Y revele homme CONSCIENCIEUX, avertl, compre-
hensıt el parfaıtement humaın. S®on relicthum est I’un des plus detail-
8  es el des plus beaux de TOUL le se1z1eme s1ecle.

Parallelement au  DA SO1NSs JUE le prelat Vlierden alımaıt de prendre
V1IS-A-VIS du CoOuvent de Gempe, le prelat Valentyns de l’abbaye
d’Averbode faisaıt de SOIl m1euUxX DOUT 4ATNETN: le Couvent des norber-
tınes de Keizerbosch uNe retorme consequente. On rappelle UE
le prelat d’Averbode etaıt pere-abbe de Keizerbosch.

Au suJet de cCe reforme., il ex1iste oute unNne correspondance entre
Valentyns el les superleurs responsables de Keizerbosch.

Fe novembre 1593, Valentyns s’adressa prevöt, Jean Gode
{irıdi, L’inviıtant tout ftaıre POUF amener le Couvent accepler unNe

onne reforme. << Kg20, ecr1t-1l, paternum ottero officıum, exıgens ut
Orores VIC1ssım t1ilialem offerant mıhji obedientiam, ut vel

tandem ad reformationem PFO salute SUarum anımarum
necessarı1ıam pertingamus. Hic vestram QUOGUEC OPEILAM imploro,
hoc attestans quod NOn poter1s IC facere 1pS1s mag1s NeECES-
sarıam tibı mag1s merıtor1am miıhı Deoque grati0-
O »

La minute de lettre irouve auxX archives d’Averbode, SEeCT L, reg. 150,
fol. 17 W
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Le Janvıer 1598, 8 s’adressa Par longzue Iéttre COULVvVeEnNnNT meme,

DOUF invıter les religieuses pfier Ia reiorme. IB| insısta partıcu-Herement sUur l’observance eXacte de la V1e COMMUNE el le port de
l’habit religieux complet << Naerdien ick vuyt schryven van sekeren
eerweerdighen verstaen hebbe dat ghylieden schynt gehee-Iyck te vervreemden al d’observantie OIser religie (dwelckhertelyck leet 1s hooren), SO Can ick aer ınne oer
(odt te ontlasten nyel gelaten altezamen ende elcke int besun-
ere te ende scherpelyck tie evelen den Keghel Wer
professien te onderhalden, gelyck ghy aer inne verbonden ende
verobligeert SYL o0er Godt ende oer en menschen » 9)Une lettre du meme JOUr, adressee Henri Väall Cuyck, evequede Ruremonde, lalisse entendre YU€E << 1a venerable » n etaıt
autre Jue cetl eveque. Dans CcE lettre, Valentyns traıte des INOYENSapplıquer POUF en arrıver uNe reforme du COUvent de Keizerbosch.
1{1 souligne allss] les ditficultes du oment. Actuellement. 8 2  est
pas possible d’entreprendre des vVOYaSscs Keizerbosch. L’inse-
curıte des routes est Lrop redoutable. D’autre part, les tamilles nobles
du volsinage, auxquelles appartıennent Lrop de religieuses, ont '1Ne
iniluence nefaste ans couvent

De Son cote, len de Keizerbosch laissa pas taire. Le
fevrier 1598, la prıeure el le repondirent par 116 longuelettre mandement du janvier par lequel Valentyns invıtait Ia

cComMmunaute Y reforme ser1euse. E lettre reprend pomt
Dar pomt les observations de Valentyns. JTle est la fo1s unNne aut0o-
apologie el temoıj1gnNage particulierement important POUTF L’atmos-
phere el l’esprit de Ia cCcCommunaute de Keizerbosch une
grande partıe du se1z1ieme siecle. Par aılleurs, elle est suggest1ve
DOUT les diffieultäs quUe€ devaijent SOoOuvent eprouver des reformateurs
Lrop ımpatıents el Lrop ferus une theorie oute faıte

Le Mars 1598, Valentyns redigea reponse. Maintenant SCS
tro1s eXigeNCcESs d’auparavant, 8l euft P’on le scapulaire habit
sımple. On introduira aussı la table En qu1les autres revendications. Valentyns les ormule plus AaVE6EC la
meme intransigeance qu auparavant

Le duel entre le prelat visıteur el le COUuveniti ntire a1ınsı dans une

La minute de lettre Lrouve LOLd., tol
La mıinute Lrouve LOLd., fol. 67
La miıinute Lrouve ibid., fol. (2-73
La minute LIOUVE Lbid., fol 73-74
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phase passıonnNante Valentyns CIl prend sONMN parlı 8 patıentera pCh
ant plusieurs aMNMecCS, quıtie attendre la bonne DOUT 1N{Tro-
duire la retiorme CHVISASCE Mais, C661 INEeE116E une CDOYQUE
Despruets eial plus General Premontre Les ettres qUuUeE ÖOus
VeNOoNs de EeEsumer {furent d’aılleurs ecr1ıtes 1a mort de
Despruets

abbaye Averbode elle TNEeTINNe dependait COmMMe abbaye tille,
de celle de Saınt Michel Anvers Le prelat de ce Ma1son dispo-
a41l du droit de v1isıte Averbode

Pendant ou le generalat de Despruets les prelats de Saınt-
Michel n exercerent Pas Ne fO1Ss semble-t-il droit Ajoutons
4aUSS1LO0 YJUC PFESYUC L[OUJOUFS les C1Irconstiances le leur empecherent
Pendant I longue periode des troubles, l pouvaıt etire questlion
de rendre visıte A uNe 1a 1ıson dont les membres V1ıvyvaıen ans 1a
dispersion de exıl

La seule intervent.ion du pCabbe, ressemblant uNe visıfte, dont
S>  ja trouve mentiıon, place l decembre 1593, quelques [NO1S

aPpreSs la mort de Despruets.
ce CPOYUC, Denis Feyten etaıt prelat de Saınt Miche! Valen

LyYNS e{ial prela ia Averbode
Par lettre dıu decembre 1596 Feyten $1t SAaVOI1TLr prelat

PFICUL el LOUL le COUuvent Averbode quUE, selon les Statuts, il de
Vraıt faıre LOUS les 41Nl8S la Vviısıte de leur Malson Au demeurant dit il
1} 11 pas entendu GquUE quelque transgressmn conitire Ia Regle

les Statuts commet Averbode H apprT1S cependant QUuUE
ecertaıns CUres remettent pas regulıerement leur inventaıire annuel
[B leur faiıt (01416 la du deeret emanant du Chapitre
(‚eneral de 15492 ımposan LOUS les de OMPOSCI cet e1l-

a  9 de contesser une fo1s L’an leur prelat et de Iu7 remettre
leur inventaıre le dimanche KExaudi Päques. Feyten admet YU«E
les C1irconstances presentes 1a grande insecurıte des routes
Ccusent certaıns C  » presentant paSs au Jour, {1xe päar le
Chapitre. Hs auront touteto1s de rendre leur abbaye
aussıtot quUE faire peut ‘)

8! est partiıculierement interessant de JUuUE Feyten appelle
un deeret capitulaire, datant de 15471 pO amelhner leur devoir

certaıns CUres de la Contre-reforme 1596
8! pouvaıl indiquer plus clairement qUE oute visıle CanOoNı1queE

L’exemplaire original de la lettre de Feyten est CONSCIVEGE au archives d’Averbode,
secti.ıon hasse



74 Valvekens, Praem.

quelque chose de traditionnel, pourraıt meme 1re quelquechose archaique.,
Les relicta le CONSLAaTte quss1ıtot les feuilletant do1

N guere ten1ır Compte une epoque.
{1s sont, el resien tOUJOours, les emoıns de Ia bonne reaction conire

le 1aisser-gller, normalement trıbutaire de la natiure humaine.



E ONCIHSELOB

Un relictum de 1506 detinit a1lnsı le but principal des visıtes
Canon1ques d’elever la vie religieuse &< ad stalum perfectiorem »

Cette f{ormule, une eloquence particuliere, traduit parfaitement
la tendance VEeEIrs le FTeENOUVCAU, anımant le debut du se1z1ieme siecle.

Lorsque les abbes-generauxX de ce ePOqUE, continuant la ira
dition seculaire de leurs predecesseurs, entreprirent les visıtes des
multiples ma1lsons de leur obedience, ils n envisageal1ent pas
premier cheft de maıntenır leur influence, de sauvegarder qu on
nomme leur « empıre » de profiter d’avantages ECOoNOM1queS. Se
faisant une ee plus elevee, el plus spiriıtuelle auss], de leur Mm1S-
S10N, ils voulaijent O1r retleurir le zele religieux d’antan et remettre
un ideal spirituel seculaire pled d’oeuvre devant les Mps

Un relictum, disais-je auparavant, permet connalsseur de lire
la courbe YQUE LraCce la vie religieuse. plus forte raıson, Uu1le Lf  Ser1e
de relicta, s’echelonnant le lon  o  o d’un s1ecle multitorme el tourmente,
permet L’homme du metier de lire ce courbe. Au COUTLIS de ce
etude, essaye de faıiıre cela. Disons qıussıtot quUE les poınts
signales par les Vvisıteurs sont, la plupart ‚normalement trıbutaires de
Ia faıblesse humaiıne. Aussı bien, les relicta des visıtes cCanon1ques
vengent s1ecle S61 deer1e une condamnation Lrop apodictique.

Les abbes-generaux de ”’Ecluse, de Bachimont el de Limoges
s’eftorcerent tout d’abord de continuer Ia lıgne seculaire des visıtes.
Ils veulent el ils le disent d’ailleurs 8i 1510 remeltre
honneur les ancılens usSascs, MI1€eUX, ils indiquent Jusque ans le
detaiıl quels sont CEeEs ancıens usasces. L’important deeret < Vineam
Dominiı abaoth » concretise les revendications disciplinaires, s1 Je
pPUI1S ıre aınsıl, du eNOUVEAULU spirıtuel. Pendant des dizaines d’an-
nees, appelle deecret particulierement significatif.

Bientöt apres, interregne de quarante annees ınt enNntIraver la
marche normale des visıtes traditionnelles. Un POUVOLr civil jaloux
et ergoteur supplanta les ancıens visıteurs. out d’abord, 8l COM-
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prıt r1eN ce aCLIVILE fort speciale laquelle est ouftie de I[NAanlsue-

tude. de comprehension el de hel allant Bilentöt cependant sCs

Visıteurs marquerent le DAas CEUxX ils ela  Nn appellees EVILCEGELT
Les V1isS1ıtLes CaNnON1YU€ES s’accommodent pas d’incartades {11 de
methodes brusquees Les Visıteurs du gouvernement religieux e  -

9 le savaıcn Sans le SAaVOIlL, ils CoONLINUAl1E LOut simplement
la lignee des V1sıfleurs, mandates pal l’autorite centrale de
leur ÖOrdre En lisant relıictum de 1550 Croıjıraıt Lire unNne
de 1502 el HSC 9 tellement est-11 Ial YUC la marche generale

uNe visıte, celle des reactions de la nature humaine,
modifie poımnt CIl de sjiecle.

Puis el CeEC1 vaut SUTLOLL PDOUF les Pays Bas Aarrıva le moment
Ia propagande protestianite au  € monasteres,

prenant SO1N atteindre tout abord les intellectuels ımpatıents
mal formes CrO1Lre tels historijens, Oous les < meilleurs

esprı1(ts » seraılen sentıs inclines ers les nouveautes desequilibrees
YJu«e pronaıent les reformateurs Les relicta iniligent 4A

pareille aftirmation enı YJUE on Cro1ralı apodictique
Atux annees les plus troublees, le relictum releve T161 de tfort

ans le domaiıne de tide el moribus { 1 souligne YucC Voffice
choral faıt AaVvecCc regularıte aVeEC fterveur H faıt SAaVOILTr UE
les Messes celebrent I8} Ne decouvre LI1iEN de jen sensationellement
neut ans le comportement des monasteres, remplis de JEUNES
religieux, lesquels etaıent {OUSsS les entants de leur CDOYUEC Autant
iıre yqu 11 est parfaitement deplace de surencherir SUur la trop 1Nau-

reputatıon du s1iecle mMeTrTe lorsque l’autorite civile
TOUVE NECESSALTE de CL1aCcCcer de SCS oudres telle MmMaıson religieuse

11 est tacıle illustrer CCes affırmations de nombreux exemples.
cel effet i} suff1it de teuılleter les relicta el de Juxtaposer leurs

principales revendications
Examinons oncC quelques relicta el Ju  S certaınes 6I1-

dications discıplinaires ıimportantes

19 concernant la ( ontession
semel hebdomada confiteantur: confessoribus diseiplinam

receptur1
Relietum de Jean de V’Escluse POUI Ninove, 1502
Relietum de Jean de Eischuse POUFT Parc, uillet 15092
Relictum de Jean de Escluse PDOUF Averbode, le juillet 1510
Relietum de Jean de Escluse POUTL Tongerloo, juillet 1510
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LOUS coniesseront prelat semel 4a4NNno
Relietum de Jacques de Bachimont POUF vVerbDode 1529
Chapiıtre General de 1541
Relicetum de Jean Doyen DOUF Heilissem 1550
Relietum du G(GEeneral Despruets DPOUFr Pare INars 1575

0 cConcernant la Clöture
aneant claustro conventuales
Relictum de Jean de ’ Eseluse DOUF Ninove, JU1LN} 1502
Relictum de Jean de L Esceluse POUFL Parc, juillet 15092
Relicetum de Greg Vall der Haghen POUFTF Averbode {nal 1548
Relicetum de Lievin aes POUF Dielegem, a40uUuft 1555
Relictum de Charles Vall der Linden POUFr Nınove, a0uft 1561
Relictum du Bonhomi DOUF Floreiffe, 1586
Relicetum du Bonhomıi POUF Bonne-Esperance, 1586
il faut placer ULE grille entre le choeur el Peglise.
Relietum de Jean de l’Eseluse DPOUTL Averbode, uillet 1510
Relietum de Greg. Vanll der Haghen POUT Averbode,; 1Nal 1548
Relietum de Francois an Vlierden POUT Saınt-Michel, octobre

1588

30 Concernanti le Dortoir.
A, Jaceant dormitorio.

Relietum de Jean de V’Escluse DOUL Ninove, JU1LM 1502
Relietum de Jean de L Eseluse POUTL Parc, jJuillet 1502
Relictum de Jean Moyen POUF Heilissem, decembre 1550
habeant lectos on plumatos.
Relietum de Jean de ”’Escluse POUF Ninove. 1502
Relietum de Jean de L’Escluse DOUTF Pare, ulllet 1503
Relietum de Jacques de Bachimont POUF Tongerloo, IMNAars 1506

CaInerıs apert1s aut aa ltem perforatis qulescant.
Relictum de Jean de . Eseluse POUF Pare, juillet 1502
Relietum de Jean Despruets POUF Parc, MaAars 1575

40 concernant Ia Pauvrete.
apud Prelatum sUuas deponant.
Relicetum de Jean de L’Escluse POUF Ninove, JUu1N 1502
Relietum de Jean de l’Eseluse POUTF Parc, jJuillet 1502
Relietum de Jean de F’Escluse POUF verbode, juillet 1510
Relietum de Jean de L’Escluse DO Tongerloo, Juillet 1510
Reliecetum du Bonhomi POUF Bonne Esperance, INaFfIs 1586



178 Valvekens, Praem.

Relietum du Bonhomi POUL Floretie., INais 1586
Relietum de Franco1s Vall lerden pO Saint-Michel, octobre

1588

509 cConcernant 1’Habiıt
Tunicas ante et reiro clausas deterant.
Relictum de Jean de ”’Eseluse OUr Nınove, Juın 1502
Deecret Vineam Domiminı abaoth, 14 mal ED
bıreta caput1]s Cooperla lugıter deterant.

Relicetum de Jacques de Bachimont POUL Tongerloo, mMars 1506
Chapitre (GGeneral de 1513
Deecret Vıneam Dominı abaoth, 11 mal 1517
Relicetum de Jacques de Bachimont POUL Averbode, INaTis 1518
Relicetum de Lievin Baes pO Dielegem, a0uUt 1555
Relicetum de Jean Despruets POUL Parc, IMais 1575

69 cConcernant 1ce choral.
As singulis diebus ires Misse cantentur

Relictum de Jean de ’ Escluse pPO Nınove. Juın 1502
Relietum de Guillaume Dupaıx Dommartın, avrıl 1573
offtice o1t etre accomplı 4AVEC orand SO1N.
Relictum de Jean de V”’Eseluse POUF Ninove, Jum 1502
Relicetum de Jean de ’ Esceluse pO Pare; Juillet 1502
Relietum de Jean de V”’Eseluse POUL Averbode., Juillet 1510
Relictum de Jean de ’Esecluse DOUL Tongerloo, juillet 1510
Relictum de Jean Doyen DO Heilissem, decembre 1550
Relietum de Charles Va  am der Linden POUTL Saint-Michel, SCP-

tembre 1564
Relietum de Guillaume Dupaiıx POUL Dommartın, avrıl 1573

{9 concernant les (ures.
contiteantur semel in 4NNO Abbatı et porrigant inventarıum.
Relietum de Jean Doyen POUF Heilissem, decembre 1550
Relietum de Lievın Baes POUL Dielegem, a0out 1555
Relicetum de Lou1s Van den Berghe POUL Nınove, octobre 1557
Relictum de Vall der Linden Ninove., a0ut 1561
Relictum de Guillaume Dupaix POUFL Dommartın, avrıl 1574
Relictum de Jean Despruets pOuUr PäTe:; MarIs 1575
Relictum de Franco1s Van Vlierden Saınt-Michel, octobre

1588
Relictum de Denis Feyten POUL Averbode, decembre 1596
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&0 CoNcernant Ia Vie COMIMMUNe
{Out peculıum LOUtEs les formes, est interdit
Relietum de Jean de L ’Esceluse POULI Ninove JU1IM 1502
Relietum de JTean de L Escluse DOUL Pare, jJuillet 1502
Relictum de Jacques de Bachimont POUF JTongerloo 1506
Relictum de Jean de Escluse vVverbode D ju1llet 1510
Relictum de Jean de Escluse POUL JTongerloo, Juillet 1510
Chapıtre General de 1518
Relicetum de Jacques de Bachimont DO Averbode., JUIM 1529
Chapitre General de 15471
Relietum de Lievın Baes POUL Dielegem, 1555
Relietum de Louis an en Berghe POUTL Nınove, octobre 1557
Relicetum de Charles an der Linden Nınove, a0uUt 1561
Relietum de Charles al der Linden pO Sgınt-Michel, SCP-tembre 1564
Relictum de Guillaume Dupaix POUF Dommartin, avrıl 1573
Relicetum du 101NCE Bonhomi pO Bonne-Fsperance, INars 1586
Relicetum du 1011C06 Bonhomi POUF Floreffe, 1586
Relietum de Francois Vall Vlierden DOUT Saınt-Michel, octobre

1588

CONCeErnant les Predications.
les pretres et les 1JEUNES {reres doivent CXAGEEG precher.

Relictum de Jacques de Bachimont POUF Averbode., decembre
1515

Conference des prelats } Malines, 1518
Relietum de Louis an den Berghe POUTF NInove, octobre 1557
Relietum de Charles Van der Linden DOUF Nıinove, ao0ut 1561
Relietum de Charles Van der Linden DOUFTF g ınt-Michel, SCtembre 1564
Relicetum de Francois Vall Vlierden POUF Saınt:Michel, octohre

1588

10° CONCernant le Refeectoire
Relietum de Jean de ’Eseceluse POUFT Ninove, JuUIn 1502
Relicetum de Jean de Escluse POUL Averbode, u1lllet 1510
Chapitre General de 4532
Chapitre General de 1541
Relietum de Jean Doyen POUF Heilissem, decembre 1550
Relictum de Lievıin Baes POUF Dielegem, 40uT 1555
Relictum de Louiis Van den Berghe POUFr Ninove, octobre 1557
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Relictum de Charles Va  — der Linden POUF Nınove, aout 1561
Relictum de Charles Vall der Linden DOUT Saint-Michel, SCD-tembre 1564
Relictum de Guillaume Dupaıx PO Dommartın, avrıl 1573
Relicetum du Bonhomi DOUF Floreife, 1586
Relietum de Francois n Vlierden O Saint-Michel, octobre

1588
nıhiıl de mMmensae reliquiis sCCUM iın cellas ferant.
Relietum de JTean de L’Escluse DOUF Ninove, Juin 1502

Chapiıtre General de 15392
Relietum de Jean de 1 Eseluse Averbode, Juillet 1510

Rehectum de Lievin aes POUFL Dielegem, a0ut 1555
Relictum de Charles Va  am der Linden pO Saint-Michel, SCtembre 1564
Relicetum du Bonhomıi DOUF Floreffe, 1ars 1586

11° concernant le ilence.
s1lentium horis et locis statutıs strıcte observent.
Relictum de Jean de 1 Escluse pour Nıinove, juin 1502.Relicetum de Jean de ’ Escluse pO Averbode, juillet 1510
Relicetum de Jean de I’Escluse POUL Tongerloo, juillet 1510
Deecret Vineam Domini abaoth, 11 mal ISI
Reliecetum de Jean Doyen DO Heilissem, 1 decembre 1550.
Relietum de Lievin Baes POUFr Dielegem, out 555
Relietum de Louis an den Berghe POUF Nıinove., octobre 1557
Relicetum de Charles Valı der Linden DOUT Nıinove, out 1561
Relietum de Charles van der Linden DOUL Saint-Michel, SCD-tembre 1564
Reiletum du Guillaume Dupaix pour Dommartin, avrıl 1573
Relictum de Francois Van Vlierden pO Saint-Michel, octobre

1588

On pourrait POUSSEI beaucoup plus loın petit ravaıl d’analyse.eC1 POUTTA toutefois suffire DOUF etablir une premiere conelusion
les memes elements reirouvent AU.  DE reliecta des visıtes le long du
sel1z1ieme s1ecle. pomt de VUuC, il N Y pas lieu d’etablir unNne
differencjation notable, une part entire la periode de Serl1euX
NOoUuveau debut, d’autre part entre les longues annees qu’un inter-
regne de quarante Aalls el la rutale ottfensivep COM-
plurent rendre particulierement ditticiles. Les memes deficeiences
et les memes defauts reirouvent A4au ommencement el la fin du
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s1iecle quelques eXceplion PICS, ils furent [OUS trıbutaires de Ia
taıblesse humaıne Cette concliusion SOUS ce {orme,
18} eitonnera certaınement YJul de nombreuses
PIECES orıginales, rapportant Ia V 1IC conventuelle des monasieres,

Une deuxieme conclusion peut paraıltre plus inattendue celle
notamment qu1 soulıgne l’esprit natiıonaliste neerlandais JUE LCS-

pırent an d’e&evenements, rapportant 4AU. Vviısıtes CaNON1YGU€ES, Le
fajt est toutefojs affırme Ou{fe Ia netitetie desiırabhle les abbayes
des dıx sept PIFOVINCCS autrefois particulierement attachees V’auto-
rıte centrale de leur Ordre, sont volontiers proclamees indepen-
dantes Elles ont PLIS L initiatıve DOUT MN AalrıV: 1a De el

amn semble t-11 elles ont DCLINIS leur SsSOUVETLAa1LN leur < PFINCE
naturel » de möeler de miılle choses concernant YyUuC L ’autorite
religieuse

Ajoutons a4UusSS1L0 YUE SoNnt Das les abbayes des dix-sept
PFOVINCES Qqu 1 ont Depuis 1504 les Irancals, qu 1 detenant
la haute aıtiorıte Premontre avalent decide JuUE les abbaves,
appartenant la Carle de oreiie INnals sS1ıtuees SUur terrı  ıre
francals, seraıj:ent plus V1IS1Lees pal des prelats neerlandais (‚ette
MesSsure fut renouvelee 1508 Depu1s 1504 le France termaiıt onNnc
C 5 fronteres polıtıques devant les VIS1LeUrs etrangers 11 allaıt
pPaSs plus DOUL AmneNnNerTr les autres prendre des eSUures analogues,
Surtout depuis le moment 0181 les ZUCIFCS Lracassıeres entre Francois
el Charles Quint avaıent {aıt de la {rontiere politique unNne demar-
catıon entre euxX peuples Avec tout cela OÖOUuUS disposons ([OUJOUTS
poin des elements FeEQU1S pO expliquer la volte face des prelats
neerlandais R autreiois, ils combattaijent leur zxOUVeLraln ans toutfes
sSes velleites cesaropapıstes; maıntenant, ils semblaient le JrOVOQUEL

meler (OUJOUFS davantage des affaıres religieuses. Pour
pliquer cC€e volte-tace, 1} faut OUS semble-t-1l taıre appel
sentiment nationalıste il agıl repelons le nationalisme
d’Etat lequel anımalt les habitants de notLre eau el riche Ppays
ans doute. le General Despruets parvıntl meilitre tin Teve

ephemere d’independance Mais, JUSQqu Ia fın du siecle,
Despruets et sSo  n SUCCESSEUTL Francois de Longpre, devront resier
vigilants. euxX TOI1S Ss les prelats neerlandais songerent
notamment reprendre unNne 1ıberte ‘ils parvenalent pomit
oublier.

part Cces euxX conclusions qu 1ı degagent nettement de 1!  tude
des P16CCES, 11 seraıt possible plusieurs autres, Fune
plus profonde, autre plus mediate.
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En lisant attentıivement les relicta, CONsiLATte nNnolammen Ju€E les
/1s1i€es 1E representent unNe part intime ans la VIC d’un
grand ÖOrdre religieux De PIODOS delibere, elles cantonnent dans
le demaiıne eiroıt des observances discıplinaires. Elles COIl-
troölent la bonne marche de CCes observances. Maıis. par contre, elles
HO lancent PFESYUE Jamaıs uUNe idee nouvelle. Les VIisSs1ıteurs EeUX-INnNe

parvıen Pas surelever -dessus de C' cadre essentiel-
lement etro1t. Une Visıfe CaNnOoNıquU€ fut autre chose 2  une garantıe

unıformite. de tradition, ordonnance calme de la VIC selon les
regles intangıibles Lraditionalisme borne.

61 uUHeEe Vvisıte CaNnOoN14U€ donna Jamals le branle unNne idee
creatrıce, 8 faut 1 SsSOUS--estimer valeur. Le < oVa sınt
OINN1a » 1Ne fut pDAS IMAaSINE POUF SC VFE de tıtre un relictum de
vıisıte. Lorsque cellecı lasse de retablir la VIE disciplinaire
ans le bon ordre el la bonne atmosphere de la KRegle el des Statuts,
elle ’attache suffisamment mettre valeur la < verılas SCMDET
HNOVA, SCIHHNDET antıqua >» d  est la Regle.

Enfin, n’oublions pPas de souligner combien les relicta du €6€1-»
siecle ’accordent ; vanter regle generale | la bonne

tenue et la MAIGS generalement ordonnee des INaisOoNs religieuses. Les
scandales son plus UE Les fautes vraımen „1AVCS

contre la egle el les Statuts estent Ne except10n
poın de HE aussı le siecle VENSC un verdiet

Lrop SCVETE TUE aUCUuNs ont porte SOM Su

VALVEKENS Praem.
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